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NOUS JOINDRE

LONDRES (AFP) — Un robot est 
venu témoigner mardi devant la 
commission parlementaire bri-
tannique sur l’éducation, une pre-
mière au Royaume-Uni.

Pepper, un robot à la taille de 
guêpe tout blanc, à l’exception 
d’une tablette d’ordinateur gref-
fée sur la poitrine, a été invité par 
les parlementaires à répondre à 
quelques questions simples.

À  l a  q u e s t i o n  d e  s av o i r  s i 
l’homme aurait encore une place 
dans un monde où l’intelligence 
artificielle serait omnipotente, Pep-
per a répondu d’une voix douce et 
rassurante: «Les robots auront un 
rôle important, mais nous aurons 
toujours besoin des compétences 
propres aux humains: détecter, 
concevoir et mettre en valeur la 
technologie».

«Nous aurons besoin de gens 
qui peuvent repérer des idées et 
penser au-delà des divisions tra-
ditionnelles secteur par secteur», 
a encore répondu le robot.

Un robot parle  
à des députés

MARIE-EVE LAFONTAINE
me.lafontaine@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Et puis il est 
comment le pot de la Société 
québécoise du cannabis (SQDC)? 
Il n’y a pas de sommelier du can-
nabis au Québec bien qu’il existe 
des cours dans ce domaine dans 
quelques provinces canadiennes. 
Pas de dégustation non plus  
ni de goûteur. Le Nouvelliste a 
donc demandé à un connaisseur 
de donner son avis sur les pro-
duits offerts par l’État. Blak D. 
Blackburn, militant du Bloc Pot,  
s’est prêté de bonne grâce à 
l’exercice.

Il a goûté un produit issu de cha-
cune des trois espèces de canna-
bis qu’on retrouve à la SQDC, soit 
l’indica, le sativa et l’hybride. Il a 
essayé le Rockstar, le Delahaze  et 
le Balmoral. Un test qui avait des 
allures quelque peu surréalistes 
alors que M. Blackburn s’est allumé 
un joint dans le stationnement en 
plein jour devant des dizaines de 
témoins. «C’est bon», a-t-il lancé 
après une première bouffée. «C’est 
un produit Rockstar, indika. C’est 
boisé dans la pastille de goût», a-t-
il ironisé.

Et le verdict? Ils ont passé le test 
de qualité, façon Bloc Pot. «C’est 
sûr que c’est une bonne qualité de 
produit. Peut-être un peu sec, un 
taux d’humidité peut-être à contrô-
ler. Mais au niveau du produit, c’est 
beau, c’est bien trimé.»

Le prix est toutefois élevé, selon 
lui. «On ne s’attendait pas à moins 
que ça côté qualité, mais c’est cher 
pour ce que c’est. Ça revient à 10 $ 
le gramme et dans la rue c’est à peu 
près 5$.»

Des produits de la SQDC sont 
moins chers, mais selon un ami de 
M. Blackburn, c’est un peu comme 
«boire du vin de dépanneur».

A u t r e  c o m m e n t a i r e :  

M. Blackburn déplore le surem-
ballage. Les clients de la SQDC 
peuvent se procurer un gramme 
de cannabis qui est toutefois vendu 
dans des pots de plastique assez 
imposants. 

Selon ce résident de Bécancour, 
il est possible de trouver des aus-
si bons produits que ceux de la 
SQDC sur le marché noir. «Des 
produits semblables, c’est dispo-
nible dans la rue quand tu as des 
contacts. Il y a des gars qui font du 
bio, qui ont des belles petites pro-
ductions. Tu es capable quand tu 
circules un peu là-dedans d’avoir 
des contacts, de trouver tes filières  
et d’avoir des bons produits. Il y en 
a dans la rue des bons produits.»

Notons que M. Blackburn avait 
un conducteur désigné pour 
son retour à la maison après 
ce petit test-maison nullement 
scientifique. 

En entrant dans la boutique, cer-
tains consommateurs sont qua-
siment émus en constatant qu’ils 

peuvent s’acheter le type de can-
nabis de leur choix en toute léga-
lité. «Je me sens comme un enfant 
dans une bonbonnière», a lancé 
un ami de M. Blackburn pendant 
ses achats. Toutefois, il n’a pas pu 
se procurer tous les produits qu’il 
convoitait puisque déjà sur l’heure 
du midi, certaines tablettes étaient 
vides.

L’ouverture des succursales de 
la SQDC était un grand jour pour 
M. Blackburn qui milite pour le 
Bloc Pot depuis plusieurs années. 
Il était aussi candidat pour ce 
parti dans Nicolet-Bécancour  
lors  des dernières élections 
provinciales. 

«Aujourd’hui, on vient fêter notre 
victoire. Ça fait 18 ans que je milite. 
On prend ça cool. On va en fumer 
un bon, mais demain, le combat 
recommence parce que tout reste 
à faire.»

En effet, le Bloc Pot en a contre 
plusieurs mesures prévues dans 
la Loi encadrant le cannabis, 
concoctée par Québec. Il déplore 
aussi que la CAQ s’apprête à 
hausser l’âge minimum per-
mettant de fumer du cannabis à  
21 ans et qu’elle envisage d’inter-
dire la consommation dans tous 
les lieux publics. «La CAQ se dirige 
vers une répression 2.0. Une deu-
xième prohibition qui va être plus 
néfaste que ce qu’il y avait avant», 
s’indigne M. Blackburn.

Une dégustation  
façon Bloc Pot

Le militant du Bloc Pot, Blak D. Blackburn, a testé quelques produits de la So-
ciété québécoise du cannabis.  — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS 

«C’est sûr que c’est 
une bonne qualité de 
produit. Peut-être 
un peu sec, un taux 
d’humidité peut-
être à contrôler. 
Mais au niveau du 
produit, c’est beau, 
c’est bien trimé.»

NOTRE VIDÉO
Test de la marchandise 
de la SQDC.
À voir sur nos 
applications mobiles 
et sur lenouvelliste.ca

LEMOTDU JOURANTIDOTE OFFERT PAR

PUBLIÉ DANS TOUS LES QUOTIDIENS
DE GROUPE CAPITALES MÉDIAS

www.antidote.info

WINDOWS • MAC • LINUX

Après le français, l’anglais !

SÉCULAIRE, adjectif
Définitions –Qui a lieu une fois par siècle. Périodicité séculaire. [Soutenu] Se dit d’une chose qui existe depuis

cent ans.Maison séculaire. Qui existe depuis plusieurs siècles. Tradition séculaire.

Locution –année séculaire : année qui termine le siècle, comme l’année 2000.

Confusion –Ne pas confondre avec séculier : qui appartient à la vie laïque, à la justice temporelle
(par opposition à ecclésiastique). Autorités séculières.
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L’inauguration 
de la succursale 
trifluvienne de 
la SQDC a fait 
courir les foules

MARIE-EVE LAFONTAINE
me.lafontaine@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Quand Renaud 
a allumé un joint en face de la suc-
cursale trifluvienne de la Société  
québécoise du cannabis (SQDC), 
sur la rue des Forges, mercredi, la 
foule d’une centaine de personnes 
qui attendaient pour entrer s’est 
mise à l’acclamer et à l’applaudir. 
«Je ne pensais pas vivre un  mo-
ment comme celui-là aujourd’hui», 
a-t-il mentionné. 

Pour la plupart de ces consomma-
teurs  de cannabis, l’inauguration 
de cette boutique représentait 
bien plus que l’ouverture quel-
conque d’un nouveau commerce. 
Pour eux, c’est une journée à mar-
quer d’une pierre blanche. Ils n’ont 
maintenant plus à se cacher.

«Ça représente la fin d’être jugé 
comme un criminel parce que 
je consomme une plante qui est 
consommée depuis des milliers 
d’années», note Louis-Paul Rioux, 
20 ans. «C’est la fin de ma vie de 
criminel», souligne François, qui a 
préféré ne pas révéler son nom de 
famille. «Je suis venu pour marquer 
le pas. C’est quand même relative-
ment historique», a-t-il ajouté.  

«La société vient d’avancer», se 
réjouit Martin Morin, 41 ans. «Je 
me suis dit que c’était une pre-
mière et que je voulais en faire 
partie (...) Je ne suis pas sûr que 
tous ces gens ici sont des crimi-
nels et des mauvaises personnes. 

Je pense que c’est une très bonne 
chose qu’on ait la liberté de fumer 
une plante qui n’est pas diabolique 
à mon sens», explique Philippe 
Marceau.

Certains étaient là aussi par 
curiosité. «Je suis venu voir la nou-
velle machine à sous du gouver-
nement», a lancé Michel Vincent, 
42 ans. «C’est pour voir la qualité 
du produit, les sortes de produits. 
Mais de là à en prendre une habi-
tude. On va voir», mentionne Jean-
François Manseau.

Dire que l’inauguration a été fort 
courue est un euphémisme. Tout 
au long de la journée, un minimum 
de 100 personnes faisaient le pied 
de grue le long de cette bande 
commerciale. En soirée, elles 
étaient encore plus nombreuses.  
En mi-journée, certaines tablettes 
étaient déjà vides.

À l’ouverture des portes à 10 h, 
une centaine de clients faisaient 
la file. Un gardien de sécurité les 
faisait rentrer une vingtaine à la 
fois. Avant de les faire entrer, il a 
fait part de ses directives. «C’est 
comme le Boxing Day», a-t-il 
expliqué. En effet, il y avait autant 
de monde qu’au Boxing Day. Et 
plusieurs personnes étaient visi-
blement heureuses de vivre ce 

moment. Souvent quand des 
clients sortaient avec leur petit sac 
brun indiquant qu’ils venaient de 
faire des achats, ils étaient accueil-
lis par les applaudissements de 
ceux qui attendaient encore. 
L’ambiance était festive. «Nous 
y sommes. C’est le début de l’an 
0. Alléluia!»,  a lancé un homme 
dans la cinquantaine, qui se pre-
nait en selfie avec un ami devant 
la succursale. 

Il y avait des personnes de tous 
les âges dans cette file d’attente 
et de tous les styles. André Gre-
nier était avec sa conjointe Hélène 
Houle. «Je pense que c’est une 
journée historique aujourd’hui. 
On vient voir les produits qu’ils ont 
à offrir. (...) On va savoir ce qu’on 
va fumer», se réjouit M. Grenier, 
en préférant ne pas révéler depuis 
combien de temps il consomme. 
«Ça fait assez longtemps quand 
même», a-t-il précisé en pointant 
ses cheveux gris. 

LA NUIT À LA BELLE ÉTOILE
Deux jeunes femmes ont même 

bravé le froid en passant la nuit 
devant la boutique. Elles étaient 
sur place dès 23 h 30. Question de 
vivre pleinement cet événement. 
«On voulait être les premières à 

entrer. C’est un moment histo-
rique. C’est un grand jour», affirme 
Sabrina Ouellette, 24 ans. «On s’est 
dit que si on voulait être les pre-
mières, il fallait être motivées et 
arriver d’avance», rigole Kelli Mar-
tel, 24 ans. 

À l’instar de plusieurs, la légali-
sation du cannabis a une grande 
signification pour elles. «Officiel-
lement, on n’est plus des crimi-
nelles parce qu’on fait quelque 
chose qu’on aime et qui nous fait 
du bien», note Mme Martel.

Et comment s’est passée cette 
nuit à la belle étoile? «Il a fait 
frette», lance en riant Mme Ouel-
lette. Elles ont passé le temps en 
lisant, en jasant et en consultant 
leur téléphone. Mais aussi en 
fumant un petit joint… «Après 
minuit c’était légal alors on a fumé. 
Mais on a respecté les règles de 
l’art. On a attendu minuit et on a 
fumé à 9 mètres des portes», men-
tionne Mme Ouellette.

Avant l’ouverture des portes, elles 
étaient fébriles. «Les cinq dernières 
minutes ont été plus longues que 
toutes les autres heures», a lâché 
Mme Martel juste avant de péné-
trer dans la boutique.

Elles ont apprécié ce qu’elles ont 
vu. «C’est très bien organisé. Les 

conseillers savent vraiment bien 
répondre à nos questions, nous 
informer autant des risques que 
du potentiel de l’herbe qu’on va 
acheter», dit Mme Ouellette. «J’ai 
été plaisamment surprise. Les prix 
sont dans une gamme respectable 
pour la qualité du produit. Il  y a 
beaucoup de détails sur ce qu’on 
achète. Les conseillers sont très 
aidants», ajoute Mme Martel.

DES VOISINS COMPRÉHENSIFS
Si la file était d’une centaine de 

personnes à 10 h, elle était toujours 
aussi longue sur l’heure du midi. Et 
vers 16 h, il y avait encore plus de 
monde. Le stationnement de cette 
bande commerciale était bondé. Et 
la file d’attente bloquait les portes 
de certains commerces. Si des 
commerçants semblaient plutôt 
outrés, dont une dame qui a pré-
féré ne pas commenter, la plupart 
se montraient plutôt conciliants en 
mentionnant que la situation allait 
probablement se normaliser au fil 
des jours.

 «On ne s’attendait pas à ça, alors 
on est très surprise ce matin. Le 
seul problème c’est qu’il n’y a plus 
de stationnements. Il va falloir 
engager un gardien de sécurité 
pour le stationnement pour les 
premières semaines le temps que 
la cohue se termine», croit Sandra 
Larochelle, gérante chez Chocolats 
Favoris. «C’est sûr que c’est la pre-
mière journée. Je ne pense pas que 
ça va être comme ça tous les jours. 
Dans une semaine, ça va se stabili-
ser. C’est un peu comme le Boxing 
Day», illustre Michael Bourgeois, 
serveur chez Hama Sushi. «On 
espère que ça ne sera pas éventuel-
lement comme ça tous les jours. 
On comprend qu’aujourd’hui c’est 
le lancement. Mais c’est sûr que 
c’est problématique que la file soit 
devant notre commerce», souligne 
Cynthia Gobeil-Desrosiers, gérante 
de SaladeSalad.

Cindy Pellerin, gérante de chez 
Kandju, croit même que la SQDC 
pourrait créer un achalandage 
accru pour les commerces avoisi-
nants. «On va avoir plus de monde, 
plus de clients.»

«Un moment historique»

Sabrina Ouellette et Kelli Martel ont passé la nuit à la belle étoile pour être les premières clientes de la nouvelle succur-

sale de la SQDC. — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS 

SOUPER
7 SERVICES

avec le groupe

Pleasure Hunters
dès 18 h 30

BRUNCH
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&

1er Janvier
dès 11 h

RÉSERVATION : 819 376-7774Stationnement intérieur GRATUIT � Centre-ville de Trois-RivièresStationnement intérieur GRATUIT � Centre-ville de Trois-Rivières
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TROIS-RIVIÈRES (MEL) — La CSN 
aimerait attirer les travailleurs de la 
Société québécoise du cannabis 
(SQDC) dans son giron. Elle était 
dans le stationnement de la SQDC, 
mercredi, distribuant des dépliants 
aux employés à leur arrivée sur les 
lieux. 

«On essaie d’aborder les nouveaux 
employés de la SQDC pour les invi-
ter à rejoindre notre organisation. 
On croit qu’on est les meilleurs pour 
les représenter étant donné qu’on 
a la même similarité au niveau de 
l’organisation. On a 400 succur-
sales SAQ à travers la province. Eux, 
c’est 12 succursales qui ouvrent 
aujourd’hui et d’autres sont à venir. 
Donc, on pense qu’on peut être 
une bonne organisation pour eux, 
qu’on peut bien les orienter dans 
leur travail et aller chercher une 
convention collective», explique 
Isabelle Gélinas, déléguée régionale 
à la SEMB-SAQ-CSN pour la région 
Mauricie—Centre-du-Québec.

Le premier échelon salarial des 
employés de la SQDC est de 14$ 
de l’heure. La CSN croit que leur 
salaire devrait être plus élevé étant 
donné notamment la nature de leur 

travail. «Déjà que nous à la CSN, on 
se bat pour avoir un salaire mini-
mum à 15 $, et ils sont en deçà.  
On pourrait aller chercher un plus 
haut salaire étant donné que, déjà 
au départ, c’est une vente éthique. 
Ils ne vendent pas des bananes. 
C’est comme l’alcool, on doit avoir 
une vigilance au niveau de la vente 

pour bien renseigner les clients. Ils 
devraient être payés comme nous à 
la SEMB-SAQ. 

Le premier échelon à la SAQ 
est de 19,33 $. «Ils sont une orga-
nisation de l’État, alors pour-
quoi ils ne pourraient pas avoir  
le même salaire?», s’interroge Mme 
Gélinas.

La CSN en mode 
séduction à la SQDC

Isabelle Gélinas, déléguée régionale à la SEMB-SAQ-CSN pour la région Mau-
ricie—CENTRE-DU-QUÉBEC. — PHOTO FRANÇOIS GERVAIS

LOUISEVILLE  (MEL) — Le pot a 
beau être légal, plusieurs clients 
qui  attendaient  pour entrer 
dans la nouvelle boutique de la 
Société québécoise du canna-
bis préféraient ne pas donner 
leur nom aux journalistes ou 
demandaient à ne pas être filmés. 
Mais une personne n’était pas 
gênée d’être là. 

«C’est légal maintenant on ne se 
cache pas», a lancé, en riant, Yvon 
Deshaies, maire de Louiseville.

Mais ce dernier était sur les lieux 
non pas pour faire des achats, faut-
il le préciser, mais bien pour obser-
ver comment cette inauguration se 
déroulait. Le maire a toujours cla-
mé qu’il espère qu’un commerce 
du genre s’installe au plus vite à 
Louiseville.

«Comme maire de la ville, je suis 
venu voir. Chez nous, on en veut 
un. (...) Je suis venu voir la place, 
l’endroit, comment ça fonctionne», 
explique-t-il.

Des démarches ont déjà été 
entreprises pour accueillir une 
boutique. Une telle implantation 
va éviter que certains avantages 
économiques de la légalisation 

ne soient profitables qu’à Trois-
Rivières. «Les gens qui consom-
ment vont partir de Louiseville 
pour venir à Trois-Rivières. C’est 
bien le fun, mais ça ne marche 
pas. Les gens vont rester à Trois-
Rivières, ils vont magasiner et je 
cours des chances de perdre des 
gens aussi.»

Lui-même était  surpris  du 
nombre de personnes qui fai-
saient le pied de grue devant les 
portes du nouveau commerce. 
«On voit les gens qui sont ici. On 
voit que ça consomme plus qu’on 
pensait. Alors on légalise, on met 
ça en ordre. Moi, je suis bien heu-
reux de ça.»

Le maire de Louiseville 
présent à l’inauguration

Yvon Deshaies n’allait pas manquer l’ouverture de la succursale de la SQDC, 
non pas pour acheter du cannabis, mais bien pour préparer la venue éventuelle 
d’une telle boutique à Louiseville. — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

LE CANNABIS EN BREF

OTTAWA (PC) — Maintenant que 
consommer du cannabis est légal, 
les élus fédéraux s’allumeront-ils 
un joint? Certains jurent qu’ils 
n’ont jamais touché à la substance, 
d’autres s’en confessent, et un l’a 
peut-être fait «involontairement».

PARTI LIBÉRAL DU CANADA
«J’ai dit à plusieurs reprises que je 
ne suis pas un consommateur de 
drogue. Je ne bois pas beaucoup 
d’alcool, je ne bois pas de café... je 
n’ai aucune intention de consom-
mer de la marijuana.»
- Justin Trudeau (qui a déjà recon-
nu avoir fumé du cannabis)

«Je ne l’ai jamais fait, et je n’ai 
aucune intention de le faire. Mais... 
pour tout Canadien adulte qui 
choisit de le faire, j’espère qu’ils le 
feront en toute sécurité.»
- Bill Blair (ministre responsable de 
la légalisation du cannabis)

BLOC QUÉBÉCOIS
«Eh crisse, non! Eh crisse, non, je 
suis asthmatique, moi... Êtes-vous 

malades? Je ne touche pas à ça! Je 
ne suis pas au cégep!»
- Simon Marcil

PARTI 
CONSERVATEUR
« P a s  d u  t o u t !  O u i ,  j ’e n  a i 
d é j à  c o n s o m m é ,  p a r c e  
que j’étais jeune et c’était des 
folies de jeunesse (...) Je n’ai aucun 
intérêt.»
- Joël Godin

NPD
«Moi, personnellement, je n’ai 
jamais utilisé les drogues (...) J’ai 
vécu la réalité de ce qui se passe 
quand quelqu’un est dépendant 
donc j’ai décidé dans ma vie de ne 
pas utiliser aucune drogue à cause 
de ça.»
- Jagmeet Singh

PARTI POPULAIRE 
DU CANADA
«Ha! ha! ha! Oui, j’en ai déjà pris. 
Non. je n’ai pas l’intention d’en 
prendre.»
- Maxime Bernier

Fumera, fumera pas?

WINNIPEG (PC) — La police de 
Winnipeg a donné une contraven-
tion liée au cannabis le jour même 
de l’entrée en vigueur de la légali-
sation de la substance.

Sur Twitter, le corps policier a 
publié une photo d’une contra-
vention assortie d’une amende de 
672 $ pour consommation de can-
nabis dans un véhicule motorisé.

La police a précisé que la contra-
vention avait été donnée ce matin 
et a rappelé que, même si le can-
nabis était maintenant légal, il 
était interdit d’en consommer  
à bord d’une voiture, tout comme 
l’alcool.

Ailleurs au pays, les autorités 
n’ont rapporté aucune infraction 
liée au cannabis.

E l i z a b e t h  P o p o w i c h ,  u n e 

porte-parole pour le service de 
police de Regina, en Saskat-
chewan, a indiqué que les agents 
avaient reçu l’ordre de signaler 
toute infraction en lien avec le can-
nabis, mais qu’aucun rapport en ce 
sens n’avait été soumis.

La Gendarmerie royale du Cana-
da (GRC) en Colombie-Britan-
nique a pour sa part révélé qu’il 
lui faudrait un mois pour avoir des 
chiffres sur les accusations liées 
au cannabis pour l’ensemble de la 
province.

À Halifax, 20 agents ont distribué 
des dépliants aux personnes qui 
fumaient du cannabis ou la ciga-
rette un peu partout dans la ville, 
a annoncé le porte-parole de la 
municipalité néo-écossaise, Bren-
dan Elliott.

Une première contravention de 672 $

CALGARY (PC) — Malgré la 
légalisation du cannabis récréa-
tif, l’Office d’investissement du 
Régime de pensions du Cana-
da n’est toujours pas intéressé 
par des investissements directs  
dans cette industrie, a indiqué 
mercredi un porte-parole de 
l’organisation.

Le secteur, qui a commencé 
mercredi à vendre du canna-
bis de façon légale, n’est «pas un 
centre d’intérêt» pour l’organi-
sation qui investit les fonds du 
Régime de pensions du Canada 

au nom d’environ 20 millions 
de cotisants et de bénéficiaires  
canadiens, a précisé le responsable 
des affaires publiques et des com-
munications de l’OIRPC, Michel 
Leduc.

Selon lui, la «minuscule, minus-
cule» exposition de l’Office aux 
activités liées au cannabis reste 
indirecte et résulte du fait que les 
sociétés de cannabis sont deve-
nues suffisamment grandes pour 
remplacer des sociétés plus tra-
ditionnelles au sein des indices 
boursiers.

L’OIRPC ne veut pas investir 
dans le cannabis pour l’instant
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STÉPHANIE MARIN ET CAROLINE 
PLANTE
La Presse canadienne

MONTRÉAL — Brandissant dans les 
airs ses deux boîtes de cannabis, 
sous les applaudissements de ceux 
qui faisaient toujours la file pour 
s’en procurer, c’est ainsi que Steve 
a célébré le 17 octobre, jour où le 
cannabis récréatif est devenu légal 
au Canada, d’un océan à l’autre.

L’homme de 38 ans était arrivé 
mercredi à 3 h 30 du matin devant 
la succursale de la Société québé-
coise du cannabis (SQDC) de la rue 
Saint-Hubert, à Montréal.

Premier entré, premier ressorti 
avec ses achats, dans un discret 
sac en papier brun, sans logo ni 
écritures.

«C’est une journée importante. 
C’est une journée historique. Je suis 
content que ça arrive pendant que 
je suis vivant.»

Et Steve n’a pas été le seul à ne pas 
avoir voulu rater ce rendez-vous 
avec l’histoire.

Les Québécois ont été nom-
breux à l’imiter au fil de la journée, 
alors que la SQDC avait compilé  
6000 commandes en boutique 
et 18 000 commandes en ligne à  
16 heures, mercredi.

Peu avant  son ouverture à  
10 h, plus de 250 personnes, en 
très grande majorité des hommes, 
attendaient de pouvoir entrer dans 
la succursale de la rue Saint-Hubert.

La plupart d’entre eux atten-
daient calmement et semblaient de 
bonne humeur, sans signe d’impa-
tience devant la longueur de la file. 
Quelques-uns n’avaient pas attendu 
et fumaient déjà un joint de can-
nabis. Les deux policiers présents 
n’intervenaient que pour dégager 
de l’espace sur les trottoirs.

Devant la succursale du centre-
ville de Montréal, l’ambiance était 
plus festive: les futurs clients se pre-
naient en photo avant d’entrer, et 
montraient joyeusement aux jour-
nalistes comment rouler un joint.

À Québec, une centaine de per-
sonnes, principalement des jeunes 

hommes, bravaient la pluie et le 
froid à la porte de la succursale du 
boulevard Lebourgneuf; certains 
ont dit avoir pris congé pour l’oc-
casion. Des effluves de cannabis 
flottaient sur la foule. Lorsque les 
portes ont été ouvertes, un client 
a crié «vive le Québec libre!», au 
moment où un groupe d’environ 
20 personnes était admis.

«Quand ça fait 50 ans que tu te 
caches pour acheter et que là, c’est 
légal, c’est un gros changement, 
a dit un client à Québec, André  
St-Gelais, un homme de 66 ans. La 
qualité est contrôlée. (...) Quand 
tu vas chez ton ‘pusher’, tu sais pas 
exactement ce que tu as.»

Un autre client, Olivier Ferro, a 
tenu à être présent pour l’occasion, 
même s’il n’écarte pas l’idée d’ache-
ter éventuellement du cannabis via 
le portail web de la SQDC.

Tous ceux qui sont ressortis du 
magasin étaient satisfaits.

«C’est bien fait. On a acheté un 
peu de tout, un peu de chaque caté-
gorie, pour voir ce que ça va donner. 
Les conseillers ont l’air très bien for-
més, on voit qu’ils savent très bien 
de quoi ils parlent. C’est bien géré. 
On pensait que ça allait prendre 
beaucoup de temps, mais le service 
est très rapide», a confié ce dernier à 
sa sortie de la boutique, après avoir 
fait l’achat de différents produits, 
dont des fleurs de cannabis, gélules 

et joints préroulés.
Et le coût? «C’est sûr que le prix 

varie dépendamment de la qualité. 
Mais en général, c’est moins cher 
que ce que tu trouves sur la rue», a 
déclaré Andrew Karim à Montréal, 
sac à la main. Le gramme de can-
nabis est vendu à partir de 5,25 $, 
taxes incluses.

Dans la métropole, plusieurs 
jeunes qui attendaient dans le froid 
disaient être là par curiosité, pour 
voir l’éventail de produits – 110 sont 
actuellement offerts. Beaucoup se 
disaient contents de pouvoir ache-
ter leur cannabis sans devoir s’in-
quiéter des substances chimiques 
qui auraient pu être ajoutées à leur 
herbe.

Jacqueline Dagenais, âgée de 
55 ans, voulait participer à ce 
«moment historique», qui lui rap-
pelle la fin de la prohibition de l’al-
cool au début du siècle dernier. Elle 
confie aussi avoir été trop craintive 
pour en acheter au noir à Montréal. 
«J’avais peur de tomber sur un poli-
cier déguisé en ‘pusher’.»

Mario Beaulieu fume depuis  
10 ans «dans l’illégalité», a-t-il révé-
lé. «Me sentir citoyen à part entière, 
j’attendais ça depuis longtemps.»

Alors que le cannabis est surtout 
connu pour ses feuilles séchées 
prêtes à être roulées en joint, beau-
coup de gens faisaient la file mer-
credi matin pour l’acheter sous 

d’autres formes, surtout de l’huile 
et des pilules.

Le Canada devient le seul pays 
du G7 où la substance est légale 
partout sur son territoire et le  
2e au monde après l’Uruguay.

DES CRAINTES DEMEURENT
La date du 17 octobre 2018 mar-

quera l’histoire du pays, mais 
certaines craintes demeurent. Et 
surtout, malgré la légalisation, pas 
question d’acheter du cannabis de 
n’importe qui ni de le consommer 
partout et en toutes circonstances.

À compter de ce mercredi, une 
personne aura le droit de trans-
porter jusqu’à 30 grammes de 
cannabis sur elle, et de posséder 
150 grammes dans une résidence 
privée, sans être inquiétée par les 
forces policières.

Au Québec, il faudra avoir au 
moins 18 ans pour en consom-
mer, comme en Alberta. Toutes les 
autres provinces ont plutôt choisi 
un âge minimum de 19 ans. Cela 
pourrait toutefois changer dans la 
Belle Province, la Coalition avenir 
Québec ayant affirmé à plusieurs 
reprises son intention de repousser 
l’âge à 21 ans.

Sur le territoire québécois, le can-
nabis ne pourra être acheté qu’à un 
seul endroit: dans les succursales 
de la SQDC. Douze magasins ont 
ouvert mercredi matin. Et partout 

au Québec, l’achat en ligne est 
maintenant possible.

Il ne sera pas possible de cultiver 
son propre cannabis à la maison au 
Québec, même si le gouvernement 
fédéral donne la possibilité de faire 
pousser jusqu’à quatre plants par 
résidence. Le Nouveau-Brunswick 
et la Nouvelle-Écosse, par exemple, 
permettent jusqu’à quatre plants.

Sur les routes québécoises, il 
demeure interdit de conduire avec 
les facultés affaiblies par le canna-
bis, comme par toute autre drogue. 
Le permis d’un contrevenant peut 
être suspendu sur-le-champ, pour 
une durée de 90 jours, et son véhi-
cule peut aussi être saisi.

Et alors que la loi du Québec inter-
dit la consommation de cannabis 
aux mêmes endroits que le tabac - 
il sera donc permis de fumer dans la 
rue, mais pas dans les commerces, 
bars et restaurants, pas plus que 
sur les terrains des cégeps et des 
universités, entre autres - plusieurs 
municipalités ont légiféré pour 
l’interdire dans tous les endroits 
publics extérieurs, au même titre 
que l’alcool. Les interdictions vont 
donc varier d’une municipalité à 
l’autre.

Au Québec, des propriétaires 
de logements et des syndicats de 
condominiums ont aussi décidé 
d’en prohiber la consommation à 
l’intérieur des logis.

OUVERTURE DES PREMIÈRES SUCCURSALES DE LA SQDC

Des centaines de clients

Des centaines de clients attendaient à l’ ouverture de la succursale de la SDCQ 
sur la rue Sainte-Catherine Ouest à Montréal mercredi matin. — PHOTO LA PRESSE

À Québec aussi les clients étaient nombreux... et visiblement heureux d’avoir 
participé à ce moment historique. — PHOTO LE SOLEIL

OTTAWA (PC) — Maintenant que 
le cannabis récréatif est légal au 
Canada, le gouvernement fédéral 
devrait-il songer à décriminaliser 
voire légaliser toutes les autres dro-
gues ?

L e Réseau juridique cana-
dien VIH/sida, un organisme qui 
défend les droits des personnes qui 
sont atteintes de cette maladie, a 

invité Ottawa mercredi à réfléchir 
à la question. «La prohibition, c’est 
néfaste, c’est coûteux, ça endom-
mage la santé publique, ça nuit aux 
droits de la personne sans atteindre 
son but, celui de la protection de la 
santé publique et de l’ordre public», 
a résumé le directeur général de l’or-
ganisme, Richard Elliott.

Criminaliser la possession simple 

de drogues, comme l’héroïne, 
contribue, selon cet organisme, à 
de nouvelles infections du VIH et 
de l’hépatite C. Les consommateurs 
stigmatisés vont également avoir 
davantage tendance à éviter le sys-
tème de santé. «Ça ne devrait pas 
être un crime d’être en possession 
d’héroïne ou de cocaïne, a-t-il affir-
mé. C’est un enjeu de santé publique 

et il faut le traiter comme un enjeu 
de santé publique.»

Cette approche a été adoptée par le 
Portugal au début des années 2000. 
Le pays, qui était aux prises avec un 
taux de mortalité élevé dû à l’usage 
de drogues, a décidé de décrimina-
liser leur consommation. Les per-
sonnes qui se font prendre avec de 
petites quantités en leur possession 

sont référées à une commission 
vouée à la lutte contre la dépen-
dance formée d’un avocat, d’un 
médecin et d’un travailleur social.

En contrepartie, le trafic de drogue 
est puni par des peines d’emprison-
nement qui peuvent varier de 1 à 
12 ans. La vente de substances illi-
cites pour financer une dépendance 
constitue un facteur atténuant.

Des voix s’élèvent pour demander la décriminalisation de toutes les drogues
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MÉLANIE MARQUIS
La Presse canadienne

OTTAWA — Des pardons pour la 
possession simple de cannabis, 
mais dans un horizon inconnu : 
Ottawa compte déposer d’ici la fin 
de l’année un projet de loi visant à 
pardonner les Canadiens qui ont 
déjà été reconnus coupables d’une 
telle infraction.

Le gouvernement fédéral veut que 
les requêtes se fassent «sans frais», et 
de la façon la plus simple possible, 
une fois que les personnes incul-
pées auront purgé l’entièreté de la 
peine qui leur avait été imposée, a 
précisé mercredi le ministre de la 
Sécurité publique, Ralph Goodale. 
«Notre position, c’est que pour la 
possession simple, une fois que la 
peine a été purgée au complet, il n’y 
aura plus de temps d’attente — une 
application peut être faite immédia-
tement — et il n’y aura pas de frais, 
alors qu’en vertu de la loi actuelle, il 
faut payer 631 $», a-t-il dit.

Le ministre ne compte pas aller 
jusqu’à inclure dans le projet de loi 
une disposition pour effacer l’infrac-
tion des dossiers pénaux, comme 
il l’avait fait dans une précédente 
mesure – celle pour les membres 
des communautés LGBTQ2 discri-
minés dans le service public fédéral 
ou l’armée. «Nous avons eu recours 
à cet outil dans des cas où de graves 
injustices historiques devaient 
être réparées», a-t-il exposé. Si les 

condamnations pour possession 
simple ne sont plus en phase avec la 
fin de la prohibition, elles «ne sont 
pas de la même nature.»

Le ministre n’a pas été en mesure 
de préciser combien de Canadiens 
ont été condamnés pour possession 
simple de cannabis et pourraient 
ainsi vouloir demander pardon. On 
parle de «milliers», voire de «dizaines 
de milliers», a-t-il glissé après la 
conférence de presse.

La possession simple de la subs-
tance pour consommation person-
nelle sans intention de trafic était 
passible d’une amende pouvant aller 
jusqu’à 1000 $ et d’une peine d’em-
prisonnement de six mois. C’était 
avant le 17 octobre, jour 1 de la léga-
lisation du pot.

Qu’adviendra-t-il des causes tou-
jours en cours? Ottawa ne don-
nera pas la consigne de stopper 
les procédures — il revient au Ser-
vice des poursuites pénales du 
Canada de déterminer s’il est dans 
«l’intérêt public» de le faire, a indi-
qué la ministre de la Justice, Jody 
Wilson-Raybould.

Le gouvernement libéral espère 
faire adopter le projet de loi sur les 
pardons le plus rapidement possible 
grâce à la collaboration des partis 
d’opposition. Le NPD a récemment 
déposé aux Communes un projet de 
loi prévoyant une radiation du casier 
judiciaire.

DÉFINITIONS DU SUCCÈS
Un quatuor de ministres avait été 

déployé mercredi pour s’adresser 

aux médias de la colline parle-
mentaire. Parmi eux se trouvait 
le ministre Bill Blair, grand maître 
d’œuvre de la légalisation du 
cannabis.

Il a plaidé que le crime organisé 
souffrira de la fin historique de la 
prohibition. Et même si on réussit 
à les priver de la moitié des revenus 
de 8 milliards $ que leur rapporte 
annuellement la vente de cannabis, 
il y aura de quoi se réjouir, a argué 
l’ancien chef de police de Toronto.

«Si on parvient à prendre la moitié 
de ce marché dans une année, est-ce 

que ce sera assez? Laissez-moi vous 
dire, j’ai combattu le crime organisé 
toute ma carrière [...] Enlever 4 mil-
liards $ par année des poches du 
crime organisé est une bonne année 
de travail», a-t-il lancé.

À ses côtés, la ministre de la San-
té, Ginette Petitpas Taylor, a expli-
qué qu’elle crierait victoire si la loi 
permettait d’enregistrer «un déclin 
dans le taux de consommation chez 
les jeunes». C’est ce qui serait «une 
définition de succès pour moi», a-t-
elle offert.

Elle a néanmoins reconnu que 
l’expérience dans les États qui ont 
légalisé le cannabis, comme le 
Colorado et Washington, montrait 
que les taux de consommation ont 
connu une hausse dans la foulée de 
la légalisation.

Le Canada devient le premier 
pays du G7 à leur emboîter le pas. 
La ministre Wilson-Raybould y a 
fait allusion dans son discours d’ou-
verture, mercredi. «Il n’y a aucun 
doute que le monde regarde ce 
qui se passe au Canada», a-t-elle 
commenté.

«Aujourd’hui marque le début 
d’une transition ordonnée, et nous 
sommes prêts», a assuré sa collègue 
Petitpas Taylor.

PAS DE JOINT POUR TRUDEAU
Pendant ce temps, de l’autre côté 

de la rue Wellington, le premier 
ministre Justin Trudeau était invité 
à dire combien de temps il faudrait 
compter, selon lui, pour que la loi 
entrée en vigueur à minuit porte ses 

fruits.
«Ce qu’on a vu avec le Colorado 

et d’autres juridictions, c’est qu’on 
commence à voir des impacts, des 
changements de comportements 
presque immédiatement. Mais c’est 
sûr que c’est quelque chose qui se 
fait sur les prochains mois, les pro-
chaines années», a-t-il plaidé.

«On continue de collecter des don-
nées et de mieux comprendre com-
ment on peut continuer à mieux 
protéger nos communautés et nos 
citoyens», a-t-il ajouté. Lui-même 
n’a pas l’intention de griller un joint 
maintenant que la chose est légale.

«J’ai dit à plusieurs reprises que je 
ne suis pas un consommateur de 
drogue. Je ne bois pas beaucoup 
d’alcool, je ne bois pas de café... Je 
n’ai aucune intention de consom-
mer de la marijuana», a lancé Justin 
Trudeau en riant.

CONSERVATEURS EN DEUIL
Cette transformation majeure pro-

voque une désapprobation généra-
lisée dans le camp conservateur. 
«C’est pas une bonne journée pour 
le Canada», a laissé tomber mercredi 
matin le député Gérard Deltell, qui 
avait revêtu un costume noir pour 
témoigner de son deuil.

Mais force est d’admettre qu’on ne 
pourra pas revenir en arrière, ont 
convenu quelques-uns de ses collè-
gues, dont Tony Clement. «C’est ça 
qui est ça, comme l’a déjà dit Jerry 
Seinfeld. Nous faisons maintenant 
partie de cette vaste expérimenta-
tion sociale», a-t-il dit.

PARDONS POUR LA POSSESSION SIMPLE DE CANNABIS

Un projet de loi bientôt

Le ministre de la Sécurité frontalière et 

de la Réduction du crime organisé Bill 

Blair a affirmé, lors d’une conférence 

de presse, que la légalisation du canna-

bis privera le crime organisé de revenus 

importants. — PHOTO LA PRESSE CANADIENNE, 

ADRIAN WYLD

D I SCOUNTQUEBEC .COM

POUR RÉSERVER :
*Les forfaits aller simple sont disponibles dans les succursales participantes seulement et s’appliquent uniquement sur les catégories fourgonnettes, fourgons
12 pieds et fourgons 16 pieds.

UN VÉHICULE POUR TOUTES OCCASIONS

VER : 1(844)562-2886
disponibles dans les succursales participantes seulement et s’appliquent uniquement sur les

OCCASIONS

FORFAIT EN ALLER SIMPLE* DISPONIBLE.
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LOUIS-DENIS ÉBACHER
Le Droit

Une brèche informatique sur le site 
de la Société québécoise du can-
nabis (SQDC) a mis au grand jour 
un nombre incalculable d’identités 
de clients ayant transigé en ligne, 
mercredi matin, «Jour 1» de la léga-
lisation du cannabis au Canada.

Le Droit a constaté que plusieurs 
identités ont été révélées par cette 
brèche. Certaines identités ont 
même été reconnues par l’auteur 
de ces lignes.

C’est un internaute qui a interpellé 
Le Droit, et la SQDC, sur Twitter, en 
milieu de journée.

Le lien (www.sqdc.ca/fr-CA/
Connexion) a donc révélé des noms 
et prénoms de clients ayant créé un 
compte pour acheter du cannabis 
en ligne.

L’internaute à l’origine de cette 
alerte, dont le nom de profil est Ben 
C. sur Twitter, s’est entretenu avec 
Le Droit par téléphone. Il s’est dit 
fort inquiet de la situation. «Com-
bien de noms d’acheteurs se sont 
retrouvés, publics comme cela ?»

À chaque mise à jour de cette 
même page, un nouveau nom 
apparaissait dans les cases réser-
vées à cet effet. Les adresses et 
autres informations personnelles 
n’y apparaissaient pas.

Peu avant 15 h, la SQDC avait 
semblé avoir réglé l’imbroglio. La 
page de connexion au compte 
demeurait vierge.

«Un de mes collègues a cliqué 
sur le même lien et a vu passer 
mon propre nom, a rajouté «Ben 
C». C’est une société d’État, un site 

gouvernemental. Quelles sont les 
autorités qui ont pu voir tous ces 
noms ? C’est inquiétant.»

Les clients ayant un nom peu 
commun pouvaient être reconnus 
rapidement et facilement comme 
étant un client de la SQDC.

BRÈCHE COLMATÉE
Le porte-parole de la SQDC, 

Mathieu Gaudreault, a confirmé 
que la brèche avait été «rapide-
ment» colmatée.

«Effectivement, il y a eu un pro-
blème avec la configuration de 
pages sur un de nos serveurs», 

a-t-il indiqué. En ‘‘rafraîchissant,’’ 
la page, il était possible qu’un nom 
apparaisse. Ce fût cependant très 
limité, et le problème a été rapide-
ment réglé lorsque nous avons été 
informés de la situation. »

M. Gaudreault a tenu à préciser 
qu’aucune autre information que 
des noms n’a été divulguée de cette 
façon. «Aucune adresse ni numéro 
de carte de crédit n’a été divulgué.»

Le site de la SQDC est hébergé 
au Canada. «C’est pour cela qu’on 
ne craint pas qu’il y ait des infor-
mations transférées vers d’autres 
États.»

DES BRÈCHES DANS LE SITE DE LA SOCIÉTÉ QUÉBÉCOISE DU CANNABIS

Des identités révélées au grand jour

Un contenant légal 
pour du pot illégal
JUSTINE MERCIER

Le Droit

L’un des nombreux clients qui se 
sont rendus mercredi à la succur-
sale de la Société québécoise du 
cannabis (SQDC) de Mirabel a 
confié sans détour qu’il souhaitait 
surtout se procurer un contenant 
légal de marijuana pour ensuite 
s’en servir afin d’y entreposer des 
produits achetés sur le marché 
noir. 

Le jeune homme, qui n’a pas 
voulu s’identifier, n’était pas très 
impressionné à sa sortie du com-
merce du boulevard Curé-Labelle, 
mercredi avant-midi. 

«Ils ne sont même pas capables 
de dire qu’est-ce que ça goûte», 
a-t-il  déploré. Il  s’est tout de 
même acheté un contenant de 
3,5 grammes de cannabis sous 
forme de fleur séchée au coût 
de 28$, un prix plus élevé que ce 
qu’il achète normalement sur 
le marché noir. «C’est sûr que je 
vais continuer à aller où je vais 
[d’habitude]», a-t-il dit. Ce qu’il 
a acheté mercredi servira donc 
pour ses futurs achats sur le mar-
ché noir. «Ça va être juste pour 
me faire passer légal, a-t-il fait 
savoir. Je vais traîner ça dans mon 
char, dans mon petit contenant, 
et je vais garder le contenant très 
précieusement.»

marinapretaporter.ca

4850, boul. des Forges
Trois-Rivières
(voisin de Caron Chaussures)

819 372-1175

Tu design ta vie
et moi ton style...

Rabais
éclair de

20%
sur la
marchandise
d’automne*

3 jours
seulement!
Jeudi,
vendredi
et samedi
* Ne peut être jumelé
avec aucune autre promotion
* Voir exception en magasin

Fabrication et réparation
de prothèse dentaire amovible

JEAN FUGÈRE, D.D.
Denturologiste

1410, 3e Rue
Trois-Rivières (Québec) G8Y 2T8

819 376-6772
Face au Centre Les Rivières

Rampe d'accès aux handicapésRampe d accès aux handicapés
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DENIS LESSARD
La Presse

QUÉBEC — Comme prévu, le 
Conseil des ministres dévoilé 
aujourd’hui sera paritaire – 
composé de 13 femmes et de  
13 hommes. Plusieurs nomina-
tions étaient prévisibles, mais 
François Legault s’était réservé 
quelques surprises.

La cérémonie aura lieu cet après-
midi au Salon rouge de l’Assem-
blée nationale. Sans surprise, 
Geneviève Guilbault, élue dans 
Louis-Hébert, sera vice-première 
ministre, mais ses responsabi-
lités en étonneront plusieurs: 
elle obtient la Sécurité publique, 
a appris La Presse, un poste où 
plusieurs voyaient Simon Jolin-
Barrette ou Me Sonia LeBel.  
Mme Guilbault avait déjà connu 
ce ministère comme employée de 
cabinet du libéral Jacques Dupuis. 
Elle avait aussi été porte-parole du 
Bureau du coroner.

Simon Jolin-Barrette se posi-
t i o n n e  c o m m e  l e  m i n i s t r e 
«senior» du nouveau gouverne-
ment. Il sera leader parlemen-
taire du gouvernement, il sera 
aussi responsable de l’Immigra-
tion. Mais surtout, on lui confie le 
dossier délicat de la laïcité, il aura 
à défendre le projet de loi que 
compte faire adopter le gouver-
nement avant juin 2019.

Na d i n e  G i ra u l t ,  ca n d i d a t e 
vedette d’ascendance haïtienne, 
sera aux Relations internationales.

Comme prévu, Me Sonia LeBel, 
ex-procureure en chef  de la 

commission Charbonneau, reçoit 
la Justice, mais elle aura aussi la 
responsabilité des Relations inter-
gouvernementales canadiennes.

Le vétéran François Bonnardel 
atterrit au ministère des Trans-
ports, sa chef de cabinet sera Véro-
nique Aubry, une ex-employée 
politique de la ministre libérale 
Line Beauchamp. Il aura comme 
ministre déléguée Chantal Rou-
leau, mairesse de l’arrondisse-
ment de Pointe-aux-Trembles. 
Mme Rouleau sera ministre délé-
guée aux Transports, mais surtout 
responsable de la Métropole.

Jean-François Roberge, ex-ensei-
gnant, sera ministre de l’Éduca-
tion, une nomination attendue. 
On ne prévoit pas pour l’heure 
scinder le Ministère pour mettre 
à part l’enseignement supérieur 
toutefois. Sa chef de cabinet sera 
Julie Lussier, qui a travaillé dans le 

domaine de l’éducation avant de 
rejoindre le secteur privé.

Une autre surprise, Nathalie 
Roy, ex-journaliste élue dans 
Montarville, sera responsable de 
la Culture.

Sa chef de cabinet sera Manon 
Gauthier, issue de la Ville de 
Montréal où elle s’occupait de 
la Culture, et candidate caquiste 
défaite dans Maurice-Richard.

Jean Boulet, le frère de Julie 
Boulet, élu dans Trois-Rivières, 
sera responsable de l’Emploi; on 
lui confie aussi le Travail. Jonatan 
Julien, qui avait claqué la porte de 
l’administration Labeaume à Qué-
bec, sera responsable de l’Énergie, 
une autre surprise.

Élue dans Brome-Missisquoi, 
l’ex-athlète olympique Isabelle 
Charest  sera au Conseil  des 
ministres responsable des dos-
siers du Sport et du Loisir.

CAIRE ET CARMANT 
«DÉLÉGUÉS»

Le choix de plusieurs ministres 
importants ne surprendra per-
sonne. L’ex-trésorier de la Banque 
Nationale, Éric Girard, obtiendra 
les Finances, il avait fait le saut en 
politique à cette condition.

Son chef de cabinet sera Denis 
Dolbec, issu du Parti québécois, 
qui occupait les mêmes fonctions 
avec l’ex-maire de Montréal, Denis 
Coderre.

À l ’Économie,  le  choix  est 
depuis un bon moment fixé sur 
Pierre Fitzgibbon, issu du milieu 
des affaires et élu dans Terre-
bonne. Son chef de cabinet sera 
Alexandre Ramacieri, un ancien 
de CGI passé chez Québecor. 
Ramacieri était un lieutenant 
de Pierre Karl Péladeau dans sa 
course victorieuse à la direction 
du Parti québécois.

Christian Dubé, qui avait quitté 
son poste de vice-président de la 
Caisse de dépôt pour remplacer 
au pied levé Stéphane Le Bou-
yonnec, dans La Prairie, a obtenu 
le Conseil du trésor; on a envi-
sagé de le nommer à la Santé, un 
secteur pour lequel il a exprimé 
beaucoup d’intérêt. Marie-Ève 
Bédard, ex-candidate libérale, 
sera chef de cabinet. Éric Caire 
sera ministre délégué, il relèvera 
du Trésor. Il sera responsable des 
«ressources informationnelles», 
l’informatique.

Danielle McCann, ex-patronne 
de l’Agence de la santé et des ser-
vices sociaux de Montréal, recru-
tée à la dernière heure, atterrit 
comme prévu à la Santé. François 
Legault s’y était engagé clairement 
durant la campagne électorale, 
quand Gertrude Bourdon avait 
fait faux bond à la CAQ pour aller 
au PLQ.

M m e  M c C a n n  a u r a  D e n i s 
Simard comme chef de cabinet – 
un ancien des cabinets péquistes 
à l’époque de Lucien Bouchard. Le 
Dr Lionel Carmant sera ministre 
délégué à la Santé et aux Services 
sociaux.

Comme le lui avait promis Fran-
çois Legault, Marguerite Blais 
héritera pour sa part de la respon-
sabilité des Aînés.

Pour les régions, Pierre Dufour, 
élu dans Abitibi-Est, sera respon-
sable des Forêts. Andrée Laforest, 
élue dans Chicoutimi, sera aussi 
membre du Conseil des ministres, 
tout comme Marie Chantal Chas-
sé. Ian Lafrenière, candidat recrue 
dans Vachon, ne sera pas membre 
du Conseil des ministres.

CONSEIL DES MINISTRES DE LA CAQ

LeBel à la Justice, Boulet à l’Emploi

Sonia LeBel héritera du ministère de la Justice en plus des Relations intergouvernementales cana-

diennes. — PHOTO ISABELLE LÉVESQUE

Jean Boulet sera nommé à l’Emploi et au Travail par le premier ministre François Legault.

— PHOTO STÉPHANE LESSARD

QUÉBEC (PC) — Les 10 députés 
élus sous la bannière de Québec 
solidaire (QS) le 1er octobre ont 
refusé, mercredi, de prêter ser-
ment d’allégeance à la reine Éli-
sabeth II en public.
Le serment d’allégeance à la 
reine est une étape obligatoire 
du processus d’assermentation 
permettant aux élus de siéger à 
l’Assemblée nationale.
Or, d’un commun accord, les  
10 élus souverainistes de QS 
ont choisi de s’exécuter derrière 

les portes closes, à l’abri des 
regards des nombreux parents 
et amis venus assister à leur as-
sermentation au Salon rouge de 
l’Assemblée nationale.
La co-porte-parole de Québec 
solidaire et chef parlementaire, 
Manon Massé, a justifié cette 
fronde en disant que le serment 
à la reine d’Angleterre consti-
tuait «un rituel archaïque et 
franchement désagréable».
Plus tard en point de presse, 
Mme Massé a dit qu’elle avait 

discuté au cours des derniers 
jours avec le secrétaire géné-
ral de l’Assemblée nationale, 
Michel Bonsaint, pour trouver 
le moyen de siéger sans devoir 
publiquement, au Salon rouge, 
devant public et caméras, prê-
ter serment d’allégeance à la 
reine, un geste qu’elle a qualifié 
«d’anachronique».
C’était une question de «res-
pect» pour les convictions 
souverainistes du groupe, a fait 
valoir Mme Massé.

Les 10 élus solidaires refusent de prêter 
serment à la reine en public
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MARTIN LAFRENIÈRE
martin.lafreniere@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Le Centre Le 
Havre de Trois-Rivières ira en 
appel d’offres à la fin d’octobre 
pour trouver l’entrepreneur qui 
amorcera dès le printemps la 
reconstruction de sa maison de 
transition, un service essentiel 
pour cet organisme de lutte à l’iti-
nérance dont la Fondation se dit 
interpellée par la légalisation du 
cannabis.

La prochaine maison de transi-
tion aura 24 chambres, le même 
nombre que l’ancienne bâtisse 
disparue en fumée en mai 2017. 
Elle sera érigée au même endroit, 
soit au coin de Laviolette et de 
Sainte-Geneviève.

Plus de deux millions de dollars 
seront requis afin de construire 
cette bâtisse qui devait être éri-
gée cette année. Mais les délais 
associés notamment au respect 
des normes de la Société d’habi-
tation du Québec ont retardé le 
processus.

«Il y a plus de normes à respec-
ter en matière d’environnement, 
de sécurité,  d’accès aux per-
sonnes à mobilité réduite, ce qui 
fait grimper la facture», explique 
Jacynthe Laing, responsable des 

activités philanthropiques et de 
la communication de la Fonda-
tion du Centre Le Havre, rencon-
trée mercredi lors du dévoilement 
des activités de la campagne 
d e  f i n a n c e m e n t  d e  l ’a n n é e 
2018-2019.

La disparition de cette maison 
de transition a forcé la direction 
à trouver une solution tempo-
raire. Le but était de continuer 
d’offrir sa mission de stabiliser les 
personnes qui veulent sortir de 
l’itinérance. C’est la raison pour 
laquelle le Havre est devenu loca-
taire de l’ancien centre diocésain, 

situé à deux coins de rue, pour y 
aménager 19 chambres en atten-
dant de reconstruire sa propre 
maison qui devrait être prête dans 
un an.

«On a pensé s’installer de façon 
permanente au centre diocé-
sain, mais c’était beaucoup trop 
compliqué. Ça revenait trop cher 
comme projet, de par la configu-
ration des lieux et la mission du 
Havre», précise Jean-Sébastien 
Ricard, le président de la Fonda-
tion du Havre.

Les coûts de reconstruction de la 
maison seront couverts à environ 

80 % par les assurances. Le reste 
proviendra de subventions gou-
vernementales et de contribu-
tions du milieu qu’on souhaite 
généreuses.

CLIENTÈLE EN HAUSSE
Comme en 2017-2018, le Havre 

a fixé l’objectif de la campagne 
de financement à 80 000 $. La 
direction de la Fondation du 
Havre espère que la population 
saura de nouveau être généreuse 
cette année envers un orga-
nisme qui doit faire face à une 
hausse constante de la clientèle. 

En 2017-2018, 1357 demandes 
d’accueil ont été effectuées, une 
hausse de 250  demandes par 
rapport à l’année précédente. 
Quelque 30 000 repas ont été ser-
vis, une augmentation de quelque 
8000 repas en un an.

Les personnes fréquentant le 
Havre font face à différents pro-
blèmes comme des troubles 
mentaux, la violence conjugale et 
la toxicomanie. La légalisation du 
cannabis est d’ailleurs un sujet de 
préoccupation.

«Est-ce que ça va changer les 
habitudes de consommation? Est-
ce que ça va banaliser la consom-
mation? L’avenir va nous le dire», 
déclare M. Ricard.

Une soirée-bénéfice sous le 
thème d’Harry Potter aura lieu 
le 8 novembre à l’île Saint-Quen-
tin. Le Havre espère accueillir 
200 personnes qui paieront cha-
cune 195 $ pour prendre part à 
cette soirée incluant un souper 
haut de gamme.

Le 30e anniversaire du Havre 
sera souligné en 2019 notam-
m e n t  p a r  l a  p r é s e n t a t i o n 
d’un spe ctacle-bénéfice.  Ce 
spectacle d’humour aura lieu au 
printemps. Le nom de l’artiste qui 
sera à l’affiche sera dévoilé plus 
tard.

La dernière campagne de finan-
cement a permis d’amasser une 
somme record de 249 613 $. Ce 
montant a été récolté à la suite 
d’une belle vague de solidari-
té engendrée par l’incendie de 
mai 2017.

CENTRE LE HAVRE

La construction au printemps

Jacynthe Laing et Jean-Sébastien Ricard ont dévoilé mercredi les grandes lignes de la campagne de financement de 

la Fondation du Centre Le Havre. — PHOTO: SYLVAIN MAYER

OFFERT DU 26 OCTOBRE
AU 17 DÉCEMBRE 2018.

*PAR NUITÉE, DANS UNE CHAMBRE
FAIRMONT, EN OCCUPATION DOUBLE,
TAXES EN SUS.

INFORMATION ET RÉSERVATION :

1 800 441 1414
fairmont.fr/frontenac-quebec

199$*
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209$*
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À PARTIR DE LE FORFAIT COMPREND :

• L’hébergement;

• 25$ par jour à dépenser
dans nos restaurants;

• Ateliers stylisme mode,
viticole et culinaire
tous les samedis de novembre;

• 25$ de rabais au Moment Spa
Le Château Frontenac.

DU DIMANCHE AU JEUDI

LES VENDREDIS ET SAMEDIS

NOËL
DÈS NOVEMBRE

CAD

15h43
Le moment
où vous donnez
un air de fête
à votre automne.
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Un recul moyen 
de 2 % dans 
l’unifamilial

GUY VEILLETTE
guy.veillette@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — La très grande 
majorité des Shawiniganais ne 
sursauteront pas en prenant 
connaissance de la valeur accor-
dée à leur propriété lorsqu’ils re-
cevront leur compte de taxes, en 
janvier. Mercredi, la Ville a dévoilé 
les grandes lignes du nouveau rôle 
d’évaluation foncière 2019-2020-
2021, qui se caractérise surtout 
par une exceptionnelle baisse 
dans la catégorie des résidences 
unifamiliales.

En effet, il s’agit d’une première 
depuis la fusion municipale. À 
compter du 1er janvier, la valeur 
moyenne des résidences unifa-
miliales subira un recul de 2,05 % 
sur le territoire. Le portrait général 
est fortement influencé par la ten-
dance observée dans les noyaux 
urbains. Les baisses moyennes 
les plus significatives sont enre-
gistrées dans les anciens secteurs 
de Shawinigan (-3,77 %), Grand-
Mère (-2,39 %) et Shawinigan-Sud 
(-3,81 %). Dans les autres secteurs, 

les hausses varient entre 0,6 % et 
1,4 %.

Précisons que ce nouveau rôle 
est basé sur l’état du marché au 1er 
juillet 2017 par rapport à celui du 
1er juillet 2014.

Mathieu Guimond, directeur 
régional de la firme Servitech qui 
réalise ce travail de moine pour la 
Ville de Shawinigan, n’ose pas par-
ler d’un marché résidentiel dépri-
mé à la lueur de ce résultat. Mais 
clairement, ce léger recul indique 

une tendance à la baisse de la 
valeur des maisons unifamiliales.

« Au dernier  rôle  d’é valua-
tion, nous avions quelque chose 
comme 2 % d’augmentation», rap-
pelle-t-il. «J’appellerais plutôt ça 
une stabilité, car on parle d’une 
baisse de 2 % sur trois ans. Bien 
sûr, ça démontre une tendance. Le 
prix du marché résidentiel est à la 
baisse, c’est certain. Mais ce n’est 
pas marquant.»

«Il y a beaucoup de maisons en 
vente», observe l’évaluateur. «C’est 
sûr que ça a une influence sur les 
prix. C’est toujours une question 
d’offre et de demande.»

STABILITÉ
Pour le reste, le nouveau rôle 

d’évaluation foncière de Shawini-
gan se caractérise par sa stabilité. 
Les valeurs imposables n’ont aug-
menté que de 16,9 millions $ en 
trois ans, une hausse de 0,49 %. 
Quant aux valeurs non impo-
sables, soit les propriétés gouver-
nementales et institutionnelles, 
elles ont crû de 2,87 %, passant 

de 509,2 millions $ à 523,8 mil-
lions $. Au total, le nouveau rôle 
n’enregistre qu’une faible hausse 
de 0,8 %. L’ensemble des quelque 
22 500 propriétés répertoriées à 
Shawinigan sont ainsi évaluées à 
tout près de 4 milliards de dollars.

Comme ailleurs au Québec, les 
Shawiniganais ont été bien davan-
tage bousculés par l’adoption d’un 
nouveau rôle d’évaluation dans le 
passé. Celui de 2007-2008-2009 
avait bondi de 16,4 % et celui de 
2010-2011-2012, de 17,4  %. À 
chaque fois, l’explosion de la valeur 
des résidences sur le bord de l’eau 
avait soulevé l’ire des propriétaires.

«On est loin de là», reconnaît 
M. Guimond. «Le marché s’est 
stabilisé.»

Le secteur commercial affichera 
une augmentation moyenne de 
8,45 % dans le prochain rôle. Si les 
variations de la catégorie résiden-
tielle reflètent assez fidèlement ce 
qui se passe dans la marché, celles 
des autres catégories peuvent 
être fortement influencées par 
quelques transactions.

«Dans le secteur commercial, 
on retrouve des grandes surfaces, 
des pharmacies, des épiceries, des 
centres commerciaux», énumère 
M. Guimond. «En trois ans, on 
a eu beaucoup de ventes de ces 
propriétés, à de bons prix. Elles ont 
donc été réévaluées en fonction de 
cela. Quand le commercial va bien, 
c’est bon signe.»

Bonne nouvelle également pour 
le secteur industriel, qui avait subi 
une dégringolade de 35 % au rôle 
précédent, à la suite de l’arrêt des 
activités à l’aluminerie de Rio Tinto 
et à la papeterie Laurentide. Cette 
fois, cette catégorie absorbe une 
légère hausse de 1,1 %.

En fait, ce sont les terres agricoles 
qui enregistrent les plus fortes aug-
mentations dans le nouveau rôle 
d’évaluation. La hausse moyenne 
s’établit à 12,35  %, particuliè-
rement en raison d’un marché 
particulièrement fertile dans les 
secteurs Saint-Gérard-des-Lau-
rentides (+18,6 %) et Saint-Jean-
des-Piles (+15,5 %).

«Une mise à jour a été faite sur la 
description des propriétés», ajoute 
M. Guimond. «En plus du marché, 
ça a eu un effet. Par exemple, une 
terre en repousse qui devient boi-
sée, sa valeur augmente.»

Les propriétaires pourront faire 
une demande de révision du 
rôle jusqu’au 30 avril 2019. En 
2016, Servitech n’avait reçu que 
134 requêtes. M. Guimond ne veut 
pas présumer trop vite de la réac-
tion des Shawiniganais à leur nou-
velle évaluation.

«On ne sait jamais!», sourit-
il. «Parfois, il y a des gens qui 
veulent vendre et tout à coup, ils 
nous appellent pour dire que leur 
propriété est sous-évaluée. Nous 
sommes en 2018, le marché a sans 
doute encore bougé. Mais avec 
un résultat aussi stable dans les 
valeurs, il y aura sans doute beau-
coup moins de questionnement 
par rapport aux années passées.»

Enfin, précisons qu’en séance 
régulière mardi, le conseil muni-
cipal a réitéré sa confiance en 
Servitech pour ses services pro-
fessionnels en évaluation foncière 
pour les années 2019 à 2024, pour 
près de six millions de dollars.

NOUVEAU RÔLE D’ÉVALUATION FONCIÈRE À SHAWINIGAN

Le secteur résidentiel traîne la patte

Le nouveau rôle d’évaluation foncière de Shawinigan ne présente pas de grandes variations, mais la valeur moyenne 

des maisons unifamiliales subit une baisse. —PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS
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GUY VEILLETTE

guy.veillette@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — L’achat de dix 
véhicules utilitaires sport par la 
Ville de Shawinigan a provoqué 
quelques murmures dans la salle 
lors de la dernière séance publique 
régulière du conseil municipal. Si 
le maire assure que ces acquisi-
tions étaient devenues nécessaires, 
il ne cache pas un certain malaise 
à l’idée qu’un concessionnaire de 
Saint-Basile-le-Grand ait hérité de 
ce contrat.

En effet, Olivier Hyundai a rem-
porté la mise, pour un montant 
de 225 490 $. Cinq soumission-
naires avaient répondu à cet appel 
d’offres. Lors de la période de 
questions, Robert Beaudoin s’est 
présenté au micro pour savoir 
pourquoi une entreprise de la 
région n’avait pas été retenue.

«Quelles sont les économies 
que vous faites là-dessus?», ques-
tionne-t-il. «Comment allez-vous 
faire respecter la garantie? Allez-
vous payer un employé pour 
monter (à Saint-Basile-le-Grand) 
à chaque fois? Je comprends que 
la loi ne vous permet pas de faire 
des achats où vous voulez, mais 
j’aurais aimé que les entreprises 
qui payent des taxes ici profitent 
des achats locaux.»

Le directeur général, Gaétan 
Béchard, précise que l’économie, 
par rapport au deuxième plus 
bas soumissionnaire, s’établissait 
à 60 000 $. «De plus, ce sont nos 
mécaniciens qui feront l’entretien 
des véhicules», précise-t-il. 

«Nous appliquons la règle du plus 
bas soumissionnaire conforme», 
rappelle le maire, Michel Angers. 
«Nous faisons un canevas, nous 
faisons un appel d’offres et c’est 
le  plus bas soumissionnaire 
conforme qui obtient le contrat. 
Dans ce cas précis, des entreprises 
de chez nous ont soumissionné, 
mais celle de Saint-Basile-le-Grand 
l’a fait à plus faible coût.»

Le maire ajoute que l’ampleur 
de la différence de prix ne change 
rien. Le conseil municipal doit sim-
plement retenir l’offre la plus basse. 
M. Angers assure également que 
les élus n’utiliseront aucune stra-
tégie douteuse pour favoriser les 
entreprises locales.

«On ne peut pas avoir un contrat 
de dix véhicules et le diviser pour 
l’amener en bas de 100  000  $ 
pour être capable de privilégier 
quelqu’un», explique le maire. 
«C’est la loi. Nous avions déjà refu-
sé une première (demande) de 
soumissions pour dix véhicules, 
nous sommes revenus à la charge. 
Tout le monde était au courant 
et nous sommes obligés d’aller 
avec le plus bas soumissionnaire 
conforme. Si vous auriez aimé que 
ce soit des entreprises payeuses 
de taxes de Shawinigan (qui soient 
choisies), pensez-vous que nous 
n’en aurions pas eu le goût? Nous 
avons eu exactement la même 
réaction, mais la loi étant la loi, il 
faut l’appliquer.»

Impossible également de rejeter 
les soumissions et de reprendre 
l’appel d’offres, rappelle le maire.

«À partir du moment où c’est 
conforme et que ça entre dans 
le budget estimé,  nous sommes 
obligés de les prendre», laisse-t-il 
tomber.

De son côté, Robert Houle ques-
tionne carrément le besoin de la 
Ville d’ajouter cette nouvelle flotte 
à celle déjà acquise en juin. À ce 
moment, les élus avaient autorisé 
un contrat de 222 100 $ pour l’achat 
de neuf véhicules utilitaires sport à 
Automobile A. Gosselin de... Lévis. 

Cinq soumissions avaient aussi été 
reçues dans le cadre de cet appel 
d’offres.

«Depuis juin, la municipalité a 
donc acheté 19 véhicules utilitaires 
sport», fait remarquer le citoyen. 
«Où est le besoin immédiat?»

M. Béchard a nuancé cette inter-
prétation, mentionnant que les 
véhicules acquis en juin étaient «à 
plus forte portance». Même si la 
résolution adoptée à ce moment 
emprunte la formulation de «neuf 
véhicules utilitaires sport», le direc-
teur général précise qu’il s’agit en 
fait de modèles Jeep Cherokee. 
Lors de la séance du 16 octobre, la 
Ville a annoncé l’acquisition de 10 
véhicules de marque Kona. Cette 
flotte répondra à des besoins dans 
divers services municipaux.

Dans la résolution adoptée mardi 
soir, il est également précisé que la 
Ville de Shawinigan vend à Olivier 
Hyundai dix véhicules usagés de sa 
flotte pour la somme de... 9100 $.

«Ils étaient rendus au bout du 
rouleau», fait remarquer le maire. 
«Ce n’est pas un luxe, à moins de 
1000 $ le véhicule! Règle générale, 
les Travaux publics sont très sou-
cieux. On use nos véhicules jusqu’à 
la corde, mais quand ça coûte plus 
cher d’entretien que l’achat d’un 
nouveau véhicule, des décisions 
se prennent.»

Shawinigan achète des VUS  
à... Saint-Basile-le-Grand

Le maire de Shawinigan, Michel Angers. —PHOTO: STÉPHANE LESSARD

SHAWINIGAN(GV) — En raison 
d’activités scolaires, la présentation 
des samedis sportifs est annulée le 
20 octobre, aux écoles secondaires 
Val-Mauricie et Du Rocher. La pro-
grammation régulière reprendra le 

27 octobre.
Rappelons que les samedis spor-

tifs permettent habituellement aux 
citoyens de pratiquer divers sports 
en gymnase à ces deux écoles, 
entre 13 h et 16 h.

Samedi sportif annulé

TROIS-RIVIÈRES (GD) — La Fon-
dation régionale pour la santé de 
Trois-Rivières (RSTR) tiendra le  
18 octobre prochain une cam-
pagne de financement pour la 
santé des bébés de la région. La 
population sera invitée à donner 
à un des six points de collecte 

répartis sur l’ensemble du territoire 
de Trois-Rivières. Les dons amas-
sés lors de cette journée seront 
dédiés à l’achat d’équipement pour 
la néonatalogie. 

Une centaine de bénévoles 
doivent prendre part à cette jour-
née de collecte. 

Des dons pour  
la santé des bébés

Don In memoriam
En souvenir d'un être cher

Du soutien au quotidien

1 877 336-4443 • www.fqc.qc.ca

UNE
THERMOPOMPE
PERMET...

De vous garder au chaud pendant
le temps glacial et au frais pendant
la période estivale.

Une économie d’énergie et d’argent.

De régler la température selon
votre degré de confort.

819 376-2479 • info@echangeurdairelite.ca
764, boul. Thibeau, Trois-Rivières QC G8T 7A6

ECHANGEURDAIRELITE.CA

Suivez-nous sur Facebook !

Programmes disponibles
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GABRIEL DELISLE
gabriel.delisle@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES —  L’Ordre de 
La Vérendrye a trois nouveaux 
membres.  La Vil le  de Trois-
Rivières a tenu mercredi soir sa 
34e cérémonie d’intronisation dans 
cet ordre qui souligne la contribu-
tion exceptionnelle de citoyens. 

Les récipiendaires de cette 34e 
édition sont Carole Bellerose, Alain 
Levasseur et Guy-Paul Magny. Ils 
ont reçu mercredi lors d’une céré-
monie tenue à la Maison de la 
Culture une épinglette ainsi qu’un 
certificat honorifique des mains 
de la mairesse suppléante, Ginette 
Bellemare.

La première lauréate est une 
grande bénévole. Après ses études 
en comptabilité à l’Université du 
Québec à Trois-Rivières, Carole 
Bellerose a fait partie de 1979 
à 1995 du Club des femmes de 

carrières où elle a occupé diffé-
rents postes. De 1982 à 2002, elle 
était également impliquée dans 

le club de patinage artistique de 
Trois-Rivières-Ouest. Durant cette 
période, elle a même occupé le 

poste de présidente pour la région 
de la Mauricie en plus de faire par-
tie des membres fondateurs du 
patinage synchronisé de la Mauri-
cie en 1997. 

En 2017, Carole Bellerose a reçu 
le titre de bénévole de l’année de 
patinage Québec et patinage Cana-
da pour ses 35 ans d’implications. 

Alain Levasseur est engagé 
depuis plus de 30 ans auprès des 
personnes exclues et marginali-
sées pour des problèmes de santé 
mentale. De 1994 à 1997, il a été 
directeur adjoint au Centre Le 
Havre avant de devenir directeur 
général de SIT-Mauricie jusqu’en 
2002, un organisme qui aide les 
personnes ayant des problèmes 
de santé mentale. 

Depuis 1995, il est le président 
et directeur général de Recycle-
3R-Mauricie. Impliqué comme 
fondateur de la Nuit des sans-abri 
et administrateur auprès de plu-
sieurs organismes, Alain Levasseur 

est engagé auprès de nombreux 
organismes.

Le troisième récipiendaire de 
la 34e cérémonie de l’Ordre de La 
Vérendrye a été préposé aux béné-
ficiaires au Centre de santé Clou-
tier-du Rivage de 1979 jusqu’au 
moment de sa retraite en 2015. 

Membre fondateur du Festival 
des amuseurs publics, Guy-Paul 
Magny était de l’organisation de 
l’événement de 1992 à 1995 ainsi 
qu’en 2004. 

Président de la Croix-Rouge 
régionale, M. Magny s’est aussi 
impliqué dans le milieu spor-
tif, au Sanctuaire Notre-Dame-
du-Cap, auprès de la pédiatrie 
sociale ainsi que de la Fondation 
de la fibrose kystique Mauricie et 
Centre-du-Québec. 

De 2009 à 2016, il était le coor-
donnateur aux activités de finan-
c e m e nt  d e  l a  Fo n dat i o n  d u  
Centre de prévention suicide les 
Deux Rives. 

Trois nouveaux membres de l’Ordre de La Vérendrye

Les propriétés 
situées dans la 
«zone grise» 
de la pyrrhotite 
bénéficieront 
d’une baisse de 
l’évaluation de 
15 % à 25 %
PAULE VERMOT-DESROCHES
pvermot@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — La valeur 
moyenne du secteur résidentiel 
à Trois-Rivières connaîtra une 
hausse de 2,1 % dès le 1er janvier 
prochain. C’est du moins ce qui 
ressort du nouveau rôle d’évalua-
tion foncière qui a été déposé à la 
Ville de Trois-Rivières, mercredi. 

Une hausse d’évaluation foncière 
qui ne se traduira pas forcément 
par une hausse de taxes munici-
pales, prévient toutefois d’emblée la 
directrice du service de l’évaluation 
de la Ville, Sonya Auclair. En effet, 
les hausses de taxes municipales 
seront calculées en fonction du 
taux de taxes qui sera voté lors de 
l’adoption du prochain budget, en 
décembre prochain par le conseil 
municipal. 

Essentiellement, la hausse de 

2,1 % touche l’ensemble du secteur 
résidentiel. Toutefois, si on regarde 
seulement les résidences unifa-
miliales, cette hausse moyenne 
s’inscrit à 1,3 %. Ainsi, une rési-
dence unifamiliale moyenne dont 
la valeur s’établissait à 182 300$ 
aura maintenant une valeur au rôle 
d’évaluation de 184 700$.

Quant au rôle d’évaluation global, 
qui englobe le résidentiel, commer-
cial, industriel et les terrains inex-
ploités, on enregistre une hausse 
de 2,9 %.

L’exercice s’est effectué selon les 
conditions du marché immobi-
lier au 1er juillet 2017, et résulte 
de l’étude de 7900 transactions 
immobilières sur le territoire, qui 
inscrit automatiquement une ten-
dance sur la valeur globale des 
immeubles, résidences et terrains. 
Le nouveau rôle d’évaluation sera 
en vigueur jusqu’au 31 décembre 
2021.

PYRRHOTITE
Une nouveauté s’inscrit cette 

année dans le rôle d’évaluation 
foncière pour les propriétaires 
dont la maison présente un degré 
de pyrrhotite que l’on considère 
dans la «zone grise», soit ayant une 
concentration entre 0,01% et 0,23% 
de pyrrhotite et dont les dom-
mages ne sont pas encore appa-
rents. La valeur de ces résidences 
devrait subir une baisse de 15 % 
à 25 %, ce qui équivaudra forcé-
ment à une baisse substantielle du 
compte de taxes municipales de ces 
propriétaires. 

La Ville compte actuellement 
173 propriétés sur le territoire qui 
sont inscrites dans cette zone grise. 
Toutefois, les propriétaires qui n’au-
raient pas encore déclaré à la Ville 
être dans la zone grise et qui sou-
haiteraient bénéficier de la baisse 
au rôle d’évaluation ont jusqu’au 
30 avril 2019 pour se rapporter à la 
Ville en composant le 311. «S’ils ne 
se déclarent pas avant cette date, il 
ne pourra pas y avoir de modifica-
tion avant le prochain rôle d’évalua-
tion en 2022. C’est donc important 
que les gens fassent faire les tests et 
nous le déclare pour qu’on puisse 
réévaluer la propriété en consé-
quence», insiste Sonya Auclair.

Les résidences touchées par 
la pyrrhotite et dont les fonda-
tions sont actuellement à refaire 

subissent également une déprécia-
tion qui peut aller jusqu’à 60% de la 
valeur de la résidence, remarque 
Sonya Auclair, ce qui a égale-
ment un impact à la baisse sur le 
compte de taxes des propriétaires. 
«Ce que l’on remarque par contre, 
en observant le marché immobi-
lier, c’est qu’une fois qu’elles ont 
été réparées, elles reprennent leur 
valeur», constate la directrice de 
l’évaluation.

En ce qui concerne le secteur 
industriel, on remarque une hausse 
moyenne importante de 12,4 % du 
rôle d’évaluation, une hausse gran-
dement influencée par la valeur 
des deux usines appartenant à Kru-
ger. Si l’on devait exclure ces deux 
usines, on noterait une croissance 
de 1,8 %.

Fait à noter également, on compte 
désormais quinze résidences uni-
familiales valant plus d’un mil-
lion de dollars à Trois-Rivières. Ce 
nombre était de sept au dernier rôle 
d’évaluation.

Il est déjà possible de consulter 
le nouveau rôle d’évaluation en 
ligne via le site web de la Ville de 
Trois-Rivières au v3r.net. Les per-
sonnes en désaccord avec la nou-
velle évaluation de leur propriété 
ont jusqu’au 30 avril pour deman-
der une révision au service de 
l’évaluation.

NOUVEAU RÔLE D’ÉVALUATION FONCIÈRE

Le résidentiel en hausse de 2,1 %

•	Centre commercial 
Les Rivières:  189,7 M$

•	Université du Québec à 
Trois-Rivières: 156,3 M$

•	Hôpital Sainte-Marie: 
94 M$ (avant évaluation 
des travaux de la phase 2)

•	Kruger-Wayagamac: 
68 M$

•	Kruger: 54,2 M$

•	Centre d’événement et de 
congrès interactif (CECI): 
29,1 M$ (avant évaluation 
de l’ajout de nouvelles 
chambres à l’hôtel Delta 
par Mariott)

Les valeurs 
foncières les 
plus élevées à 
Trois-Rivières

La directrice du service de l’évaluation à la Ville de Trois-Rivières, Sonya Auclair. 
— PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

Guy-Paul Magny, Carole Bellerose et Alain Levasseur ont été intronisés dans 
l’Ordre de La Vérendrye par la mairesse suppléante Ginette Bellemare. 
— PHOTO: COURTOISIE
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BRIGITTE TRAHAN

brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Mauvaise 
nouvelle pour les usagers de la 
seule piscine de 50 mètres de la 
région. Les travaux de réfection 
amorcés en août dernier au CAPS 
de l’UQTR devront se prolonger. La 
piscine ne rouvrirait pas en janvier, 
tel que prévu au départ, mais seu-
lement à l’automne... 2019 selon de 
nouvelles estimations.

C’est que des imprévus impor-
tants sont survenus lorsque les 
ouvriers ont démoli le pourtour 
de la piscine, récemment. Les 
travaux s’annoncent maintenant 
beaucoup plus longs que ce qui 
avait été anticipé.

Ceci n’a rien à voir avec la pré-
sence de pyrrhotite au CAPS, 
assure Jean-François Hinse du 
service des communications, 
car la piscine a été construite en 

1995, soit plusieurs années avant 
l’érection de la zone affectée par la 
pierre gonflante au CAPS.

Pas moins de 30 000 personnes 
fréquentent cette piscine annuel-
lement. Les usagers sont donc invi-
tés à utiliser les autres piscines de 
la région en attendant la fin de tra-
vaux. Le Cégep de Trois-Rivières, 
le Centre de formation profes-
sionnelle Bel-Avenir, le Centre 
Yoseikan Budo, l’École nationale 
de police de Nicolet, la Ville de 
Shawinigan et le Collège Shawi-
nigan comptent tous des piscines 
ouvertes au public.

L’UQTR offre plusieurs mesures 
compensatoires pour cet incon-
v é n i e nt .  L e s  m e mb re s  d o nt 
l’abonnement se termine après le 
31 décembre 2018 recevront un 
crédit au prorata des jours tou-
chés par la fermeture. Les futurs 
membres verront le tarif de la carte 
de membre être diminué en fonc-
tion de la période de fermeture. La 

suspension temporaire de l’abon-
nement durant la période des 
travaux sera prolongée jusqu’à la 
réouverture du bassin du CAPS.

L’UQTR n’a pas fait de calculs 
encore des pertes financières 
qui seront encourues par cette 
réfection imposée par 23 ans 
d’utilisation.

«Notre priorité en tant qu’univer-
sité est de livrer une nouvelle pis-
cine dans les meilleurs délais et ce, 
sans compromettre l’excellence de 
cette installation qui occupe une 
place importante dans la région», 
indique Isabelle La Vergne, direc-
trice du service de l’activité phy-
sique et sportive de l’UQTR.

«Notre situation est temporaire et 
j’ai confiance que le déplacement, 
tant pour les Mégophias que les 
Patriotes, se passe bien avec la 
Ville de Trois-Rivières, le Cégep et 
l’École Bel-Avenir», indique de son 
côté l’entraîneur-chef de ces deux 
équipes, Charles LaBrie.

PISCINE DU CAPS DE L’UQTR

Les travaux prolongés 
jusqu’à l’automne... 2019

AUDREY TREMBLAY

Collaboration spéciale

LA TUQUE — Une série de vols, 
principalement de véhicules à 
moteur, survenue entre le 6 et le 
14 octobre dans la région, a été élu-
cidée. Trois individus ont été arrêtés. 
Patrick Moreau, Michel Bordeleau et 
Samuel Awashish ont comparu au 
palais de justice de La Tuque sous de 
nombreux chefs d’accusation.

Les vols étaient l’œuvre d’un 
groupe d’individus de Shawinigan. 
Les événements auraient commen-
cé par un vol de deux véhicules à 
l’ancienne usine Belgo de Shawi-
nigan. Quelques jours plus tard, 
les suspects auraient utilisé un des 
deux véhicules pour se rendre à  
La Tuque. Ce véhicule aurait été 
abandonné en raison d’une crevai-
son sur la route 155. 

Ils en auraient alors volé un autre 
près de cet endroit. Les suspects 
auraient alors mis la main sur le 
portefeuille du propriétaire à l’inté-
rieur et un individu en aurait profité 
pour s’amuser sur un site de jeux en 
ligne en utilisant une des cartes de 
crédit. Un autre camion sera volé 

à La Tuque un peu plus tard avec 
un VTT à l’intérieur de sa boîte. Le 
camion sera retracé, mais pas le VTT. 
La même journée, une tentative de 
vol survient sur une route forestière 
de la Haute-Mauricie.

Le lendemain, un camion sera volé 
dans le stationnement de l’usine à  
La Tuque avec les clefs qui étaient 
à l’intérieur de l’habitacle. Les sus-
pects se seraient alors rendus au 
barrage La Trenche à La Tuque afin 
d’y commettre un vol qui, selon nos 
informations, totaliserait environ 
113 000 $. Ce montant inclurait les 
vols d’une remorque et de câbles 
appartenant à Hydro-Québec ainsi 
que les dommages à une barrière.

Patrick Moreau, Michel Bordeleau 
et Samuel Awashish ont été arrêtés 
le 16 octobre. Ils ont été accusés, 
entre autres, d’introduction par 
effraction, de possession de biens 
criminellement obtenus, de ten-
tative de vol et de plusieurs chefs 
d’accusation de vols. Il s’agit d’indi-
vidus ayant plusieurs antécédents 
judiciaires. Le procureur de la Cou-
ronne s’est opposé à leur remise en 
liberté. Ils reviendront devant le Tri-
bunal dans les prochains jours pour 
leur enquête sur remise en liberté.

LA TUQUE

Voleurs en série épinglés

VIVEZ L’AVENTURE DE L’AUTOMNE !

DIMANCHE AU JEUDI 18H30
Aussi sur Noovo.ca
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 MON CLIN D’ŒIL  STÉPHANE LAPORTE
Collaboration spéciale

Vers une 
respectueuse 
neutralité 
religieuse

L’auteur, Serge St-Arneault, 
est prêtre missionnaire 
catholique et directeur 
du Centre Afrika 
de Montréal. Il est originaire 
de La Tuque.

Le Carrefour des lecteurs est 
souvent révélateur d’une rage 
contre l’héritage de l’Église catho-
lique doctrinaire; «J’ai reçu une 
influence des femmes voilées et 
d’un homme en soutane et col 
romain par qui j’ai été endoctri-
née alors que j’étais qu’une jeune 
adolescente» (Andréa Richard, Le 
Nouvelliste du 13 octobre 2018). 
Ou encore: «la population qué-
bécoise vient de se départir de 
l’emprise de l’Église catholique et 
de son endoctrinement» (Anne-
Sylvie Duquette, Le Nouvelliste du 

15 octobre 2018).
Ces opinions s’inscrivent dans 

un plaidoyer en faveur de la neu-
tralité religieuse et de la laïcité. 
En fait, l’évocation à notre iden-
tité catholique d’avant la Révolu-
tion tranquille est fréquemment 
utilisée comme référence pour 
décrier le port du voile porté par 
certaines musulmanes. 

Selon Andréa Richard, «le port 
des signes religieux ostentatoires 
signifie le fanatisme religieux et 
la soumission des femmes à une 
religion; ce qui va à l’encontre de 
l’évolution de la société».

La perception générale des gens 
est que cette tenue vestimentaire 
représente la subordination des 
femmes, ce qui porte atteinte au 
principe de l’égalité des sexes. 

En plus, les fondamentalistes 
musulmans font du voile la ban-
nière la plus visible de leur idéo-
logie. Le voile tout comme la 
réclusion des femmes, selon eux, 
découlerait d’une loi divine.

Ceci dit, nous aurions tort de 
considérer tout port d’un signe 

religieux comme étant unique-
ment l’indice d’un endoctrinement 
répressif. 

I l  me semble donc toxique 
d’aborder le débat sur la laïcité 
que par le biais des signes religieux 
qualifiés d’ostentatoires.

L’ardeur que certains déploient 
à engloutir ce qui est lié à notre 
culture historique imprégnée 
de catholicisme les empêche 
ainsi de rester sereins en voyant 
certaines femmes musulmanes 
voilées (car elles ne le sont pas 
toutes!).

En d’autres mots, le lieu du pro-
blème n’est pas tant chez ces 
femmes «voilées» qu’au niveau 
de notre perception liée à notre 
culture historique imprégnée de 
catholicisme. 

En parvenant à nous pacifier 
avec celle-ci, nous pourrions alors 
nous dégager émotionnellement 
de la question des signes reli-
gieux ostentatoires appartenant à 
d’autres religions. 

De là naîtra une respectueuse 
neutralité religieuse.

CARREFOUR DES LECTEURS

AVANT: «Non ! Non ! C’est pas du pot que je fume, c’est une cigarette.»

MAINTENANT: «Non ! Non ! C’est pas une cigarette que je fume, c’est du pot.»

L a Ville de Shawinigan s’ap-
prête à aller de l’avant avec un 
projet de budget participatif. 

Elle deviendrait la deuxième ville de 
la région, après Nicolet, à poser un 
geste significatif visant à rapprocher 
les citoyens de l’appareil décision-
nel municipal. C’est une initiative 
des plus réjouissantes.

Les budgets participatifs citoyens 
sont très tendance par les temps qui 
courent, presque trente ans après 
que la ville de Porto Alegre, au Bré-
sil, eut lancé le concept. Au Québec, 
des arrondissements de Montréal 
ont implanté cette initiative. Puis, 
plus récemment, des villes comme 
Saint-Basile-le-Grand, Matane, 
Baie-Saint-Paul, Rimouski, Cari-
gnan, Boisbriand et Château-Richer 
ont fait de même.

À Nicolet, la première expé-
rience a été des plus concluantes 
avec la réalisation de trois projets 
– l’aménagement d’un quai au Port 
Saint-François, la réalisation d’un 
arbre-fontaine devant le Centre 
des arts populaires et l’aménage-
ment d’une structure de jeux pour 
enfants – et le vote de plus de 700 
citoyens pour choisir ceux-ci. La 
Ville avait choisi de consacrer 1 % 
de son budget annuel, soit un mon-
tant de 130 000 $, pour la réalisation 
d’initiatives proposées par le milieu.

À Shawinigan, le maire Michel 
Angers a confirmé mardi sa volon-
té de définir et mettre en place une 
stratégie de participation citoyenne.

Les premiers exemples de budgets 
participatifs, même s’ils touchent 
pour l’instant des projets modestes, 
reliés à l’environnement, à la culture 
ou aux loisirs, sont prometteurs. Il 
ne faut pas s’attarder uniquement à 
la nature des projets ainsi réalisés, 
mais au processus lui-même. C’est 
là que se trouvent les gains les plus 
importants.

Il est en effet urgent de rapprocher 
le citoyen des processus décision-
nels des municipalités. Lors des 
dernières élections municipales, il 
y a presque un an, le taux de par-
ticipation dans des villes comme 
Trois-Rivières et Shawinigan était 
inférieur à 50 %. Permettre aux 
citoyens de s’exprimer plus fré-
quemment et d’une façon autre 
que celle de voter aux quatre ans 
pour un conseiller et un maire est 

certainement une piste intéressante 
pour contrer le désintérêt ou l’indif-
férence des citoyens face aux insti-
tutions et aux élus municipaux. 

Les budgets participatifs ont aus-
si l’avantage d’être soumis au débat 
populaire, sur la place publique, 
à l’abri des divers lobbys qui solli-
citent constamment les élus et ges-
tionnaires municipaux. Cela peut 
certainement contribuer à réduire 
le cynisme de la population envers 
les institutions politiques.

Enfin, les budgets citoyens s’ins-
crivent aussi dans une perspec-
tive pédagogique parce qu’ils 
permettent de se familiariser avec 
l’appareil municipal. Une ville ou 
une municipalité, ça fonctionne 
avec des contraintes, des règles, des 
normes. Les contribuables peuvent 
ainsi avoir une meilleure idée de ce 
fonctionnement, ce qui peut boni-
fier leurs réflexions ou leurs opi-
nions sur le travail de leurs élus. 

Ce n’est certainement pas un 
hasard si l’Union des municipali-
tés du Québec offre des sessions de 
formation sur les budgets participa-
tifs. On les dit «en plein essor» au 
Québec, principalement parce qu’il 
s’agit d’une solution innovante pour 
rapprocher le citoyen de la décision 
publique, accroître la transparence 
des gouvernements municipaux et 
élargir les modes de participation 
publique. 

Pendant trop longtemps, les élus 
ne s’intéressaient pas à la partici-
pation citoyenne. Aujourd’hui, on 
commence à prendre conscience 
de ses bienfaits potentiels. À ce pro-
pos, la tenue prochaine d’un réfé-
rendum en matière d’urbanisme à 
Trois-Rivières doit être vue comme 
une bonne nouvelle. On a trop sou-
vent regardé avec horreur la pers-
pective de devoir tenir de telles 
consultations. Alors que finalement, 
elles font sentir aux citoyens que 
leur voix est essentielle.

D’ailleurs, Trois-Rivières devrait 
elle aussi imiter Nicolet et Shawini-
gan. Puisque la Ville semble abon-
née aux surplus budgétaires, elle 
pourrait bien consacrer quelques 
centaines de milliers de dollars à 
des projets nés de l’initiative de 
citoyens.

Il suffit, comme on le voit ailleurs, 
d’un peu de volonté politique.

Un modèle 
à propager
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REGARD SUR  LA LÉGALISATION — MICHEL ANGERS 

L’auteur, Michel Angers, est maire 
de Shawinigan. Il a répondu à 
l’invitation du Nouvelliste en écri-
vant ce texte, offrant le point de 
vue d’un gouvernement de proxi-
mité dans le contexte de la légali-
sation du cannabis.

D epuis le 17 octobre, la loi 
fédérale sur la légalisation 
du cannabis est en vigueur. 

Évidemment, c’est une loi qui fait 
couler beaucoup d’encre jusqu’à 
maintenant et qui suscite de vifs 
débats! L’objectif premier pour-
suivi par le gouvernement fédéral 
était de contrer le marché noir de la 
vente de cannabis. D’ailleurs, plu-
sieurs États américains, dont celui 
du Maine, ont légalisé la possession 
de cannabis à des fins récréatives. 

Pour ma part, j’aurais de beau-
coup préféré la décriminalisa-
tion plutôt que la légalisation. 
Ceci étant dit, les municipalités 
doivent prendre acte de cette 
situation et se gouverner en 
conséquence. 

Quand on dirige une ville, cette 
nouvelle loi nous confronte à deux 
réalités. La première, celle qui fait le 
plus jaser, est évidemment l’identi-
fication des endroits où la consom-
mation du cannabis sera permise. 
Jusqu’à maintenant, Québec laisse 
le soin aux municipalités d’appli-
quer une réglementation plus 

restrictive. Ce qui nous amène à 
ces deux tendances lourdes qui 
s’affrontent, soit une application 
minimale qui s’apparente à la ciga-
rette ou une interdiction dans tous 
les lieux publics. 

À Shawinigan, nous avons plutôt 
opté pour la première tendance. Le 
débat ici n’est pas de savoir si nous 
sommes pour ou contre la légali-
sation du cannabis. Notre devoir 
de bien réglementer son usage. 
Comme tous les conseils munici-
paux du Québec, nous avons eu de 
longues discussions sur cette épi-
neuse question! 

Notre premier objectif était 
d’abord et avant tout de protéger la 
population et particulièrement les 
enfants contre les inconvénients 
reliés à la fumée du cannabis. Et 
dans la mesure du possible, nous 
ne souhaitions pas que nos enfants 
puissent côtoyer les fumeurs de 
cannabis. C’est la raison pour 
laquelle nous avons interdit sa 
consommation dans l’ensemble 
des parcs où il y a des modules de 
jeux et des plateaux sportifs. À cela 
s’ajoutent les plages et les quais où 
se retrouvent nos familles. 

Nous avons également élargi la 
réglementation aux quatre prin-
cipales artères commerciales de 
la ville, là où on pourrait vendre 
le produit à la société du cannabis 
du Québec. Et tout cela en vue de 

nous assurer que les citoyens et les 
citoyennes soient le moins possible 
incommodés par la fumée.

Notre deuxième objectif, comme 
employeur, sera de munir la Ville 
d’une politique qui va donner les 
outils nécessaires pour nous assu-
rer que nos employés n’entrent pas 
au travail intoxiqués. C’est vrai pour 
l’alcool et ce sera aussi vrai pour le 

cannabis!
La légalisation du cannabis n’était 

certainement pas notre choix. 
Mais comme pour l’ensemble de 
nos citoyens, nous devons faire 
avec! Cette nouvelle réalité. Nous 
devons toutefois tenir compte de 
l’avis émis par la santé publique 
du Québec qui nous recommande 
d’éviter fortement de ghettoïser la 

consommation dans des endroits 
fermés. Pour ma part, je crois qu’il 
serait utopique de penser que nous 
allons empêcher les consomma-
teurs actuels de continuer leurs 
pratiques de consommation. Je ne 
crois pas non plus que la Sûreté du 
Québec pourra appliquer de façon 
systématique une réglementation 
beaucoup trop rigide et trop éten-
due avec les effectifs actuels. 

Il suffit de voir les quantités astro-
nomiques de cannabis qui sont 
consommées au Québec pour réa-
liser l’étendue de la situation. Je suis 
toutefois convaincu que ces nom-
breux consommateurs seront res-
pectueux de la population comme 
la très grande majorité d’entre eux 
le sont présentement. Si nous pou-
vons détourner une partie de la 
consommation du crime organi-
sé, ça sera un premier pas dans la 
bonne direction. 

Il est bien évident qu’à l’approche 
de cette nouvelle législation, 
beaucoup de gens s’inquiètent et 
s’agitent comme c’est souvent le 
cas face à l’inconnu. Du côté de la 
Ville de Shawinigan, nous allons 
surveiller de très près l’évolution 
de la situation. Et nous ferons les 
ajustements nécessaires. Mais 
nous sommes convaincus qu’il sera 
possible d’y avoir une cohabitation 
respectueuse pour l’ensemble des 
citoyens.

Une cohabitation respectueuse est nécessaire

Le maire de Shawinigan Michel Angers souhaite bien réglementer l’usage du 

cannabis dans sa municipalité. — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

CARREFOUR DES LECTEURS 

L’auteure, Mariannick Mercure,  
est conseillère municipale  
du district des Forges à Trois-Rivières.

Mardi, mes collègues et moi avons voté en 
faveur d’un développement domiciliaire au 
cœur d’un milieu humide situé au nord de 
l’aire écologique du lac Caché, dans le dis-
trict des Forges. Le milieu touché et l’aire éco-
logique constituent en fait un seul et même 
écosystème et sa destruction partielle pourrait 
bien affecter le complexe dans son ensemble.

Le projet a été approuvé par le ministère 
de l’Environnement, en échange de la pré-
servation d’une partie de la tourbière qui s’y 
trouve: on en détruit une partie, on en protège 
une autre et on diminue ainsi la vitesse avec 
laquelle on est en train de perdre nos milieux 
humides. 

La science est pourtant claire. Il faut bel et 
bien cesser les pertes nettes de ces milieux vu 
les nombreux services écologiques qu’ils nous 
rendent: ils filtrent l’eau polluée, permettent 
de préserver la biodiversité et, à notre époque 
de changements climatiques, ils séquestrent 
le carbone atmosphérique. De manière très 
concrète et tangible, ils préviennent aussi 

les inondations. Les citoyens de mon district 
installés sur d’anciens milieux humides pour-
raient vous en parler longuement. 

Au grand soulagement de la communauté 
scientifique, l’Assemblée nationale reconnais-
sait récemment les coûts réels qu’implique 
leur destruction, et votait unanimement une 
loi concernant leur conservation qui pré-
voyait une compensation financière suffi-
samment élevée pour permettre de créer de 
nouveaux milieux humides si on était obligé 
d’en détruire ou d’en perturber. Mais les muni-
cipalités ont fait de telles pressions auprès du 
gouvernement qu’il a finalement reculé.

Chaque fois que j’ai questionné nos 
manières de faire sur le sujet, on m’a répondu 
que c’est le palier provincial qui s’occupe de 
légiférer dans ce domaine, qu’il ne fallait pas 
interférer. Quel paradoxe! Ce sont bel et bien 
les municipalités qui ont fait reculer le gouver-
nement qui s’alignait pourtant sur le consen-
sus scientifique. 

Au cœur du problème: la principale source 
de revenus des villes que sont les taxes fon-
cières et qui nous poussent à développer 
toujours plus, toujours plus loin si on veut 
augmenter nos revenus.

L’aménagement du territoire est bel et bien 
de notre ressort, mais actuellement, le prin-
cipal facteur qui semble déterminant en la 
matière est le bon vouloir des propriétaires 
fonciers de développer leurs terrains à l’inté-
rieur de l’immense périmètre urbain. L’étale-
ment qui en résulte n’est ni rentable ni durable 
pour la Ville. La protection des milieux 
humides, comme celle des boisés d’intérêts 
écologique et social, ou encore la transforma-
tion des terrains de golf en quartiers résiden-
tiels, sont tous des enjeux qui devraient être 
intégrés à une vision de développement domi-
ciliaire durable.

En attendant une réforme du financement 
des municipalités, le remède réside dans 
une bonne dose de courage politique afin de 
modifier nos outils réglementaires.

Mardi, le projet qui nous a été présenté était 
conforme à nos règlements et très avancé. Il 
était impossible pour le conseil de voter en 
toute liberté, sans crainte de poursuites judi-
ciaires. Depuis, j’ai reçu l’appui de plusieurs 
membres du conseil afin que nous prenions 
ce virage du développement domiciliaire 
durable. Aujourd’hui, nous nous mettons au 
travail.

Pour la protection de nos milieux humides Des gagnants et 
des perdants

Mon opinion est simple: je ne suis pas 
contre les produits laitiers américains. Les 
personnes qui vont être gagnantes, ce sont 
les consommateurs. 

Ceux qui peuvent être perdants, selon 
moi, ce sont les petits fermiers de 35 à 75 
vaches. Aux États-Unis, notamment au 
Vermont, il y a beaucoup de fermes indus-
trielles de 350 à 400 vaches. Aux États-
Unis, le lait est en bourse des marchés à 
terme, le Chicago Mercantile Exchange. 

De mon côté, j’ai toujours voulu que 
les frontières s’ouvrent. Si les Québécois 
se disent qu’on doit prendre seulement 
les produits laitiers québécois, c’est leur 
affaire. Mais selon moi, si les produits lai-
tiers américains provoquent une chute de 
prix, plus la compétition sera forte. Sauf 
qu’il y aura des perdants et des gagnants. 
À vous de déterminer qui seront ces 
gagnants et ces perdants. 

Richard R. Marcouiller
Ex-acériculteur   
Trois-Rivières
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MATHIEU LAMOTHE

mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — Des employés et 
dirigeants de dix entreprises et orga-
nismes de la région ainsi que des 
bénévoles ont mis la main à la pâte 
pendant dix heures dans le cadre du 
CuisinOthon de l’organisme shawi-
niganais Coude à coude.

Les quelque 5000 portions de 
repas et de collations nourris-
santes concoctées entre 8 heures et 
18 heures mercredi sont destinées 
aux familles dans le besoin et seront 
distribuées par les différents comp-
toirs alimentaires existants. Tout au 
long de la journée, les entreprises 
participantes ont prêté de quatre 
à six employés pendant quelques 

heures pour la cause. C’est d’ail-
leurs la quatrième année que la 
maison d’entraide familiale tient 
cette dynamique activité, qui est 
également rendue possible grâce 
à l’implication de différentes entre-
prises agroalimentaires.

«Ça se passe super bien! La majo-
rité des entreprises participent 
déjà depuis quelques années et 
nous en avons deux nouvelles cette 
année. De plus, avec l’argent qu’on  
amasse dans le cadre du CuisinO-
thon des adultes, on en tient un 
avec des enfants au printemps», 
a expliqué la directrice générale, 
Lysianne Legault.

En tout,  la préparation des 
12 recettes a nécessité notamment 
l’achat de 50  livres de carottes, 
320 œufs, 170 livres de bœuf haché 
et 22 litres de jus de tomate. Les 
bénévoles ont donc entre autres 
brassé 330 tasses de sauce à spa-
ghetti, préparé 1200 boulettes, 480 
egg rolls et 360 muffins salés. Tout 

au long de la journée, ces derniers 
ont d’ailleurs travaillé dans la bonne 
humeur et arboraient tous un large 
sourire.

«Je suis si heureuse de pouvoir 
mettre la main à la pâte. Tout le 
monde est content d’être ici et 
l’énergie est palpable tout au long 
de la journée. Quand ça se termine, 
on déroule nos manches et on a 
le cœur léger en regardant tous 
les plats qui vont être remis à des 
parents et à des enfants qui n’ont 
pas la même chance que nous», 
a témoigné Denise Rioux, qui en 
était à sa quatrième participation 
au CuisinOthon.

Employée de l’équipe St-Jean Via 
La Capitale, Véronique Pellerin a 
tenu des propos similaires à ceux 
de la bénévole de longue date.

«C’est important de soutenir les 
familles dans le besoin. Quand on 
peut s’offrir trois repas par jour, il 
faut redonner à ceux qui n’ont pas 
la même chance que nous», a-t-elle 

reconnu.
Alors que les cuisines de l’orga-

nisme du secteur Grand-Mère 
étaient remplies de marmitons qui 
travaillaient comme des petites 
abeilles, d’autres se trouvaient à 
l’extérieur et avaient comme mis-
sion de brasser la fameuse sauce à 
spaghetti à l’aide de grosses cuillères 
en bois. Bénévole de la première 
heure et retraité, Germain Mercier 
était l’un de ceux-là.

«On est à l’extérieur et on brasse», 
a-t-il lancé fièrement.

Active dans le quartier de Grand-
Mère depuis près de six ans et 
accueillant un Centre de pédiatrie 
sociale en communauté depuis 
2018, la maison pour familles 
Coude à coude se veut un point 
d’ancrage dans la communauté. 
Elle invite notamment les enfants 
et parents dans le cadre d’activités 
stimulantes et gratuites.

CUISINOTHON DE L’ORGANISME COUDE À COUDE

Cuisiner pour les 
familles dans le besoin

Des dizaines de bénévoles ont pris part tout au long de la journée de 

mercredi au quatrième CuisinOthon de l’organisme Coude à coude.  

— PHOTO: STÉPHANE LESSARD

DES MARCHANDS D’ICI

BESOIN D’IDÉES POUR
UNE RANDONNÉE
RÉUSSIE ?

COMMENCEZ PAR MONPANIER.cA !
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GABRIEL DELISLE
gabriel.delisle@lenouvelliste.qc.ca 

TROIS-RIVIÈRES — Après des 
mois dédiés à la construction et à 
l’aménagement intérieur, le nou-
veau magasin de Canadian Tire 
du secteur Cap-de-la-Madeleine 
à Trois-Rivières ouvre ses portes 
ce jeudi. Deux fois plus grand que 
l’ancien magasin de la rue Fusey, 
ce nouveau Canadian Tire de la rue 
Barkoff mise sur une expérience 
cliente renouvelée.   

«L’expérience du client est très 
importante. Nous avons même 
opté pour des chariots ergono-
miques qui sont beaucoup plus 
agréables à manœuvrer. L’expé-
rience du client commence dès 
qu’il met la main sur le chariot», 
lance Claude Jacob, le propriétaire 
du Canadian Tire. 

«C’est un investissement majeur 
et nous avons voulu faire un beau 
magasin. On a mis de l’éclairage 
DEL, des tuiles de céramiques très 
belles. Tous les décors disponibles 
on les a achetés pour que ce soit 
beau.»

Plusieurs éléments du com-
merce ont été pensés pour faciliter 
la visite des clients. Pas moins de 
treize caisses ont été aménagées 
pour rendre les transactions plus 
rapides. «Le client aime magasi-
ner et il n’est pas pressé. Mais 
lorsqu’il veut partir, il ne veut pas 
attendre. Le projet initial prévoyait 
six caisses, nous en avons treize. 
Et deux caisses pour les retours», 
précise M. Jacob. «Il y a aussi une 
seule file pour aller aux caisses, ce 
qui permet d’être quatre à cinq fois 
plus rapide. On ne se retrouve pas 

ainsi derrière un client qui a une 
transaction plus longue.» 

Lors du passage de l’équipe du 
Nouvelliste mercredi après-midi, 
les employés s’affairaient aux der-
niers préparatifs pour l’ouverture 
de jeudi. Il s’agit toutefois d’une 
ouverture en douceur, afin de bien 
roder le commerce. Les chasseurs 
d’aubaines devront attendre au 
premier week-end de novembre, 
alors qu’une grande vente d’ouver-
ture est prévue. 

À la veille de l’ouverture, près 
de 200 personnes se sont réunies 
dans le nouveau magasin à l’occa-
sion d’un cocktail. Plusieurs com-
merçants de la région et anciens 
propriétaires du magasin Cana-
dian Tire de Cap-de-la-Madeleine 
étaient sur place. 

Voisin des Galeries du Cap, le 
nouveau magasin est mieux posi-
tionné que celui de la rue Fusey. 
Avec le développement résiden-
tiel vers les secteurs nord de la 
ville, les anciens locaux n’étaient 
plus centraux. 

«La masse de clients vient dans 
le secteur avec tous les autres 
commerces. Il se construit beau-
coup de maisons aussi dans le 
secteur. On se rapproche de nos 
clients. On aimait beaucoup les 
gens dans le bas du Cap, mais 
i l  faut centraliser »,  explique 
M. Jacob. «Les clients aiment arrê-
ter à une place pour faire tous leurs 
achats. Ici on a Maxi, Walmart, le 
centre d’achat, Patrick Morin, 

L’Aubainerie et Bureau en gros. 
Tout est là. On ne vient pas ici pour 
nuire à quelqu’un. On vient ici 
pour rendre service à nos clients.»

En nommant tous ces voisins, 
Claude Jacob veut démontrer que 
Canadian Tire souhaite se greffer à 
un pôle commercial déjà attractif. 

La cinquantaine d’employés 
du magasin de la rue Fusey sont 
tous transférés dans les nouveaux 
locaux. Et la direction est à la 
recherche d’une trentaine, voire 
une quarantaine, de nouveaux 
travailleurs dans tous les départe-
ments, même à l’atelier mécanique.  
«Nos employés sont très heureux 
de venir s’installer ici. Pour nous, 
c’est un très beau projet», ajoute 
M. Jacob. «Nos employés sont 

importants pour moi. Plusieurs 
entreprises disent avoir de la dif-
ficulté à recruter, mais chaque fois 
qu’on garde un employé, on doit 
en recruter un de moins. On s’oc-
cupe bien de nos employés.»

LE RETOUR EN RÉGION 
D’UN ENTREPRENEUR

Le déménagement du Canadian 
Tire du secteur Cap-de-la-Made-
leine représente pour Claude 
Jacob un retour aux sources après 
avoir passé 17 ans en Mauricie, 
notamment en exploitant le Sté-
réo Plus de Shawinigan durant 
12 ans. Avant d’acquérir le maga-
sin de la rue Fusey dans le but de 
concrétiser un projet d’expansion 
caressé depuis près de dix ans par 
Canadian Tire, Claude Jacob était 
propriétaire du magasin de Baie-
Comeau.  «J’ai adoré Baie-Comeau, 
mais mes enfants étaient loin. Ils 
sont encore dans la région. Je suis 
maintenant un grand-père, alors 
je voulais me rapprocher», avoue 
M. Jacob. 

«C’est mon quatrième maga-
sin. Cap-de-la-Madeleine est un 
retour aux sources, un retour à la 
maison.»

Le bâtiment qui accueillait le 
magasin de la rue Fusey est la pro-
priété du groupe Canadian Tire, 
tout comme celui de la rue Barkoff. 
C’est donc l’entreprise qui a la res-
ponsabilité de trouver un acheteur 
pour les locaux désormais laissés 
vacants. 

Un Canadian Tire 
deux fois plus grand

Le propriétaire du nouveau Canadian Tire de la rue Barkoff du secteur Cap-de-la-Madeleine à Trois-Rivières, Claude 

Jacob. — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

facebook.com/
lenouvelliste
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«C’est un 
investissement 
majeur et nous avons 
voulu faire un beau 
magasin. On a mis de 
l’éclairage DEL, des 
tuiles de céramiques 
très belles. Tous les 
décors disponibles 
on les a achetés pour 
que ce soit beau.»

«Les clients aiment 
arrêter à une place 
pour faire tous leurs 
achats. Ici on a Maxi, 
Walmart, le centre 
d’achat, Patrick 
Morin, L’Aubainerie et 
Bureau en gros. Tout 
est là. On ne vient 
pas ici pour nuire à 
quelqu’un. On vient ici 
pour rendre service 
à nos clients.»
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TAUX D’INTÉRÊT

Haventree Bank 10,000 0.30 1.21 1.21 2.01 5,000 2.54 2.97 3.02 3.09 3.20 - - - - - - - - -

Home Bank - Agent 5,000 1.24 1.34 1.59 1.99 5,000 2.51 2.92 2.98 3.06 3.25 - - - - - - - - -

La Banque HSBC Canada 5,000 0.40 0.50 0.60 0.60 1,000 1.05 1.25 1.35 1.50 1.60 2.79 7.10 3.69 4.99 3.19 3.29 3.44 3.54 3.64

Banque Nationale du Canada 5,000 0.40 0.55 0.65 0.70 1,000 1.20 1.25 1.45 1.50 1.60 3.70 7.05 4.50 7.05 3.64 3.89 4.30 4.89 5.34

Banque Laurentienne 500 - 0.30 0.30 0.40 500 - 1.25 1.35 1.50 1.60 3.70 6.70 4.40 6.30 3.64 3.84 4.34 4.89 5.49

Banque Royale 5,000 0.25 0.35 0.35 0.45 1,000 1.40 1.25 2.00 1.50 2.20 3.70 7.45 3.64 7.45 3.64 3.89 4.45 5.04 5.34

Banque Scotia 5,000 0.40 0.50 0.55 0.60 1,000 1.20 1.25 1.60 1.50 1.60 3.90 7.25 4.75 7.25 3.79 3.79 4.44 4.59 5.44

TD Canada Trust 5,000 0.40 0.95 0.95 1.00 1,000 1.20 1.25 1.45 1.50 1.60 3.85 - 3.14 4.50 3.34 3.74 3.89 3.94 5.59

BMO Banque de Montréal 5,000 0.40 0.50 0.60 0.60 1,000 1.40 1.50 1.60 1.80 2.00 3.85 7.25 4.20 7.25 3.79 3.99 4.29 4.89 5.34

CIBC 1,000 0.15 0.25 0.30 0.35 1,000 0.55 0.65 0.85 1.05 1.25 - - - - - - - - -

CIBC Mortgages 0 - - - - 0 - - - - - 3.70 7.25 3.75 6.35 3.54 3.64 3.94 4.49 5.34

Manulife Bank 25,000 1.10 1.20 1.20 1.35 2,500 2.40 2.80 3.00 3.05 3.20 4.20 - 4.45 4.20 3.59 3.69 3.79 3.84 3.94

Home Trust Company-Agent 5,000 1.25 1.35 1.60 2.00 5,000 2.52 2.93 2.99 3.07 3.26 - - - - 3.49 3.74 4.30 5.04 5.34

Oaken Financial 1,000 1.90 1.90 2.00 2.05 1,000 2.90 3.30 3.35 3.40 3.60 - - - - - - - - -

Caisses Desjardins 5,000 0.40 0.50 0.55 0.60 1,000 1.20 1.25 1.45 1.50 1.60 3.70 6.95 4.40 6.95 3.79 3.84 4.34 4.99 5.54

Fiducie Desjardins 5,000 0.40 0.50 0.55 0.60 1,000 1.20 1.25 1.45 1.50 1.60 - - - - - - - - -

Groupe Investors 0 - - - - 0 - - - - - 3.70 6.95 4.20 7.10 3.49 3.59 4.14 4.89 5.34

Sun Life - Assurance 0 - - - - 1,000 r2.05 r1.95 r2.05 r2.40 r2.65 - - - - - - - - -

London Life 0 - - - - 10,000 2.05 2.00 2.10 2.20 2.00 3.70 6.95 4.20 7.10 3.49 3.59 4.14 4.89 5.34

Épargne Placements Québec 0 - - - - 100 2.00 2.20 2.35 2.50 2.60 - - - - - - - - -
Informations fournies le 17 octobre 2018, 15:6 hres. par les services Cannex qui les ont transmises au Le Nouvelliste hier.
Les lecteurs peuvent en tout temps consulter les taux de Cannex sur internet à l’adresse suivante : www.cannex.com.
Les abréviations suivantes sont : ‘j.’ = jour, ‘Min.’ = placement minimum, ‘m.’ = mois, ‘o.’ = hypothèque ouverte, ‘f.’ = hypothèque fermée, ‘r.’ = dépôts rachetables.

BANQUES DÉPÔTS À COURT TERME DÉPÔTS À LONG TERME HYPOTHÈQUES RÉSIDENTIELLES
 Min. 60j. 90j. 120j. 180j. Min. 1 an 2 ans 3 ans 4 ans 5 ans Var. 6 m.o. 6 m.f. 1 an o. 1 an f. 2 ans 3 ans 4 ans 5 ans

FIDUCIES 

Louis Audet 
invite les gens 
d’affaires à agir 
pour réduire 
les inégalités 
sociales

PIERRE SAINT-ARNAUD
La Presse canadienne

MONTRÉAL — Les gens d’affaires 
ont une «obligation morale» d’amé-
liorer la situation économique de 
leurs employés sinon l’accroisse-
ment des inégalités continuera 
d’alimenter le cynisme et le popu-
lisme pour finalement menacer la 
paix sociale dont ils ont besoin pour 
prospérer et, ultimement, la démo-
cratie elle-même.

Ces propos ne sont pas ceux d’un 
politicien de gauche, mais bien du 
président du conseil d’administra-
tion de Cogeco, Louis Audet, qui a 
lancé l’avertissement, mercredi, à 
une salle bondée de centaines de 
convives invités par le Conseil des 
relations internationales de Mon-
tréal (CORIM) dont la plupart sont 
des gens d’affaires.

Prenant l’exemple de la situation 
des États-Unis depuis l’élection de 
Donald Trump, il a dit croire qu’à 
défaut d’agir, le pays s’expose «à 
de graves dislocations sociales, à 

la disparition de l’état de droit et, 
ultimement, à la disparition de la 
démocratie».

Selon lui, «la spéculation et le seul 
profit à court terme ne peuvent 
plus avoir cours»; les patrons ont 
«le devoir de valoriser le travail à 
tous les niveaux de l’entreprise» et 
de «trouver les façons de diminuer 
l’écart entre les mieux rémunérés et 
les moins bien rémunérés».

Louis Audet a précisé, pointant du 
doigt son auditoire, que cette dimi-
nution d’écart ne passe pas nécessai-
rement par une limitation indue de 
la rémunération des dirigeants, mais 
plutôt par un relèvement du «niveau 
général de productivité et des 
salaires dans l’ensemble de nos 
compagnies».

«Le milieu des affaires, c’est nous. 
C’est nous qui décidons des salaires 
qu’on va payer. C’est nous qui déci-
dons de protester ou de ne pas pro-
tester lorsque le salaire minimum 
est monté à 15$. Moi, avec 15$, je 
n’irais pas très loin. On a une res-
ponsabilité à assumer par rapport 
à ça. Les échelles salariales, ultime-
ment, c’est nous qui les fixons», a-t-il 
laissé tomber en réponse au scep-
ticisme exprimé par la directrice 
scientifique de la chaire Raoul-Dan-
durand de l’UQAM, Élisabeth Vallet, 
à l’issue de son allocution.

CYNISME ET POPULISME
Louis Audet a fait valoir que les 

groupes socio-économiques qui 
se sentent exclus de la prospérité 
ont parfaitement raison de deve-
nir cyniques et, s’appuyant sur les 

données d’une enquête de la firme 
CROP réalisée en septembre, a sou-
ligné que ce cynisme est en hausse 
constante depuis une douzaine 
d’années.

Parmi les causes de ce désenchan-
tement, il ne s’est pas gêné pour 
dénoncer l’existence et les pratiques 
des «fonds activistes» (hedge funds), 
qu’il a accusés de forcer «la vente et 
l’éviscération de certaines entre-
prises» sous prétexte de rendements 
insuffisants, une activité écono-
mique qu’il juge absurde et «qui 
ne bénéficie qu’à une poignée de 
spéculateurs au détriment de la 
mission sociale et économique des 
entreprises».

«Il est tout à fait compréhen-
sible que beaucoup de citoyens 

ne comprennent pas pourquoi 
ces activités spéculatrices sont  
en fait permises et protégées par nos 
lois!»

Il a également invoqué l’effondre-
ment financier de 2008 où aucun 
président de grande banque amé-
ricaine n’a perdu son emploi, alors 
que les statistiques démontrent que 
40 pour cent des gens qui vivent 
sous le seuil de la pauvreté à Mon-
tréal ont un emploi.

Autant de causes du cynisme 
qui, alimenté par des groupes aux 
«agendas démagogues», amène 
les citoyens désenchantés «à voter 
démocratiquement contre leurs 
propres intérêts».

UN «ÉLECTROCHOC» 
EN ÉDUCATION

Outre l’effort requis par les diri-
geants d’entreprises, il estime que 
les gouvernements ont aussi à faire 
leur part notamment en faisant de 
l’éducation une véritable priorité 
et en donnant «un électrochoc» au 
réseau d’éducation pour augmenter 
la diplomation, ce qui mènera ulti-
mement à une hausse du niveau de 
vie.

I l  s u g g è r e  é g a l e m e n t  « u n 
effort majeur d’enseignement 
sur l’usage des médias sociaux  
afin d’être mieux outillé pour 
débusquer les fausses nouvelles 
manipulatrices».

Pour l’entreprise, il invite les gou-
vernements à lever certains freins 
à l’investissement, mais en visant 
l’investissement productif et créa-
teur d’emplois.

«NORD-AMÉRICAINS NAÏFS»
Il déplore au passage que la loi 

canadienne sur la concurrence 
manque de mordant et contribue 
à permettre la création d’entre-
prises qui sont trop grandes pour le 
bien de l’économie puisqu’elles en 
viennent à éliminer la concurrence 
et former des monopoles.

Une telle situation a mené à 
l’émergence des géants du web, les 
FAANG (Facebook, Apple, Amazon, 
Netflix et Google) dont la taille est 
devenue «excessive», au point où 
les législateurs de plusieurs pays 
«tentent de cerner les impositions 
qui doivent être faites aux acteurs 
lorsque l’influence de ceux-ci 
devient planétaire».

«Les gouvernements n’ont pas 
d’autre choix que d’agir», affirme 
Louis Audet, qui salue la vigilance 
de l’Union européenne à cet effet.

«Il est clair que les Européens 
prennent le sujet des tailles exces-
sives et leurs effets nocifs sur la 
société beaucoup plus au sérieux 
que nous, Nord-Américains naïfs.»

Louis Audet a conclu son exposé 
en affirmant que «nos gouverne-
ments ont la responsabilité d’adop-
ter des politiques économiques et 
sociales qui sont cohérentes pour 
créer un climat favorable à la créa-
tion de la richesse par les acteurs 
économiques et de sa redistribu-
tion. Nos gouvernements doivent 
absolument prioriser l’éducation 
pour traiter le mal à sa racine. Mais 
ils vont devoir être beaucoup plus 
professionnels dans leur façon 
d’intervenir».

«Le milieu des affaires, c’est nous»

Louis Audet — PHOTO LA PRESSE
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Les finalistes 
dans 12 des 
14 catégories 
sont dévoilés

MATHIEU LAMOTHE

mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

GRANDES-PILES — Comme elle 
le fait depuis maintenant 13 ans, 
la Chambre de commerce de 
Mékinac honorera certains de ses 
membres dans quelques semaines 
dans le cadre de son traditionnel 
gala reconnaissance.

Le regroupement de gens d’af-
faires a d’ailleurs dévoilé, mer-
credi, l’identité des finalistes qui 
sont en lice pour l’un des 14 prix 
qui seront décernés lors de l’événe-
ment festif dont le thème sera Étin-
celle et passion et qui se tiendra le 
16 novembre prochain à Saint-Tite. 
La présidence d’honneur de ce tra-
ditionnel rendez-vous a été confiée 
au récipiendaire du prix Personna-
lité d’affaires de l’année dernière et 
copropriétaire de la Boulangerie 
Germain de Sainte-Thècle, Pascal 
Lavallée.

Même si la formule des dernières 
années a fait ses preuves, le comité 
organisateur a tout de même cru 
bon d’ajouter des nouveautés à 
ce rassemblement couru par les 
entrepreneurs et décideurs de ce 
coin de pays. Les prix Coup de 
cœur des 10 municipalités pré-
sentes sur le territoire de la MRC 
seront notamment de retour après 
une année d’absence tandis que 
deux catégories, soit Développe-
ment de marché hors région et 
Intrapreneur, ont été modifiées 
afin de mieux répondre à la réalité 
d’aujourd’hui.

«Avec la catégorie Intrapreneur, 
on voulait notamment mettre 
en lumière les employés qui se 
démarquent dans nos entreprises. 
C’est très important de le souligner, 
notamment en raison de la réalité 
de la pénurie de main-d’œuvre», 
souligne la directrice générale de 
la Chambre, Geneviève Racine.

La liste des finalistes présentée 
par les organisateurs est composée 
d’entreprises œuvrant dans divers 
secteurs d’activités. Cette réalité 
constitue d’ailleurs une preuve que 
l’économie de Mékinac est de plus 
en plus diversifiée.

«Nous avons autant d’entreprises 
de services que de manufacturiers 
et chacun a sa place», mentionne 
Mme Racine avant de préciser que 
les membres du jury ont choisi les 
finalistes en se basant sur une grille 
d’évaluation composée de critères 
précis.

En tout, 33 lauréats répartis dans 
12 catégories ont été présentés lors 
de la conférence de presse qui a eu 
lieu à la salle communautaire de 
Grandes-Piles. Louis Boulet, des 

Bottes Boulet, Philippe Dumais, de 
la Microbrasserie À la fût, et l’entre-
preneur en construction Richard 
Champagne sont, entre autres, 
en nomination pour le convoité 
titre de Personnalité d’affaires de 
l’année. Les gagnants dans les 
catégories Innovation et Men-
tion spéciale du jury ainsi que les 
Coups de cœur des municipalités 
seront quant à eux dévoilés lors de 
la soirée qui sera animée par l’ani-
mateur de radio Stéphane Beaulac.

GALA RECONNAISSANCE DE LA CHAMBRE DE COMMERCE DE MÉKINAC

Pour célébrer l’étincelle et la passion

Les finalistes du 13e Gala reconnaissance de la Chambre de commerce de Méki-
nac ont été dévoilés en présence de Pascal Lavallée, président d’honneur, de 
Geneviève Racine, directrice générale, de Daniel Hamelin, président et de Syl-
vain Racine, directeur général pour Desjardins Entreprises Mauricie. — PHOTO: 

MATHIEU LAMOTHE

ENTREPRISE DE SERVICE
Centre de santé Julie Devault
Clinique vétérinaire Saint-Tite
Halte Santé Beauté Saint-Tite

ENTREPRISE COMMERCIALE
Le Relais des Sabois
Métro Saint-Tite
Tissus et décor Martine Richard

DÉVELOPPEMENT DES MARCHÉS
HORS RÉGION
RSUltra
Teinture et calfeutrants Saint-Tite

BAR ET RESTAURATION
Bar Le Reflet
Café Aux Cinq sœurs
Tacos El Sombrero

ENTREPRISE EN DÉMARRAGE
Dépanneur Potvin et Bilodeau
Épicerie Grano-Vrac et délices
Érablière du Nord

INVESTISSEMENT
La Ferme Pittet
Le Béli

TOURISME ET HÉBERGEMENT
Domaine Tavibois
Pourvoirie Club Hosanna

RELÈVE ET TRANSFERT
Les enveloppes universelles
Les équipements Gaétan
Marcel Guimond et fils

DÉVELOPPEMENT DURABLE
Aviva
Épicerie Grano-Vrac et délices
Les équipements Gaétan

EMPLOYEUR DE CHOIX
Métro Saint-Tite
Structure Robko
Teintures et calfeutrants Saint-Tite

INTRAPRENEUR
André Léveillé
Éric Bouchard
Florilène Louprêt

PERSONNALITÉ D’AFFAIRES
Louis Boulet
Philippe Dumais
Richard Champagne

LES FINALISTES
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Le gros câlin du vendredi

J’
attendais avec un 
mélange d’impa-
tience et de crainte 
la série documen-
taire inspirée du 

livre Faire œuvre utile, d’Émilie 
Perreault. L’ouvrage m’a habité 
durant toute sa lecture, et même 
après, tant j’y mesurais l’impor-
tance insoupçonnée de l’art dans 
les vies de tout le monde. Comme 
une preuve de la nécessité de 
la musique, de la peinture, des 
livres, des séries télé, du théâtre 
dans nos existences.

En même temps, en cet au-
tomne qui s’installe, on est tenté 
de fuir les occasions de larmoyer. 
Parce que les cas abordés par 
Émilie Perreault sont rarement 
l’occasion de faire la fête. On parle 
de sujets graves, d’une mère et 
d’une fille en deuil après l’acci-
dent tragique du père de famille. 
D’une mère qui assiste au spec-
tacle de Patrice Michaud à la 
place de sa fille, récemment décé-
dée. C’est vrai, Faire œuvre utile 
risque de vous faire sortir deux ou 
trois mouchoirs. Mais on en sort 
pourtant avec un sentiment de 
bien-être, celui d’une réparation 
rendue possible par une œuvre 

artistique. Émilie Perreault a une 
approche très humaine et inves-
tie, aucunement racoleuse. Mes 
craintes sont dissipées. 

Enveloppée par la sublime 
musique d’Alexandra Stréliski, 
qu’on a vue récemment à Tout le 
monde en parle, Faire œuvre utile 
est en soi un objet d’art, tant la 

réalisation et le montage sont soi-
gnés. Dix émissions seront propo-
sées jusqu’à la période des Fêtes, 
le vendredi à 20h sur ICI ARTV, 
dans la case de Pour emporter, les 
entrevues de France Beaudoin, 
qui reviendront cet hiver.

Chaque émission s’attarde 
à deux histoires, et réunit un 
artiste et une personne qu’il a 
inspirée. Dans la première émis-
sion, diffusée le 26 octobre, le cas 
d’Annick est particulier. Pierre, 
l’amour de sa vie, meurt assassi-
né à une semaine de la naissance 
de leur petite Alice. Un crime 
terrible, qui restera impuni. Un 
soir, elle regarde Tout le monde 
en parle et voit Marc Séguin par-
ler de ses œuvres créées à partir 
de cendres humaines. Il lui vient 
l’idée d’écrire à l’artiste pour lui 
demander d’utiliser les cendres 
de son défunt conjoint, ce qu’il 
finit par accepter. Au départ, il lui 
propose de dessiner une arme, 
une idée pour le moins tor-
due qu’il finit par abandonner. 
L’œuvre qu’il créera à partir du 
cadavre d’un coyote est «d’une 
violence inouïe», de son propre 
aveu, mais parvient à donner un 
sens à la terrible injustice qu’elle 
a vécue.

Le procédé peut paraître 
bizarre, mais son récit vous 
touchera assurément. «Je suis 
contente de savoir que je peux 
être tranquille dans ma vie, mais 
qu’il y a un message qui passe», 
dit-elle devant l’immense toile 
de 13 pieds créée pour Pierre, et 

dont elle possède chez elle une 
reproduction réduite.

On s’attarde aussi sur l’histoire 
de Martin, qui a accompagné sa 
grand-mère atteinte d’Alzhei-
mer jusqu’à la mort. Quand il a 
entendu la magnifique chanson 
d’Ingrid St-Pierre, Ficelles, dans la 
chronique d’Émilie Perreault à la 
radio, il a eu un coup de cœur, lui 
qui préfère pourtant le rap et le 
métal. Ingrid St-Pierre avait écrit 
la chanson pour sa propre grand-
mère, aussi atteinte d’Alzheimer, 
et qui chantait à tue-tête la chan-
son composée pour elle. Quand 
les deux se rencontrent, on saisit 
à quel point sa chanson peut 
avoir trouvé écho chez le public. 

Les invités du public ne sont pas 
des groupies, simplement des gens 
qui avaient envie de donner un 
sens à une épreuve, à un événe-
ment de leur vie. Autrefois, on allait 
à l’église, aujourd’hui, on a besoin 
de s’accrocher à autre chose. L’art 
est là pour ça. Un deuxième tome 
de Faire œuvre utile est en prépa-
ration, et se penchera sur la fin de 
l’adolescence et le début de l’âge 
adulte, une période de la vie où on 
forge encore sa personnalité.

Parmi les autres artistes que vous 
verrez défiler dans la série : Marie 
Laberge, Robert Lepage, Mariana 
Mazza, Jean-François Pauzé des 
Cowboys Fringants, François Pé-
russe et Kim Thúy. Pourvu que la 
série ne parle pas qu’à des conver-
tis, mais qu’elle convainque aussi 
ceux qui ne croient pas à l’impor-
tance de la culture.

Émilie Perreault de la série documen-
taire Faire œuvre utile

— PHOTO FOURNIE PAR ICI ARTV

RICHARD
THERRIEN
CHRONIQUE
Le Soleil

NEW YORK (AFP) — Après 50 ans 
à donner vie à la marionnette la plus 
célèbre de la télévision américaine, 
«Big Bird» de l’émission culte pour 
enfants Sesame Street, Caroll Spin-
ney a décidé de raccrocher.

Le marionnettiste, âgé de 84 ans, 
anime l’oiseau de 2,50 m, au plu-
mage jaune vif, depuis la création de 
Sesame Street en version originale en 
1969, un programme qui mêle diver-
tissement et contenu éducatif et qui 
a marqué des générations d’enfants.

Au fil des années, M. Spinney lui a 
donné une voix haute perchée, celle 
d’un enfant de six ans, qui n’a jamais 
grandi. En France, Big Bird avait pris 
la forme de Toccata, un albatros, 
dans la version française de l’émis-
sion, «1, rue Sésame» (1978-1982).

«Avant d’arriver dans Sesame 
Street, je ne trouvais pas que ce que 
je faisais était vraiment important. 
Big Bird m’a aidé à trouver un but», 
a expliqué Caroll Spinney, cité dans 
un communiqué publié mercredi.

«Même si j’abandonne mes rôles, 
j’ai l’impression que je serai toujours 
Big Bird», a ajouté celui qui a rem-
porté six Emmy Awards. Il n’existe 
pas de chiffre officiel, mais Big Bird 
a participé à la plupart des quelque 
4400 épisodes de l’émission.

M. Spinney, qui animait aussi le 
personnage d’Oscar the Grouch 

(Oscar le râleur), va être remplacé 
par Matt Vogel, embauché il y a plus 
de 20 ans dans la perspective de lui 
succéder. En attendant son tour, 
Matt Vogel animait déjà d’autres 
personnages de l’émission, notam-
ment Kermit, l’autre grande célébrité 
de Sesame Street.

Caroll Spinney avait rencontré le 

créateur de Sesame Street, Jim Hen-
son, en 1962, lors d’un festival de 
marionnettes, avant que ce dernier 
ne lui confie le personnage de Big 
Bird en 1969. En 2012, Big Bird avait 
été invité malgré lui dans la cam-
pagne présidentielle.

Lors d’un débat avec Barack Oba-
ma, le candidat républicain Mitt 
Romney avait ainsi expliqué aimer 
Big Bird, mais vouloir néanmoins 
supprimer le financement fédéral 
de la télévision publique PBS, sur 
laquelle est diffusée l’émission.

La déclaration avait déclenché une 
polémique et avait été réutilisée par 
la campagne Obama dans un spot 
télévisé, dont Sesame Workshops, 
la société de production du pro-
gramme, avait demandé le retrait.

Signe que Sesame Street demeure 
prisée du jeune public, HBO en a 
racheté les droits en 2015, les nou-
veaux épisodes étant diffusés en 
exclusivité sur la chaîne câblée avant 
d’être repris sur PBS.

Big Bird prend sa retraite après 50 ans

Carroll Spinney a donné vie à Big Bird au cours des 50 dernières années.
— PHOTO ASSOCIATED PRESS
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FRANÇOIS HOUDE
francois.houde@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Alors qu’on a 
craint d’assister au déclin défini-
tif de l’orgue, il plane un parfum 
d’optimisme chez Pro-Organo 
Mauricie qui présentera une fois 
de plus quatre événements pour 
sa saison 2018-2019. 

On profitera de l’acquisition de 
l’orgue virtuel J.-A.-Thompson 
pour visiter de nouveaux lieux 
et attirer peut-être de nouvelles 
clientèles. Ainsi, c’est à l’église du 
Très-Saint-Sacrement que sera 
présenté le premier des quatre 
événements le 27 octobre pro-
chain à 19 h 30 pour une soirée de 
grande ampleur. 

À cette occasion, on se rappellera 
le 100e anniversaire de l’Armistice 
avec l’Harmonie du 62e régiment 
de campagne de Shawinigan sous 
la direction du capitaine Luc Dar-
veau. Pour rendre la musique 
plus singulière, on lui mariera 
l’orgue virtuel dont jouera Ïoan 
Bastarache, déjà membre de ce 
régiment.

Le deuxième événement de la 
saison aura lieu le 20 janvier à 
14 h à la chapelle du Séminaire de 
Trois-Rivières alors que Richard 
Paré,  titulaire des orgues de 
l’église Saints-Martyrs-Canadiens 
de Québec offrira une prestation 
en solo à la chapelle du Sémi-
naire. Une prestation des élèves 
du Conservatoire de musique de 
Trois-Rivières est également pré-
vue à l’horaire. 

Retour de ce qui est en voie de 
devenir un classique des saisons de 

Pro-Organo Mauricie, soit la repré-
sentation de cinéma muet accom-
pagné à l’orgue. Celle du 17 mars, 
à 16 h se fera en collaboration avec 
Ciné-Campus à la salle Léo-Clou-
tier du Séminaire de Trois-Rivières 
pour une présentation d’une 
série de courts métrages de Char-
lie Chaplin alors que Claude 
Beaudoin et Philippe Bournival 
se succéderont à l’orgue virtuel 
sous sa configuration d’orgue 
Paramount.

Classique encore que la ren-
c o n t re  a n n u e l l e  d’ i m p ro v i -
sation à l’orgue qui aura lieu 
le 3 mai à 19  h à la chapelle 
du Séminaire. L’orgue du jubé 
r ival isera alors  ave c l ’orgue 
virtuel une fois de plus mis à 
contribution.

OPTIMISME
Sans pavoiser, le président de 

Pro-Organo Mauricie Jean-Éric 
Guindon se réjouit de l’intérêt 
manifesté par les amateurs d’orgue 
pour les événements de son orga-
nisme. «Nous faisons nos frais, ce 
qui est bon pour un organisme 
culturel et encore plus quand il se 
consacre à l’orgue. Ça nous permet 
de conserver une programmation 
de quatre événements au cours de 
la prochaine année. Le gros chan-
gement de cette année, c’est l’ajout 
de l’orgue virtuel qui va nous per-
mettre de faire des économies tout 
en faisant rayonner l’orgue désor-
mais mis à la disposition de divers 
organismes.»

Preuve supplémentaire que 
l ’ invest iss ement  de Culture 

Trois-Rivières dans un orgue vir-
tuel a été pertinent et précieux, 
non seulement sera-t-il au centre 
de la nouvelle saison de concerts 
de Pro-Organo Mauricie mais il 
sera également utilisé lors du pro-
chain concert de l’ensemble Voca-
lys le 10 novembre comme il a fait 
l’objet d’un concert champêtre 
sous la tente en août dernier et 
devant 400 spectateurs alors qu’il 
a aussi été sollicité lors du concert 
Stabat Mater de l’OSTR présenté 
dans le cadre du dernier festival 
de l’Assomption.

Alors qu’on avait souligné avec 
beaucoup d’emphase le 100e anni-
versaire du déclenchement de 
la Première Guerre mondiale, il 
semble que le centenaire de l’Ar-
mistice suscite moins d’intérêt. Le 
concert du 27 octobre n’en a que 
plus d’intérêt aux yeux de Luc Dar-
veau qui dirige le 62e Régiment de 
campagne de Shawinigan. «Ce sera 
un très bel événement qui s’inscrit 
en complément du concert que 
nous avions présenté en 2014 pour 
le centenaire du début du premier 
conflit mondial. Grâce à l’orgue vir-
tuel, on pourra le présenter dans 
un nouveau lieu, l’église du Très-
Saint-Sacrement que j’ai choisie 
après en avoir visité plusieurs. 
L’acoustique y est intéressante bien 
que ce soit un peu écho mais ça 
demeurait le meilleur choix dans 
les circonstances.»

«L’Harmonie offre un son écla-
tant avec la présence des cuivres 
mais j’ai choisi un répertoire pas 
tellement tonitruant pour atté-
nuer ça. On aura forcément des 
moments où ça va cogner fort 
mais c’est bien nuancé. Ça va 
offrir un concert particulièrement 

intéressant à cause de l’émotion 
que le thème suggère et aussi à 
cause de certaines pièces comme 
la Suite slave d’Alfred Reed qui, 
avec l’orgue, devrait être quelque 
chose de vraiment spécial.»

L’e n t r é e  p o u r  c h a c u n  d e s 
concerts de la saison de Pro-
Organo sera de 20 $ mais on peut 
obtenir un rabais avec un billet 
de saison au montant de 70 $ qui 
donne également droit à un mem-
bership. On peut réserver sa place 
en contactant Pro-Organo par 
l’intermédiaire de son site Internet 
proorgano.ca ou par téléphone au 
819-372-7652. 

PRO-ORGANO MAURICIE

Quatre visages de l’orgue

La nouvelle saison de Pro-Organo Mauricie promet quatre événements ayant 
l’orgue comme point central. Pour les présenter, on retrouvait, mercredi, (de 
gauche à droite) Jean-Éric Guindon, président de Pro-Organo Mauricie, Luc 
Darveau, directeur musical de la Musique du 62e Régiment d’Artillerie de Cam-
pagne de Shawinigan, et Claude Beaudoin, organiste invité.
— PHOTO: STÉPHANE LESSARD.

Rencontre 
culturelle

TROIS-RIVIÈRES (KA) — Les dif-
férents acteurs culturels sont invi-
tés à une rencontre qui se tiendra 
le 2 novembre à 13 h 30 au centre 
communautaire de Lemieux. Ce 
rendez-vous se veut une occasion 
de fraterniser et de découvrir les 
artistes qui œuvrent dans les arts 
de la scène, les arts médiatiques, 
les arts visuels, la littérature, entre 
autres. Il est impératif de réser-
ver sa place au m.taillon@mrcny.
qc.ca ou au 819 298-3300 avant le 
19 octobre. L’activité est gratuite et 
permet à chaque participant de 
présenter un maximum de trois 
œuvres dans la section de l’activité 
prévue à cet effet.

Concert à la 
cathédrale de 
Trois-Rivières

TROIS-RIVIÈRES (KA) — Les 
quatre saisons de Vivaldi de 
m ê m e  q u e  l e s  p l u s  b e l l e s 
m u s i q u e s  d e  f i l m  s e r o n t 
présentées à la cathédrale de 
Trois-Rivières par l’ensemble 
Ambitus. 

Ce concert, qui se déroulera 
sous les chandelles, aura lieu le 
27 octobre à 20. Les billets sont en 
vente au coût de 30 $ à la Librairie 
Paulines et le soir même à l’entrée. 

I l  e s t  p o s s i b l e  d ’o b t e n i r 
p l u s  d e  re n s e i g n e m e n t s  a u 
 514 774-9148 ou au www.concert-
chandelle.com.

Rammfest au 
Cabaret de 
l’Amphithéâtre

TROIS-RIVIÈRES (KA) — Dans 
le cadre de sa 4e édition, le Ram-
mfest présentera trois groupes 
hommage au Cabaret de l’Am-
phithéâtre Cogeco. Au cours 
de cette soirée qui se tiendra le 
30 novembre, Rammstime (hom-
mage à Rammstein), Hells Bells 
(Hommage à AC/DC) et Iron 
What (hommage à Iron Maiden) 
défileront dans une ambiance 
endiablée. Le tout débute sur le 
coup de 18 h 30. Les billets sont 
en vente au 819 380-9797 ou en 
ligne au www.amphithéatreco-
geco.com/spectacles/cabaret-

rammfest jusqu’au 25 novembre 
au coût de 30$ plus taxes et de  
37 $ plus taxes après cette date. 

Bibliothèque 
Bruno-Sigmen

TROIS- RIVIÈRES (K A) — La 
prochaine rencontre du Cercle 
l i t té ra i re  d e s  b i b l i o t h è q u e s 
de Shawinigan se t iendra le 
23 octobre à 18 h 30 à la biblio-
thèque Bruno-Sigmen. 

Animée par Audrey Martel, le 
thème de la rencontre sera La ren-
trée littéraire étrangère. L’entrée est 
gratuite pour lesmembres sur pré-
sentation de la carte et de 5$ pour 
les non-membres. 

Il est obligatoire de s’inscrire au 
préalable au 819 537-4989.

LES ARTS EN BREF

Concert sous
les chandelles
Avec l’Ensemble « Ambitus »

VIVALDI
LES QUATRE SAISONS

ET LES PLUS BELLES
MUSIQUES DE FILMS

(Love Story, Le Parrain, Titanic,
Il était une fois dans l’Ouest,

Mission, Mon fantôme d’amour,
La liste de Schindler...)

TROIS-RIVIÈRES
Samedi 27 octobre à 20 h

Cathédrale de
Trois-Rivières

362, rue Bonaventure

BILLETS EN VENTE

à la Librairie Paulines,
350, rue de la Cathédrale
ou à l’entrée le soir du
concert dès 19 h 15

INFORMATION

514 774-9148
Adm. : 30 $

concertchandelle.com

Argent comptant seulement
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2 5

4 1 9 6

7 4 9 6

6 3 1 4 7

9

9 8 6 5

8 2

9 3

6 5 1

Placez un chiffre de
1 à 9 dans chaque case vide.
Chaque ligne, chaque colonne
et chaque boîte 3x3 délimitée
par un trait plus épais doivent
contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de difficulté :moyen 4574

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

SUDOKU

Thème : Citation de
Joost Van Den Vondel
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Citation de Maxime le
Forestier : Les plus beaux
souvenirs sont ceux que l’on
s’invente.
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CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

1. Cellule où un prisonnier est mis à
l’isolement - Prisons.

2. Se prend en sortant

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

HORIZONTALEMENT

1. Extraordinaires.
2. Renvoi - Personnage -
Imbécile.

3. Action de se libérer.
4. Cérémonial quelconque -
Robe des femmes de l’Inde
- Société anonyme.

5. Affirmation de troubadour
- Déformations de la partie
antérieure du cou.

6. Danse d’origine anglaise - Il
niche sur les côtes scandi-
naves.

7. Appuyé - Transférée d’un
compte à un autre.

8. Règles - Navire de guerre.
9. Suite de mots - Adverbe.
10. Biographie - Ville des Pays-
Bas - Dans le pastis.

11. Troisième personne -
Protozoaire flagellé des eaux
douces.

12. Soldat allemand - Revers
d’un feuillet - Possessif.

VERTICALEMENT

1. Privilèges attachés à cer-
taines fonctions.

2. Assassinat - Pronom.

3. Profession - Chant religieux.

4. Titre des souverains d’Ethio-
pie - En ville.

5. Jamais - Insecte diptère.

6. Couvert de champignons -
Dégrader.

7. Gonflé - Colique de mise-
rere.

8. Parvenue à destination - Se
joue avec des pions.

9. Rendre ni chaud ni froid -
Régnait à Chicago.

10. Peut se dire d’un frère -
Calmes.

11. Divinité - Dieu solaire - Le
grand écran.

12. Assemblée politique -
Exprimées.

18 octobre 2018 No5300

MOTS CROISÉS JUNIOR MOT MYSTÈRE
ACAJOU
AROLLE
AUBIER

BALSA
BARDEAU
BEDANE
BILLE
BRASSE
BUIS

COEUR
COUPE
CRIC

DOSSE
DOUVAIN
DUR

EBENISTE
ECHELLE
ECOPERCHE
ENTAILLE
EPICEA
ERABLE
ESSENCE
EXOTIQUE

FENTE
FEU
FIN

GALE
GRAS
GRUME

ISBA

LAMBRIS
LIBER
LIEGE
LOUPE

MINE
MORT

NOEUD
NOYER

OKOUME
OUVRE

PELARD
PIN
POIRIER

POUTRE

RABOT
RESINE
RONCE
ROSE

ROULURE

SAL
SCHLITTE
STERE

TABOURET
TEK
TROPICAL

VER

Solution du dernier numéro : DÉCORATEUR 18-10-2018
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1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

SOLUTION du dernier numéro

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

HORIZONTALEMENT

1 Il y en a 3600 dans
une heure – Style de
musique dont les paroles
sont récitées sur un fond
musical très rythmé.

2 Unie par traité – Gouffre
très profond.

3 Avalées – Légalement
valables.

4 On voit bien ceux des
maigres – Dans le lieu où
l’on est – Bois précieux,
noir et dur.

5 Qui est en avance sur les
autres.

6 Séparer ce qui était
emmêlé – Don fait par
testament.

7 Fait en sorte de ne pas
rencontrer quelqu’un
– Séparée des autres.

8 Destiné exclusivement
ou spécialement à quel-
qu’un – Langue parlée à
Istanbul.

VERTICALEMENT

1 Couler volontairement
un navire pour qu’il ne
tombe pas aux mains de
l’ennemi.

2 Désignés à une fonction
par voie de suffrages
– Épouse d’Adam, dans
la Bible.

3 Elle permet de faire
démarrer la voiture
– Copains.

4 État d’une personne qui
ne fait rien.

5 Symbole du néon
– S’enfoncer dans l’eau.

6 Parvient à connaître par
supposition.

7 Parle très très fort.
8 L’eau de la mer l’est.
9 Petit objet décoratif.
10Petit pli de la peau

– Désigné par élection.
11 Transformer, modifier

pour rendre plus
pratique, plus agréable.

12Appuie fortement
sur – Qui est privé
d’humidité.

F L E C H E S O R O D E

R A I L O P I L O T E S

A M N E S I E O S E N S

P A S O A N N E E O T A

P O T R I E O T A C O Y

E P E E S O D R U I D E

O R I V I E R E O M U R

G E N E R O U S E E S O
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solution
1 Le bras droit du singe de gauche. 2 Les doigts, sur la tête du 

singe de droite. 3 Le talon du singe de droite est plus court. 4 

Moins de dents dans la gueule du singe du haut. 5 Une feuille 

en plus sous le singe de gauche. 6 La liane de Tarzan est plus 

courte. 7 Une feuille plus longue sous le poste TV. 8 Une 

plante plus courte derrière le poste TV.

ÊTES-VOUS OBSERVATEUR ?
Ces deux dessins sont en apparence identiques.

En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

1
8
 o

c
to

b
re

 2
0
1
8

Horoscope
Bélier (21 mars au 19 avril)

Taureau (20 avril au 20 mai)

Gémeaux (21 mai au 21 juin) Vierge (23 août au 22 septembre) Sagittaire (22 novembre au 21 décembre) Poissons (19 février au 20 mars)

Lion (23 juillet au 22 août) Scorpion (23 octobre au 21 novembre) Verseau (20 janvier au 18 février)

Cancer (22 juin au 22 juillet) Balance (23 septembre au 23 octobre) Capricorne (22 décembre au 19 janvier)

La Lune en Verseau n’est pas vraiment votre 
alliée, mais vous n’êtes pas responsable des 

circonstances qui affligent votre moral. Bien qu’ils 
soient issus de bons sentiments, vous devriez éviter de 
poser des gestes potentiellement regrettables sous le 
coup de la culpabilité. Le meilleur moyen d’aider les 
autres est de leur servir d’exemple, ce dont vous êtes 
parfaitement capable. 

La « rencontre « de la Lune et de Mars en 
Verseau suscitera sans doute davantage de 

curiosité des autres à votre endroit. Un léger embarras 
pourrait résulter de l’abondance de propositions... 
N’acceptez pas une invitation dans l’unique but de ne 
pas peiner quelqu’un d’autre. Choisissez l’alternative 
dont vous avez vraiment envie et qui vous conviendra 
réellement le mieux. 

Le climat Martien de ce jeudi - (Lune-Mars 
en Verseau) - pourrait vous inciter à tirer des 

conclusions hâtives. Un geste offusquant n’était pas 
forcément délibéré et vous auriez intérêt à accorder le 
bénéfice du doute aux personnes concernées avant de 
les condamner. Le calme et la patience seront les atouts 
qui vous empêcheront d’effectuer un choix regrettable 
sur un coup de tête. 

Il faut changer les pas de la danse quand on 
change la cadence. Conjointe à Mars, la Lune 

en Verseau, face au Lion, aura pour effet d’accélérer le 
rythme des évènements qui se dérouleront tout autour 
de vous. Cet empressement ambiant pourrait d’ailleurs 
vous être profitable, à condition de savoir vous y 
adapter rapidement. Ne pas regarder passivement les 
choses évoluer sans rien faire. 

Quand la comparaison entre par la porte, 
l’amour sort par la fenêtre. Tandis que la 

Lune en Verseau y « croisera « Mars, vous devrez 
fournir un effort supplémentaire afin de ne vexer 
personne. Le tact et la diplomatie seront de mise afin de 
ne pas envenimer une relation délicate. Une affaire qui 
attirait peu d’attention pourrait prendre de plus grandes 
proportions... 

En cette étape anniversaire, la Lune 
conjointe à Mars en Verseau propose un jeudi 

dynamique au cours duquel toutes les surprises sont 
possibles. En tête de liste, ce seront vos agissements 
qui pourront surprendre, mais il sera grand temps que 
tout le monde vous voit sous votre vrai jour. Et un petit 
changement pourrait entraîner des transformations 
rapidement. 

Avec le duo Lune-Mars en Verseau, au carré 
du Scorpion, votre comportement pourrait 

donner l’impression que vous êtes de mauvaise 
humeur. Il y a moyen de faire comprendre aux autres, 
sans les vexer ni les mettre mal-à-l’aise, que vous 
n’avez pas le temps de bavarder. Il suffira d’un sourire 
ou d’un commentaire courtois pour dissiper toute 
forme de tension. 

Quoi de plus stimulant qu’une conjonction 
Lune-Mars en Verseau pour vous motiver en 

ce jeudi 18 octobre? Étant donné que la quête de plaisir 
devrait vous sustenter, les astres suggèrent de vous 
gâter... ou mieux encore, de laisser les autres le faire à 
votre place. Vous ne devriez pas vous sentir coupable 
d’accorder la priorité à vos envies aujourd’hui. 

Au sextile du Capricorne, Mercure, Vénus 
et Jupiter en Scorpion devraient exercer une 

influence favorable sur votre quotidien, soulignant la 
réciprocité de vos attractions. Du moment que vous 
le faites diplomatiquement, vous pouvez définir vos 
attentes et mettre les points sur les «i» dès maintenant. 
Plus vous attendrez, moins une mise au point sera 
simple à effectuer. 

Avec le duo Lune-Mars en Verseau, 
l’attitude de gens pessimistes risque de 

déteindre sur la vôtre. Il est donc primordial d’éviter 
les énergies négatives. Une personne bien disposée 
vous aidera à entrevoir une situation plus positivement. 
L’essentiel consistera à dédramatiser toute affaire 
qui vous préoccupe en sachant distinguer ce qui est 
d’importance capitale de ce qui ne l’est pas.

Si vous voulez que l’on dise du bien de vous, 
n’en dites pas vous-même. Le passage de la 

Lune en Verseau vous recommande de rester modeste 
et d’éviter de vous vanter. L’expression d’un niveau 
d’assurance excessif pourrait déplaire aux personnes 
que vous souhaiteriez apprivoiser. Ne faites pas votre 
propre réclame, quelqu’un d’autre le fera à votre 
place...

Le cycle Lunaire « croisera « Mars en 
Verseau, et ce duo Martien aura pour effet 

d’élargir votre champ d’influence. Vos propositions 
devraient bénéficier d’une meilleure réceptivité, ce 
qui vous aidera à trouver preneur. Il suffira d’avoir 
confiance en vos idées et oser en faire la promotion. 
La compagnie de gens qui vous appuient en facilitera 
la manoeuvre... 
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8640 IMMOBILIER VENTE
8735 IMMOBILIER LOCATION
8775 SERVICES ET EXPERTS

AVIS I DÈS LA PREMIÈRE JOURNÉE, VEUILLEZ LIRE ATTENTIVEMENT VOTRE ANNONCE. EN CAS D’ERREUR, IL FAUT NOUS AVISER AUSSITÔT CAR NOTRE RESPONSABILITÉ SE LIMITE À LA PREMIÈRE PARUTION. NOUS NE SOMMES RESPONSABLES QUE DU MONTANT FACTURÉ POUR LA
PÉRIODE CRÉDITÉE. LE NOUVELLISTE SE RÉSERVE LE DROIT D’ACCEPTER, REFUSER, ANNULER OU CLASSER CORRECTEMENT TOUTE ANNONCE SOUS LA RUBRIQUE APPROPRIÉE. CERTAINES ANNONCES SONT PAYABLES À L’AVANCE. RENSEIGNEZ-VOUS AUPRÈS DE NOS PRÉPOSÉES.

VOUS POUVEZ NOUS JOINDRE DU LUNDI AU
VENDREDI ENTRE 8 H 30 À 12 H ET 13 H 30 À 16 H 30 
AU 1920, RUE BELLEFEUILLE À TROIS-RIVIÈRES

TÉLÉPHONE 819 378-8363 OU 1 888 378-8363
TÉLÉCOPIEUR 819 691-4356
COURRIEL VENDU@LENOUVELLISTE.QC.CA

petites annonces
8815 SERVICES PERSONNELS
8830 EMPLOIS
8850 VÉHICULES

8870 MARCHANDISES
8895 AVIS
8900 DÉCÈS +

CAMELOT MOTORISÉ
RECHERCHÉ

Secteur Pointe-du-Lac

Environ 4 h/jour

6 jours/semaine

Salaire offert d’environ 380 $/sem.

Contactez
Mme Elaine St-Hilaire
819 692-8650

rdesauln@lenouvelliste.qc.ca

8834 Offres d'emploi

CAMELOT
MOTORISÉ
RECHERCHÉ

Secteur St-Tite
Environ 195 copies

Salaire offert
d’environ 900 $/mois.

Contactez
M. André Carignan
acarignan@lenouvelliste.qc.ca

418.365.4187 ou 418.365.0336

Ailleurs vous payez trop cher,
chez JPL vous payez pas cher.

39$

On en vend des
mille et des mille

Mise de côté possible Certificats-cadeaux disponibles

98883 personnes
aiment cette annonce

3995$

124$

1195$

79$

Coffre avant
2 bidons

Huile Injection 1 gallon
semi-synthétic

-100 c

Botte
Loup-
marinBottes

motocross

761, rue Saint-Laurent Est, Louiseville • 819 228-3124 • 1 800 363-8880

Coffre écono
259$ 189$

n

B tt

24$

169$

B
L
m

oss

CHOKO EDCO FXR GKS

389$

239$

Pneus de moto
45% d’escompte
Payez et emportez!

4 pour 339 $
INCROYABLE

Oui papa, amenez-en de la compétition!
Lundi à mercredi :
9 h à 17 h 30

Jeudi à vendredi :
9 h à 21 h
Samedi :
9 h à 16 h

PRIX TROP BAS POUR ÊTRE AFFICHÉ

Regardez-moi tous c
es prix...

OUF! que c’est dur à
battre...

Woody’s correcteur
Lisse stabilisatrice
en U 77$/Ch (Slim Jim)

Les meilleuresDouble carbure

Chariot
159$

579$Chenilles Camoplast
Prix Imbattables

6205 et 6004
3.79$

GRANDE VENTE DE L’ÉQUIPE JPL POUR UN TEMPS LIMITÉ

LES PRIX SONT TELLEMENT BAS QUE NOS CLIENTS VIENNENT DE PARTOUT.
LE PLUS GROS VENDEUR DE CASQUES GMAX ET ZOAN AU QUÉBEC, C’EST JPL. GROSRABAIS

SURHABITS
MOTONEIGE
ETVTT

99$

CASQUE MODULAIRE
VISIÈRE INTÉRIEURE TEINTÉE AMOVIBLE

** VENTEFINALE **

COULEURS DISPONIBLE
noir LUSTrÉ • noir MAT • roUGE • orAnGE • roSE • BLEU
• JAUnE • SiLVEr • VErT • BLAnC MÂT

AVEC VISIÈRE DOUBLE 139$ 249,95$
AVEC VISIÈRE CHAUFFANTE 189$ 320,95$

269$
COFFRE VTT

Bougie
BR8ES
BR9ES
BR10ES
239$

VESTE CHAUFFANTE

19999$

25-8x12 (99$)
25-10x12 (109$)

6 ply

COFFRE DE VTT AVANT

Lisse au carbure 59$/Paire
+ Paire de lisse au carbure
bricoleur 25$

Mitaines
pour enfant

895$Bas

JPL

GKS

24$Rabais surprises
en magasin

BOTTES DE LOUP
MARIN DE VILLE

9995$

Gratte pour VTT
avec attache rapide

X-GEN 4S de TJD

4 saisons,
le meilleur ! Avec
chenille Camoplast

SPÉCIAL POUR UN TEMPS LIMITÉ
Kit complet avec braquet (chenille 12 pouces de large)

4395$ 3879$
CAMSO

4S

IMMOBILIER
LOCATION

8737 Logements à louer

1- 1½ et 2- 2½, chauffé, éclairé, meublé, 819
448-5288 ou 819-448-3804.

1½ 2½, 340$ À 425$, tout compris, TV,
Internet, centre-ville, près Cégep, 819 376-
3372 ou  819 696-0642

1½, 2½, 3½, Trois-Rivières, chauffés, éclairés
de 300$ à 455$, 819 372-4835, 
www.renaissancecia.com.

1 MOIS GRATUIT, 5½ rue Fusey, en face de
Canadian Tire, 475$/mois, non ch. ni écl., 
Daniel au 819-694-5115.

3½, CENTRE VILLE, 350$
S/SOL, buanderie, sécuritaire, intercom, en-
quête exigée, 819-609-0425

3½, rue Patry, 4½, secteur
Ste-Marthe, vue sur fleuve 819 696-3751

4½, 1er octobre (Ste-Marthe), libre, beau,
grand, tranquille, pl. flottant et céramique,
2e étage 480$, 819 609-4758.

4½, CHATEAU LAVIOLETTE
ASCENSEUR, stat., int., climatisé, chute dé-
chet, intercom, 819-609-0425

4½ plusieurs de libres, Trois-Rivières, 500$ 
à 625$, chauffés, éclairés, stationnement 
819 372-4835. www.renaissancecia.com

4½, TRÈS GRAND, RÉCENT
2e étage, calme, sécuritaire,

intercom comptoir quartz, 1 stat.
819 609-0425

BORD FLEUVE, NEUFS 
3½, 4½, 5½, à compter de 625$, garage,

foyer, ascenseur. 375-0032, 691-7045.

8738 Logements à louer
Centre-Mauricie

À  SHAWINIGAN
3½, 4½, 5½, services tout compris, intercom,
piscine, sécuritaire, 1er juil., 819 539-3897.

SHAWINIGAN près de la Plaza, rue Coutu
très grands 4½ et  5½, libres, très propres.

819-539-4331

SERVICES ET
EXPERTS

8783 Massothérapie et
soins thérapeutiques

374-4794  ANOUK : SPÉCIAL 
Vous êtes unique, vos besoins le sont aussi 

8783 Massothérapie et
soins thérapeutiques

698-7014 , M U R I E L L E
massothérapeute. Lundi au vendredi inclus.

9h à 18h.

(819) 373-3305 / (819) 995-2626
Un  bon massage.

Johanne

Découvrez les bienfaits 
d’un massage de détente.

Dès 8 heures, 819 698-8084

8787 Argent à prêter

PRÊTS DE 500$
sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca 

1-866-482-0454

8795 Réparation, rénovation
et construction

DU SOUS-SOL AU GRENIER
homme à tout faire, rénovation petits et
moyens travaux, 20 ans d’expérience.

819 690-6909

PORTE de GARAGE et de REMISE
neuves ou usagées. Différentes grandeurs.

819 228-2569 ou 228-4440

SERVICES
PERSONNELS

8819 Messages personnels

❤ ÉMILIE ❤

Douceur
819 944-0154

3035, boul. des Forges, Trois-Rivières - 7/7

160 rue St-Georges, Trois-Rivières - G8A 2K2

JOLIES
CHINOIS

ES

MASSAGE
819 375-1688

819 531-0245

819 375-1688

www.massage-asie.com

La Ville de Saint-Tite recevra des soumissions pour des « travaux de pavage sur une partie
du chemin des Petites-Forges » au bureau de l’hôtel de ville situé au 540, rue Notre-Dame à
Saint-Tite, G0X 3H0, avant 10 h le vendredi 2 novembre 2018.

Les soumissionnaires intéressés par ce contrat doivent se procurer les documents de
soumission, en s’adressant directement au Service électronique d’appel d’offres (SEAO) en
consultant le site Web www.seao.ca en indiquant le numéro de dossier STI-2018-10-06. Les
frais pour obtenir les documents sont fixés selon la tarification établie par le SEAO.

Pour toute information, communiquez avec la responsable de l’appel d’offres par courriel à :
jmarchand@villest-tite.com.

Les soumissions seront ouvertes publiquement à l’hôtel de ville, immédiatement après
l’expiration du délai fixé pour leur réception.

La Ville de Saint-Tite n’encourt aucune responsabilité du fait que les avis écrits ou documents
quelconques véhiculés par le système électronique soient incomplets ou comportent quelque
erreur ou omission que ce soit. En conséquence, tout soumissionnaire doit s’assurer, avant
de présenter une offre, d’obtenir tous les documents reliés à cet appel d’offres.

La Ville de Saint-Tite n’est pas tenue d’accepter ni la plus basse ni aucune des soumissions
reçues, ni d’encourir aucune obligation ni aucuns frais envers le ou les soumissionnaires.

La Municipalité se réserve aussi le droit de n’accepter aucune des soumissions reçues si
elle juge que les prix sont trop élevés ou disproportionnés ou ne reflètent pas un juste prix.

Fait, donné et signé à Saint-Tite
Ce 17 octobre 2018

Me Julie Marchand
Greffière
Ville de Saint-Tite

AVIS PUBLIC

EMPLOIS

8834 Offres d'emploi

2 PRÉPOSÉ(E)S AUX BÉNÉFICIAIRES
1 temps plein, 1 temps partiel, demandé(e)s
avec expérience, clientèle avec trouble cogni-
tif. SVP envoyer C.V. par fax : 819-376-8764
ou courriel : residence_trepanier@yahoo.ca

BESOIN préposé(e) aux bénéficiaires,
rés. Pers. Handicapées. Doit avoir PDSB et
RCR, dormir sur place. 1 fin sem./2 et
quelques hres /sem. À Maskinongé, 

Demander Martine 819-626-0189

DÉNEIGEMENT CAP-DE-LA-MADELEINE
Recherche opérateur(rice) de chargeur
pour déneigement commercial, salaire,

compétif. Info :
patrickmillette@engraisnault.com

819 697-7956

8834 Offres d'emploi

DÉNEIGEMENT
TROIS-RIVIÈRES OUEST

EST  à la recherche de chauffeur de trac-
teur pour la saison 2018-19.
Permis de conduire obligatoire. Salaire
compétitif.
Viens te joindre à une équipe dynamique!!

Communique avec Manuel Proulx :
819 693-1168

ou par courriel :
deneigement-tro@hotmail.com

ÉBÉNISTE, 5-10 ans d’exp. pour débiter et
assembler armoires de cuisine et meubles
commerciaux, temps plein, très bon salaire,
selon compétence entre 20$ et 25$/h.
Cellulaire : 819 696-4455
ENVOYEZ CV À : cv_releve@outlook.com 

TIM HORTON Bécancour, à 10 minute de
TR., poste temps plein, jour ou soir, lundi au
vendredi et poste de nuit, 15$ de l’heure 
courriel ; timbecancour@hotmail.com.
Pour info Stéphane : 819-244-4588.

VÉHICULES

8851 Automobiles

À VOIR! AUTO-CAMION-4X4. Financement
maison, aucun cas refusé! 1 866 566-7081

www.financementbrisson.info

MARCHANDISES

8873 Divers à vendre

FERMETURE DE MAISON : 1,500$ ferme,
intérieur complet, + 2014 ACCENT GLS,
60,000 km, beaucoup d’option, garantie 10
ans, seulement 10,000$. 819-228-1791

8883 Bois, appareils de
chauffage et climatiseurs

BOIS de chauffage, à vendre, fendu ou rond
ou en longeur, livrer 819-247-3806, ou 
819-731-0381 Francis, 

8819 Messages personnels

8834 Offres d'emploi
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MME MADELEINE BERGERON

Au CIUSSS- MCQ-CHAUR de Trois-Rivières, le 5 octobre 2018, est décédée à
l’âge de 72 ans, madame Madeleine Bergeron, épouse de Jean-Claude Parr,
demeurant à Saint-Grégoire.

Les funérailles seront célébrées le samedi 20 octobre 2018, en l'église de
Saint-Grégoire à 10 h et selon ses volontés il n'y aura pas d'accueil avant.

Elle laisse dans le deuil son époux Jean-Claude; ses enfants: Stéphane (Clau-
die Croteau), Jocelyn, Michel (Isabelle Gagnon); ses petits-enfants: Jérémy,
Myriam, Gabriel, Raphaël, Shany, Mary-Kim, Alice; son frère et ses soeurs:André
(Thérèse Cyrenne), Nicole (Jean-Marc Bourgeois), Suzanne (Jean-Marc Lemay),

Luce (Yvon Lambert),Colette (feu Pierre Perreault); ses belles-soeurs et ses beaux- frères: Liliane (feu René Daneau),
Françoise (Viateur Bédard), Dolorès (Jacques Saillant), feu Réal (Louiselle Degrandpré), Germain (Monique Pou-
let) ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s.

Services funéraires  L. G. Gaudet
819.297.2928

www.lgastongaudet.ca
info@lgastongaudet.ca

LYSE BERTRAND
1938 - 2018 

Au Foyer La Pérade de Ste-Anne-de-la-Pérade, le 8 octobre 2018, est décédée
à l’âge de 80 ans, Mme Lyse Bertrand, fille de feu Laurencia Sauvageau et de
feu Georges Bertrand, demeurant à Champlain.

La famille accueillera parents et ami(e)s au
Centre Funéraire Rousseau

3300, boul. des Forges Trois-Rivières, QC G8Z 1V6
Heure d’accueil : vendredi le 19 octobre, de 19 h à 21 h 30,

et samedi, jour des funérailles, directement à l’église 
Notre-Dame-de-la-Visitation de Champlain, à partir de 13 h.

Un service religieux sera célébré
le samedi 20 octobre à 14 h à l’église Notre-Dame-de-la-Visitation de Champlain.

L’inhumation aura lieu au cimetière de Champlain.
L’ont précédée ses frères et sa soeur : Roch (Constance Bailly), Roger, Marcel, Yvan, Jean-Guy (Lisette Mongrain),
Claude, Gilles (Jeannine Bailly), Gabriel et Monique.Lyse laisse dans le deuil ses frères, ses soeurs: Georges (Marie-
Paule Marchand), Paul, Louis-Marie (Diane Houle), Raymonde (feu Marcel Massicotte), Denise (feu Yves Toupin)
et Hélène (Donald Boudreau); ses belles-soeurs : Françoise Vézina (feu Roger) et Andrée Simard (feu Claude);
ainsi que ses neveux, nièces, cousins, cousines, ses nombreux ami(e)s, en particulier ses voisines attentionnées
et très dévouées durant sa maladie: Colette, Lise, Lisette et Marie Neault. La famille désire témoigner sa reconnais-
sance au personnel du Foyer La Pérade pour les bons soins prodigués.Toute marque de sympathie peut se traduire
par un don à la Fondation québécoise du cancer. (3110 Rue Louis Pasteur, Trois-Rivières, QC J8Z 4E3)

Centre funéraire Rousseau
819.374.6225

www.centrerousseau.com

M. LÉO BOLDUC
1931-2018

Au CIUSSS MCQ-Cloutier-du Rivage de Trois-Rivières, le mercredi 
10 octobre 2018, à l’âge de 87 ans, est décédé monsieur Léo Bolduc,
domicilié à Trois-Rivières (secteur Cap-de-la-Madeleine).
La famille vous accueillera au Centre funéraire Châteaudun,
971, boul. Thibeau, Trois-Rivières, G8T 7B1, vendredi, jour des 
funérailles, à partir de 12 h. Une liturgie de la Parole aura lieu le
vendredi 19 octobre 2018, à 15 h à la chapelle de Châteaudun.
L'Inhumation aura lieu au cimetière Ste-Marie-Madeleine.
L'ont précédé ses soeurs : Thérèse, Pauline, Jacqueline et Pierrette.
M. Bolduc laisse dans le deuil son frère et ses soeurs : Jeanne d'Arc

(feu Gilles Robert), Monique (feu Rosaire Beaumier), Jeannine (feu Raymond Toupin), Rolande 
(Jacques Rouleau) et Roger (Anne-Marie Lafrenière); sa belle-soeur Diane Prescott (feu Marcel 
Bolduc) ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s. La famille désire témoigner
sa reconnaissance aux médecins et au personnel du 2e étage de Cloutier-du Rivage pour les bons
soins. Toute marque de sympathie peut se traduire par un don à l'Association pulmonaire du 
Québec ou par internet au : pq.poumon.ca/faire-un-don/

Entreprise membre de la Corporation des thanatologues du Québec.
Entreprise certifiée par le Bureau de normalisation du Québec.

Châteaudun
819.375.2414

www.groupegarneau.com

MME MARIE-CLAIRE BORDELEAU VÉZINA
1918 - 2018

Au CIUSSS MCQ-Centre d’hébergement Cloutier-du Rivage, le 8 octobre 2018,
est décédée à l’âge de 99 ans, madame Marie-Claire Bordeleau, épouse de feu
monsieur Arthur Vézina, fille de feu monsieur Tancrède Bordeleau et de feu
madame Cécile Cossette. Elle demeurait à Trois-Rivières (secteur Cap-de-la-
Madeleine).
La famille accueillera parents et ami(e)s à la : Coopérative Funéraire de la
Mauricie, 205, rue Rochefort,Trois-Rivières (secteur Cap-de-la-Madeleine),
G8T 7J6
Heures d’accueil : vendredi de 19 h à 22 h et samedi , jour des funérailles,
à partir de 8 h 30.

Les funérailles seront célébrées le samedi 20 octobre 2018 à 11 h en l’église de Champlain, 989, rue Notre-
Dame, Champlain, G0X 1C0. L’inhumation des cendres aura lieu au cimetière de Champlain.
L’a précédée son époux Arthur Vézina.Elle laisse dans le deuil son fils Léo Vézina; ses petits-enfants : Marie-Hélène
Vézina (Simon Groulx) et Francis Vézina ainsi que de nombreux neveux, nièces, cousins, cousines, ami(e)s et 
proches.
La famille tient à témoigner une marque de reconnaissance particulière à l’égard de toute l’équipe du Centre d’hé-
bergement Cloutier-du Rivage, qui a su l’accompagner avec douceur et bienveillance dans cette étape importante
de sa vie. Renseignements : (819) 370-2883 Télécopieur : (819) 537-8829 Courriel : mauricie@coopfun.ca 

Il est possible de faire parvenir vos messages de condoléances au : www.cooperativefunerairemauricie.com 
Entreprise membre de la Corporation des thanatologues du Québec.

Coopérative funéraire
de la Mauricie

819.537.8828
www.cooperativefunerairemauricie.com

MME RACHEL BOURQUE

Au CIUSSS MCQ – Centre Christ-Roi de Nicolet, le 10 octobre 2018, est 
décédée à l'âge vénérable de 95 ans, madame Rachel Bourque, épouse de feu
Edmond Leblanc (1912-1999), demeurant à Bécancour secteur Saint-Grégoire.
La famille accueillera parents et ami(e)s au Funérarium L.G.
Gaudet, 3900 boul. de Port-Royal, Bécancour secteur Saint-
Grégoire.
Heure d’accueil : samedi, jour des funérailles, de 12 h 30 à 14 h 15.
Les funérailles auront lieu, le samedi 20 octobre 2018, en l’église
de Saint-Grégoire à 14 h 30, suivies de l'inhumation au cimetière
du même endroit.
Elle laisse dans le deuil ses enfants : Louise, Pierre (Lise Rivard), Marc,

Jacinthe (André Boulanger), feu Yves, Alain (Réjeanne Fournier), Danielle, Monique (Sylvain 
Lavigne); ses petits-enfants :Alexandre, Évelyne, Mélanie, Véronique, Geneviève, Jean-François, Sarah,
Rachel, Sophie et Renaud; ses arrière-petits-enfants; son frère et ses soeurs : Armand, Thérèse, 
Louisette (Dave Mitchell); son beau-frère et ses belles-soeurs : Louis Bouvet, Colette Marcoux, Jeanne
Rheault ainsi que de nombreux neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s.
Nous désirons témoigner notre reconnaissance aux bons voisins et proches aidants de notre maman
pour leur présence et leur attention ainsi qu'à tous ceux qui lui ont toujours rendu service.
Nous offrons des remerciements particuliers à tout le personnel du CIUSSS MCQ-CHAUR de Trois-
Rivières, du CIUSSS MCQ – Centre Christ-Roi de Nicolet ainsi que du Centre d'hébergement de 
Nicolet.

Services funéraires  L. G. Gaudet
819.297.2928

www.lgastongaudet.ca
info@lgastongaudet.ca

CARPE DIEM
Centre de ressources Alzheimer

1765, boul. Saint-Louis
Trois-Rivières (Qc) G8Z 2N7
Tél.: 819 376-7063
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ODETTE BOURASSA COUTURE
1946 - 2018 

À la Maison Albatros, le 1er octobre 2018, est décédée
à l’âge de 72 ans, Odette Bourassa, épouse de André
Couture, demeurant à Trois-Rivières. Elle était la fille de
feu Alcide Bourassa et de feu Laurette Gélinas.

La famille accueillera parents et ami(e)s au 
Centre Funéraire Rousseau

3300, boul. des Forges
Trois-Rivières, QC G8Z 1V6

Heure d’accueil : samedi, jour des funérailles,
à partir de 11 h.

Une liturgie de la Parole 
sera célébrée le samedi 20 octobre à 14 h au 

Mémorial du centre funéraire.
L’inhumation aura lieu au cimetière St-Michel.

Elle laisse dans le deuil, outre son époux André Couture; ses enfants : Steve Couture (Karine
Lupien), Angie Despins (Samuel Dussault); ses petits-enfants : Charles-Antoine, Anne-Lorie,
Branden et Romie; ses frères, ses soeurs, ses beaux-frères et ses belles-soeurs: Marthe 
Bourassa (André Bédard), Denise Grenier (feu René Bourassa), Lili Bourassa (Alain Gentes),
Rock Bourassa (feu Monique Trudel), Nicole Bourassa (Paul Desaulniers), André Bourassa
(Julie Bellemare), Jocelyne (feu Yvon Couture), Nicole Couture (Gaétan Noël), Jean-Claude
Couture (Nicole Rouette), Pierrette Couture, Michel Couture, ainsi que plusieurs neveux, 
nièces, cousins, cousines et ami(e)s.

L’ont précédée, son frère René; sa soeur Doris (David Dubois); ses beaux-frères :Yvon et Jean-
Paul Couture.

La famille désire témoigner sa reconnaissance au personnel de la Maison Albatros pour les
bons soins prodigués.

Toute marque de sympathie peut se traduire par un don à la Fondation Albatros Inc. (2325,
1re Avenue, C.P. 1123 Trois-Rivières, (Québec) G9A 5K4).

Centre funéraire Rousseau
819.374.6225

www.centrerousseau.com

MME DANIELLE BRODEUR
1954-2018

À la Maison Aline-Chrétien, le 14 octobre 2018, est décédée à l’âge de 64 ans,
Mme Danielle Brodeur, conjointe de M. Serge Brousseau, demeurant à 
Shawinigan.

La famille accueillera parents et ami(e)s au : Centre funéraire  Sylvie Picard
1660 boulevard de Shawinigan-Sud Shawinigan Qc G9P 0G8. Heures
d’accueil : le samedi 20 octobre à partir de 13 h. Une liturgie de la Parole sera
célébrée à 16 h.

Elle laisse dans le deuil outre son conjoint; sa mère Marie-Jeanne Hamel (feu  
Normand Brodeur); sa soeur Louise; ses frères :Alain (Sophie Dupuis) et René

ainsi que plusieurs oncles, tantes, neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s.

Des dons à la Maison Aline Chrétien seraient appréciés.

Centre funéraire Sylvie Picard
819.536.0010

www.sylviepicard.com

MME GABRIELLE
FRENETTE CARIGNAN

1926-2018

Au CIUSSS MCQ-CHAUR de Trois-Rivières, le mardi 16 
octobre 2018, à l’âge de 92 ans, est décédée madame
Gabrielle Frenette, épouse de feu Yvan Carignan, fille de
feu Arsène Frenette et de feu Lucille Mercure, domiciliée
à Trois-Rivières.

La famille vous accueillera au : Centre Funéraire  
Châteaudun, 971, boul. Thibeau, Trois-Rivières, Qc,
G8T 7B1.

Dimanche, jour des funérailles, à partir de 13 h. Une
liturgie de la Parole sera célébrée dimanche le 21
octobre 2018 à 14 h, en la chapelle du Centre funéraire
Châteaudun. L'urne sera déposée au Columbarium
Châteaudun.

Mme Frenette laisse dans le deuil ses enfants : Denis (Louise Lefèbvre), Johanne (feu Pierre
Beaulac), Alain, Lorraine, Sylvie (Gilles Pellerin) et Diane (Paul Vaugeois); ses petits-
enfants : Steve Carignan (Marie-Josée Laing), Shirley Carignan, Mathieu Carignan  
(Véronique Lebel), Nathalie Beaulac (Eric Desmarais), Stéphane Beaulac (Mélissa Lefebvre),
Sandra Pellerin (Serge Léonard), Jimmy Pellerin (Virginie Godin Plante), Caroline Vaugeois
(Jonathan Jutras) et Jessica Vaugeois (Yan St-Germain); ses arrière-petits-enfants :
Daphnée, Zoé, Annabelle, Noah, Léanne, Malorie, Félix, Camille, Loraynne, Shawn, Gabriel
et Maxime; ses soeurs : Jacqueline (feu Roland Deschaînes) et Lise (Marcel Dargis); ses  
belles-soeurs : Marie-Berthe Frenette (Camille Lavigne) et Marguerite Frenette (Roland  
Veillette) ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousin, cousines et ami(e)s.

Entreprise membre de la Corporation des Thanatologues du Québec.
Entreprise certifiée par le Bureau de normalisation du Québec.

Châteaudun
819.375.2414

www.groupegarneau.com

M. CLAUDE GÉLINAS
1935 - 2018

Au CIUSSS MCQ - Hôpital du Centre-de-la-Maurice de Shawinigan,
le 9 octobre 2018, est décédé à l'âge de 83 ans, M.Claude Gélinas, fils
de feu M. Joseph Gélinas et de feu Mme Hattie Gauthier, demeurant
à St-Barnabé-Nord.

La famille accueillera parents et ami(e)s à la Maison
Funéraire Richard & Philibert, 1300 rue Principale à
St-Étienne-des-Grès.

Heures d'accueil : samedi, jour de la cérémonie, à 
partir de 13 h.

La liturgie de la Parole aura lieu le samedi 20 octobre
2018 à 16 h en la maison funéraire.

L'inhumation aura lieu au cimetière paroissial de 
St-Barnabé-Nord à une date ultérieure.

L'ont précédé son fils Denis, ses frères et soeurs : Ronald, Rolland, Roger, Rollande, Bruno,
André, Rita, Mariette et Colette. Il laisse dans le deuil sa conjointe Denise Plante; ses enfants:
Mario (Linda Lavoie), Lucie, Alain (Daniel Meunier), Daniel (Guy Magnan) et Éric (Kamel 
Touaîmia); sa belle-fille Danielle Lamy (feu Denis); ses petits-enfants : Marie-Ève, Samuel, Fran-
cis et David Gélinas, Andrew Diamond et Cynthia Diamond; ses arrière- petits-enfants: Nikita,
Léa-Rose, Florence, Romane, Jacob et Benjamin; ses frères et soeurs : Huguette, Lise, Simone,
Robert (Reine Lemire), Jacques (Lise Gélinas), Gaston (Pauline Déziel), Michèle et Guy Bou-
rassa (Lucie Collins); ses beaux-frères et belles-soeurs : Ginette Heatcoat, Maurice Boisvert,
Monique Plante, Lise Plante (Robert Belisle), Jean-Léo Plante (Hélène Martel) et Robert Guil-
lemette ainsi que plusieurs cousins, cousines, neveux, nièces et ami(e)s, particulièrement Jim.

La famille désire remercier le Dre Patricia Doucet et le personnel de l'Hôpital du Centre-de-
la-Mauricie.

Toute marque de sympathie peut se traduire par un don à la Fondation du CSSS de 
l'Énergie.

condoleances@richardphilibert.ca
www.richardphilibert.ca

Téléphone : 819.378.3838
Télécopieur : 819 375.8146

RITA LEFEBVRE
1961-2018

À Trois-Rivières, le 11 octobre 2018, est décédée à l’âge de 57 ans, 
Rita Lefebvre, fille de feu Clément Lefebvre et de feu Jeannine Cardinal, 
demeurant à Trois-Rivières.

La famille accueillera parents et ami(e)s directement à l’église,
vendredi, jour des funérailles, à partir de 10 h 30. Un service religieux

aura lieu le vendredi 19 octobre à 11 h en la Cathédrale de Trois-Rivières.

La défunte laisse dans le deuil, ses soeurs, son frère, ses beaux-frères : Louise
Lefebvre (Bernard Harton), Lucie Lefebvre (Lucien Riendeau), Claire Lefebvre,

Gilles Lefebvre; ses neveux et ses nièces : Jessica Harton, Jean-François Riendeau, Marie-Ève Riendeau, Caro-
line Boucher, Jean-Sébastien Boucher, Isabelle Boucher et leur conjoint(e), ainsi que ses cousins, cousines et ami(e)s.

Centre funéraire Rousseau
819.374.6225

www.centrerousseau.com
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M. RÉJEAN CAYA
1935 - 2018

Au CIUSSS MCQ-Centre Christ-Roi de Nicolet, le 12 octobre 2018, est
décédé à l’âge de 83 ans, M. Réjean Caya, fils de feu M. Wellie Caya
et de feu Mme Élisabeth Précourt, autrefois de Baie-du-Febvre.

La famille accueillera parents et ami(e)s au Centre funéraire J.N.
Rousseau, 770, boul. Louis-Fréchette, Nicolet, J3T 1V5
Heure d’accueil : le samedi 20 octobre 2018, jour de la liturgie, à 
partir de 11 h. Une liturgie de la Parole sera célébrée le samedi 20
octobre 2018 au Mémorial du Centre funéraire à 14 h. L’inhumation
aura lieu au cimetière de Baie-du-Febvre à une date ultérieure.

L’ont précédé sa soeur Denise et son frère André.
Il laisse dans le deuil ses enfants et leur conjoint(e): Serge (Myriam) et Nathalie (Richard); ses 
petites-filles:Vanessa et Valérie; ses arrière-petits-enfants; son frère Denis; sa soeur Francine; sa belle-
soeur Rita Gauthier (feu André Caya) ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s.

La famille désire remercier son médecin Dr Jean Blondin ainsi que tout le personnel du 3e étage du
Centre Christ-Roi de Nicolet pour la qualité des bons soins prodigués.

Entreprise membre de la Corporation des thanatologues du Québec.

Centre funéraire J.N. Rousseau
courriel : jn_rousseau@sogetel.net

Téléphone : 819.293.4511
Télécopieur : 819.293.8212

www.jnrousseau.com

LUC CHAYER
1950 - 2018

Au CIUSSS MCQ-CHAUR de Trois-Rivières, le 7 octobre 2018, est décédé à l’âge
de 68 ans, M. Luc Chayer, époux de Mme Francine Journault, fils de feu 
Paul-Emile Chayer et de feu Lauriette Guillemette, demeurant à Trois-Rivières.

La famille accueillera parents et ami(e)s au
Centre Funéraire Rousseau

3300, boul. des Forges
Trois-Rivières, QC G8Z 1V6

Heure d’accueil : le samedi de 12 h à 15 h 30, par la suite,
un recueillement aura lieu

le samedi 20 octobre à 15 h 30 au salon.
L’inhumation aura lieu au cimetière St-Michel.

Il laisse dans le deuil, outre son épouse Francine Journault, ses enfants : Martine Chayer (Marc Pellerin) et Philippe
Chayer (Edith Paris); ses petits-enfants :Vincent Pellerin, Gabrielle Chayer, Étienne Pellerin (Sophie-Rose Trottier)
et Charles Pellerin; ses frères, ses beaux-frères et belles-soeurs : Pierre Chayer (Sylvie Potvin), Bernard Chayer, 
Elizabeth Journault (Luc Fournier) et Denise Journault (Mario L’Heureux) ainsi que ses oncles et tantes, son neveu
et ses nièces, ses cousins et ses cousines ainsi que de nombreux ami(e)s. L’a précédé son frère Guy.
La famille désire témoigner sa reconnaissance aux membres du personnel du Centre hospitalier régional pour leur
soutien et leur dévouement ainsi que pour la qualité des services reçus et des soins prodigués.
Toute marque de sympathie peut se traduire par un don à la Société canadienne du cancer. (1491, boul. des  
Forges, Trois-Rivières, (Québec) G8Z 1T7)

Centre funéraire Rousseau
819.374.6225

www.centrerousseau.com

M. ROLAND DÉSILETS
1929 - 2018

Au CIUSSS MCQ - Centre Cloutier-du Rivage, le 12 octobre 2018, est décédé à
l’âge de 89 ans, monsieur Roland Désilets, époux de madame Cécile Bouchard,
fils de feu madame Rose-Alma Rheault et de feu monsieur Donat Désilets. Il
demeurait à Trois-Rivières, secteur Ste-Marthe-du-Cap.

Monsieur Désilets a été confié à la Coopérative Funéraire de la Mauricie,205,
rue Rochefort, Trois-Rivières (secteur Cap-de-la-Madeleine) G8T 7J6. La
famille accueillera parents et ami(e)s à l’église jeudi, jour des funérailles, à
partir de 13 h 30. Les funérailles auront lieu le jeudi 18 octobre 2018 à 14 h
en l’église St-Lazare 35, rue Toupin,Trois-Rivières (secteur Cap-de-la-Made-
leine) G8T 3Y4. L’inhumation aura lieu au cimetière Ste-Marie-Madeleine.

Il laisse dans le deuil son épouse Cécile Bouchard; sa fille Johanne; ses petites-filles : Émilie Désilets Ross (Kevin
Desrosiers) et Annie Désilets Ross (Guy-Pierre Leblanc); sa soeur Monique (Conrad Tessier); son beau-frère et sa
belle-soeur : Jacques Bergeron (feu Denise Désilets) et Thérèse Bouchard; une proche aidante Danielle Bouchard
ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines, et ami(e)s.

Renseignements : 819 370-2883.Télécopieur : 819 537-8829. Courriel : mauricie@coopfun.ca 
Il est possible de faire parvenir vos messages de condoléances au : www.cooperativefunerairemauricie.com 

Entreprise membre de la Corporation des thanatologues du Québec.

Coopérative funéraire
de la Mauricie

819.537.8828
www.cooperativefunerairemauricie.com

DESLEX-LESAGE DIANE
1930 - 2018

Au CIUSSS-MCQ-CHAUR de Trois-Rivières, le 14 octobre 2018, est décédée à
l’âge de 88 ans, Mme Diane Lesage, épouse de feu Gérard Deslex, demeurant
à Louiseville.

La famille accueillera parents et ami(e)s à la Maison funéraire St-Louis
30, St-Marc, Louiseville

Heures d’accueil : samedi 20 octobre 2018, jour des funérailles à partir de
12 h 30.

Les funérailles auront lieu le samedi 20 octobre 2018 à 14 h 30 en l’église
de Louiseville

L’inhumation aura lieu au cimetière de Louiseville

La défunte laisse dans le deuil : ses enfants : Serge Deslex (Louise Trudel), Alain Deslex (Vrenely S.), François Des-
lex (Mona Fortin) et Jean-Pierre Deslex (Cathy Farrow); son petit-fils : Nicolas-Guillaume Deslex; ses frères et soeurs:
René Lesage (feu Aline Doyon), Hélène Lesage, Jeanne Lesage (feu Gilles Vincent), Paul-Yvon Lesage (feu Rita
Chevalier), Madeleine Lesage (feu Viateur Lafrenière), Angèle Lesage (feu Jean Beaudin), Denise Lesage (René
Doyon) et Gabrielle Lesage (feu Hubert Mandeville) ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines, autres
parents et ami(e)s.

Maison funéraire St-Louis
www.maisonstlouis.ca
Télécopieur : 819.228.3345

condoleances@maisonstlouis.ca

DANIEL DROLET
1946-2018

À son domicile, le 7 octobre 2018, est décédé à l’âge de 71 ans, M. Daniel 
Drolet, époux de Mme Huguette Paquin, demeurant à Trois-Rivières.

La famille accueillera parents et ami(e)s au
Centre Funéraire Rousseau

3300, boul. des Forges,Trois-Rivières, QC G8Z 1V6
Heure d’accueil : vendredi de 18 h à 22 h, samedi, jour des funérailles,

à partir de 12 h 30.
Une liturgie de la Parole sera célébrée

le samedi 20 octobre à 15 h 30 au Mémorial du centre funéraire.

Il laisse dans le deuil, outre son épouse Huguette Paquin; ses enfants : Steve Drolet (Isabelle Talleyrand) et Nancy
Drolet (André Limoge); ses petits-enfants :Bianka Dauphinais, Vicky et Kathy Drolet; ses frères, ses soeurs, ses beaux-
frères et belles-soeurs : Jean-Claude Drolet, Pierre Drolet (Danielle Fafard), Hélène Drolet (Roger Ayotte), Yvette Paquin
(feu Gaston Bourbeau), Ghislaine Paquin (Yvon Hamel), Serge Paquin (Diane Imbeault), Micheline Paquin (René
Fleury), Christine Paquin (Alain Chamberland), Françoise Pirard (feu Bruno Paquin), Ghislaine Boisvert (feu Réjean
Paquin), ainsi que ses neveux, nièces, cousins, cousines et de nombreux ami(e)s.
La famille désire témoigner sa reconnaissance à Dre Élizabeth Lépine, à Daniel Lepage, infirmier et à Sylvie 
Carpentier, inhalothérapeute pour leur présence, leur compassion et leur soutien constant ainsi que pour la 
qualité des soins prodigués et des services reçus.

Centre funéraire Rousseau
819.374.6225

www.centrerousseau.com

MME JACQUELINE DUPONT LEMIEUX

1931-2018

Entourée de sa famille, à l'Hôpital Marie-Clarac, le 11 octobre 2018, est décédée
à l'âge de 86 ans, madame Jacqueline Dupont, épouse de feu monsieur
Claude Lemieux, fille de feu monsieur Espérant Dupont et de feu madame Geneva
Frigon. Elle était originaire de Shawinigan.
La famille accueillera parents et ami(e)s à la Coopérative Funéraire de la  
Mauricie 2280, 105e Avenue Shawinigan  (secteur  Shawinigan-Sud G9P 1P1.
Heures d'accueil : dimanche, jour de la célébration à partir de 13 h. Une litur-
gie de la Parole sera célébrée le dimanche 21 octobre 2018 à 15h30 à la  
Coopérative Funéraire.

Elle laisse dans le deuil : ses filles : Michelle Lemieux (Gilles) et Renée (Robert);
sa petite-fille : Roxane, sa soeur : Claudette Dupont; ses beaux-frères et belles-soeurs :Thérèse Michaud (feu Yvon
Lemieux), Thérèse Lemieux  (Adalbert Bélanger), Lisette Lemieux (Bertrand Lévesque) et Gilles Lemieux ainsi que
plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s.
La famille désire remercier le personnel des soins palliatifs de l'Hôpital Marie-Clarac pour les soins exceptionnels
et leur accompagnement humain
En sa mémoire, veuillez compenser l'envoi de fleurs par des dons à la Fondation de l'Hôpital Marie-Clarac  (soins
palliatifs L'Oasis de la paix).
Renseignements : (819) 537-8828 Télécopieur: (819) 537-8829 Courriel : mauricie@coopfun.ca Il est possible de

faire parvenir vos messages de condoléances au : www.cooperativefunerairemauricie.com 
Entreprise membre de la Corporation des thanatologues du Québec.

Coopérative funéraire
de la Mauricie

819.537.8828
www.cooperativefunerairemauricie.com
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GUAY,M.JEAN

Ta générosité,ton honnêteté et ton amour inconditionnel ont balisé le chemin de
nos vies.
Paisiblement et en toute sérénité, entouré de l'amour des siens, au Centre d’Hé-
bergement Laflèche du CIUSSS MCQ , le 8 septembre 2018, est décédé à l'âge
de 90 ans, M. Jean Guay époux de Denise Bergeron, demeurant à Shawinigan.
La famille accueillera parents et ami(e)s au : Salon Oscar St-Ours, 2203 Ave
Champlain, Shawinigan, G9N 2L5.
Heure d'accueil : samedi, jour des funérailles à partir de 10 h. Les funérail-
les auront lieu le samedi 20 octobre 2018 à 14 h en l'église Saint-Marc de
la paroisse Sainte-Marguerite d'Youville de Shawinigan. L’inhumation des
cendres aura lieu au cimetière Saint-Joseph de Shawinigan.
Le défunt laisse dans le deuil outre son épouse Denise Bergeron; ses enfants :
Diane (Jean-Marc Larochelle), François (Louise Lacoursière), Marie-France (Albert

Deschamps) et Raymond (Martine Allard); ses petits-enfants : Julien et Katerine Guay, Félix et Antoine Deschamps,
Tristan et Ulysse Allard-Guay; ses 3 arrière-petits-enfants : Mathis, Océane et Raphaël; ses frères : Armand 
(Shirley) et Gérald (feu Michelle); ses belles-soeurs et beaux-frères; ainsi que plusieurs neveux et nièces , cousins,
cousines et ami(e)s. La famille désire témoigner sa reconnaissance au personnel du Centre d’Hébergement 
Laflèche du CIUSSS MCQ pour les excellents soins prodigués ainsi qu'à toute l'équipe de la Maison Claire Daniel
de Shawinigan et sans oublier tous ceux et celles qui ont contribué de près ou de loin à son bien-être.
Toute marque de sympathie peut se traduire par un don à la Fondation canadienne du rein – Division Québec lequel
serait apprécié par la famille. Salon Oscar St-Ours 2203 ave Champlain, Shawinigan, G9N 2L5Tel: 819-536-3717
Fax:819-536-4259          Courriel: salonoscarst-ours@bellnet.ca       Internet: www.oscarstours.ca   

Entreprise membre de la Corporation des thanatologues du Québec

Salon funéraire Oscar St-Ours
819.536.3717

www.oscarstours.ca

GUY «JELLO» JOLIN
1938 - 2018

Au CIUSSS MCQ-CHAUR de Trois-Rivières, le 10 octobre 2018, est décédé à l’âge
de 80 ans, M. Guy Jolin, conjoint de Mme Denise Lacerte, fils de feu Marie-
Marthe Hardy et de feu Gérard Jolin, demeurant à Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et ami(e)s au Centre Funéraire Rousseau

3300, boul. des Forges,Trois-Rivières, QC, G8Z 1V6
Heure d’accueil : dimanche, jour des funérailles, à partir de 13 h.
Une liturgie de la Parole sera célébrée le dimanche 21 octobre 

à 15 h 30 au Mémorial du centre funéraire.
L’inhumation aura lieu au cimetière St-Michel de Trois-Rivières 

le lundi 22 octobre 2018 à 11 h.

L’ont précédé ses frères Pierre et Daniel ainsi que les membres de la famille de sa conjointe : Monique Lacerte  (Jac-
ques Boisvert), Raymond Lacerte (Suzanne Livernoche), Pierre Lacerte (Jeannine Letendre) et René Lacerte (Irène
Bédard). Il laisse dans le deuil, outre sa conjointe Mme Denise Lacerte, ses frères, ses soeurs, ses beaux-frères
et belles-soeurs: Réjean (Claire Hamel), Diane (feu Roger Lafrenière), Yvon (Denise Marchand), Nicole (Norman
Lavigne), Michel et Lorraine Pratte (feu Pierre Jolin) ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s.
La famille désire témoigner sa reconnaissance au personnel de l’urgence du Centre hospitalier régional pour leurs
attentions particulières.
Toute marque de sympathie peut se traduire par un don à la Fondation québécoise du cancer (3110 rue Louis 
Pasteur, Trois-Rivières, QC J8Z 4E3).

Centre funéraire Rousseau
819.374.6225

www.centrerousseau.com

JEAN-MARIE LANCERY
1940-2018

Au CIUSSS MCQ-CHAUR de Trois-Rivières, le 8 octobre 2018, est décédé à l’âge
de 77 ans, Jean-Marie Lancery, époux de feu Louise Bertrand, demeurant à Trois-
Rivières.

La famille accueillera parents et ami(e)s au
Centre Funéraire Rousseau

3300, boul. des Forges,Trois-Rivières, QC, G8Z 1V6
Heure d’accueil : samedi, jour des funérailles, à partir de 9 h.

Un service religieux aura lieu le samedi 20 octobre à 11 h
en la Cathédrale de Trois-Rivières.

L’inhumation aura lieu au cimetière St-Michel.

Le défunt laisse dans le deuil sa fille Laura Bertrand-Lancery; ses beaux-frères et ses belles-soeurs : Jean Bertrand,
Luce Bertrand, Suzanne Bertrand (Tim Mullin), Paule Bertrand, Sylvie Bertrand (Claude Raymond); ses nièces :Anaïs
Bertrand (Marcello Barisonzi) et Frédérique Bertrand (Volkert Oakley Jürgens); ses cousines :Marie-Madeleine Bierge
(feu Rolland Bierge), Ghislaine Ramarozaka (feu Bernard Foucher), ainsi que ses ami(e)s et toute la famille de France.
La famille désire témoigner sa reconnaissance au personnel du Manoir pavillon Rigaud, de l’UCDG de Cloutier-du
Rivage, de l’équipe de l’unité de soins palliatifs du CLSC et du Centre hospitalier régional pour les bons soins 
prodigués.
Toute marque de sympathie peut se traduire par un don à la Fondation des amputés de guerre (2827, promenade
Riverside, Ottawa (Ontario)  K1V 0C4.

Centre funéraire Rousseau
819.374.6225

www.centrerousseau.com

M.YVON LANEUVILLE
1935 - 2018

À son domicile, entouré de l'amour des siens, le 13 octobre 2018, est décédé à
l’âge de 82 ans, M.Yvon Laneuville, époux de Mme Madeleine Lemay, fils de feu
M.Albert Laneuville et de feu Mme Rose-Eva Mailhot.
La famille accueillera parents et ami(e)s à la Coopérative Funéraire de la 
Mauricie 2280, 105e Avenue Shawinigan (secteur Shawinigan-Sud) G9P 1P1.
Heures d’accueil : samedi, jour de la liturgie, à partir de 12 h. Une liturgie
de la Parole sera célébrée le samedi 20 octobre 2018 à 14 h 30 à la  
Coopérative Funéraire. L'inhumation aura lieu à une date ultérieure.
Il laisse dans le deuil sa conjointe Madeleine Lemay; ses enfants :Yvon JR (Linda
Brouard) et Éric; ses petits-enfants : Sébastien (Karelle Landry), Maude, Albert,

Charlotte et leur mère Maryse; ses soeurs et frères : Gisèle (feu Gaston Perron), Carmen (Johnny Varaska), Jean-
Guy (Lise Thiffault), Lise et Michel; ses belles-soeurs et beaux-frères : Louise Dagenais (feu Louis-Georges 
Laneuville), Marc-Aurèle Lemay, Claude Lemay (Denise Boucher), Raymonde Lemay (Florent St-Arnaud), Pierrette
Lemay, Huguette Paradis (feu Jean-Paul Lemay), Marielle Blais (feu Richard Lemay) et Lise Laplante (feu Rock Lemay)
ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s.Veuillez compenser l’envoi de fleurs par des dons
à la Fondation des maladies du coeur et de l’AVC ou à l’organisme de votre choix.
Renseignements : 819 537-8828   Télécopieur : 819 537-8829 Courriel : mauricie@coopfun.ca 

Il est possible de faire parvenir vos messages de condoléances au : www.cooperativefunerairemauricie.com 
Entreprise membre de la Corporation des thanatologues du Québec.

Coopérative funéraire
de la Mauricie

819.537.8828
www.cooperativefunerairemauricie.com

M. CLAUDE LEDUC
1937 - 2018

À Trois-Rivières, le 11 octobre 2018, à l’âge de 81 ans, est décédé subi-
tement monsieur Claude Leduc, fils de feu Léonidas Leduc et de feu
Marie Gendron, domicilié à Ste-Anne-de-la-Pérade.

La famille vous accueillera à la: Maison Roland Hivon, 225, rue 
Principale, Ste-Anne-de-la-Pérade, G0X 2J0. Samedi, jour des 
funérailles, à partir de 9 h. Les funérailles auront lieu le samedi 
20 octobre 2018 à 11 h, en l'église de Ste-Anne-de-la-Pérade.
L'inhumation aura lieu au cimetière paroissial.

L'ont précédé ses frères et sa soeur: Jean Roch Leduc (Louisette Lemabre), Huguette Leduc (Gérard
Leduc) et Lauréat Leduc. M. Leduc laisse dans le deuil ses enfants: Rémy Leduc (Martine Boulay)
et Kelly Leduc; ses petits-enfants: Yan, Chrissy, James, et Kim Leduc; ses arrière-petits-enfants:
Océanne, Jeffrey, Kyle, Donovan, Kathleen, Kaleb et Sarah-May; ses frères: Marcel Leduc (Diane
Lachance), Pierre Leduc (Lucie Godin); sa belle-soeur Madeleine Rompré ainsi que plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines et ami(e)s.

Entreprise membre de la Corporation des thanatologues.
Entreprise certifiée par le Bureau de normalisation du Québec.

Roland Hivon
418.325.2462

www.groupegarneau.com

OPHÉLIE MARTIN-CYR
1999 - 2018 

À Trois-Rivières, le 10 octobre 2018, est décédée tragiquement à l’âge de 19 ans,
Ophélie Martin-Cyr, fille de Mario Cyr et de feu Julie Martin.

La famille accueillera parents et ami(e)s au 
Centre Funéraire Rousseau

3300, boul. des Forges
Trois-Rivières, QC G8Z 1V6

Heure d’accueil : dimanche, jour des funérailles, à partir de 13 h 30.
Une liturgie de la Parole sera célébrée 

le dimanche 21 octobre à 17 h au Mémorial du centre funéraire.

Elle est allée rejoindre sa mère Julie Martin. Ophélie laisse dans le deuil, outre son père Mario Cyr; sa grand-mère
maternelle Micheline Boisvert; son arrière-grand-mère maternelle Liliane Goyette Boisvert; son parrain Patrick 
Martin (Marilie Houle) et leurs enfants Mia et Léo;sa marraine Johanne Cyr (Francis Marchand) et leurs enfants Julianne
et Audrey ainsi que de nombreux ami(e)s.

Par solidarité envers les femmes étant victimes de violence, le port du ruban blanc serait de mise lors de votre visite
au salon.

Toute marque de sympathie peut se traduire par un don à la Fondation Le Far qui vient en aide aux femmes et enfants
victimes de violence (C.P. 35042, Trois-Rivières (Québec) G8T 9T5).

Centre funéraire Rousseau
819.374.6225

www.centrerousseau.com
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JACQUELINE LEVASSEUR
1928 - 2018

À Trois-Rivières, le 5 octobre 2018, est décédée à l’âge de 90 ans, Mme 
Jacqueline Levasseur épouse de feu Ange-Albert Lacasse.
La famille accueillera parents et ami(e)s au Centre Funéraire Rousseau,

3300, boul. des Forges,Trois-Rivières, QC G8Z 1V6. Heure d’accueil :
le samedi 20 octobre, jour des funérailles, à partir de 9 h. Une liturgie de

la Parole sera célébrée le samedi 20 octobre à 11 h au Mémorial du 
centre funéraire. L’inhumation aura lieu au cimetière St-Louis.

L’ont précédée sa soeur Angèle, ses frères Gaston et Jacques.
Elle laisse dans le deuil son frère Jean-Marie (Cécile Vincent); sa belle-soeur Lise
Chrétien (feu Jacques); Huguette Trudel (feu Gaston); les membres de la famille

Lacasse et Bengle; ses neveux, nièces et ami(e)s.
Elle remercie tout particulièrement son frère Jean-Marie, ses nièces Ginette et Linda qui l’ont aidée à la fin de
sa vie.

Centre funéraire Rousseau
819.374.6225

www.centrerousseau.com

MME DENISE PIETTE JULIEN
1941 - 2018

Entourée de l’amour de ses proches, au CIUSSS MCQ-Hôpital du Centre-de-la-
Mauricie, le 16 octobre 2018 est décédée à l’âge de 77 ans, Mme Denise Piette,
épouse de M.Marcel Julien et fille de feu M.Lionel Piette et de feu Mme Alice Roy.
Elle demeurait à Shawinigan, secteur Shawinigan-Sud.
La famille accueillera parents et ami(e)s à la Coopérative Funéraire de la 
Mauricie, 2280, 105e Avenue, Shawinigan, (secteur Shawinigan-Sud),
G9P 1P1. Heures d’accueil : dimanche de 9 h à 12 h. Un dernier hommage
lui sera rendu le dimanche 21 octobre 2018 à 11 h 30 à la Coopérative 
Funéraire. L'inhumation des cendres aura lieu à une date ultérieure.

Elle laisse dans le deuil son époux Marcel Julien; sa soeur Gisèle Piette (Gilles
Julien); ses beaux-frères et belles-soeurs : Jean-Maurice Julien (Mireille Vincent), Paul-André Julien (Simone Chan-
donnet), Jacqueline Julien, Roger Julien (feu Fleurette Paquin et Solange Carrier), Marie-Andrée Julien (Roland Des-
jardins), Jacques Julien (Lucie Arseneault) et Louise-Hélène Julien (Florent Robitaille), ainsi que plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines et ami(e)s.
Des remerciements au personnel des départements d’oncologie, des soins de médecine interne et des soins inten-
sifs. Des dons à la Société canadienne du cancer ou à la Maison Aline-Chrétien (Corporation des Trois Colombes)
seraient appréciés.

Renseignements : 819 537-8828            Télécopieur : 819 537-8829       Courriel : mauricie@coopfun.ca 
Il est possible de faire parvenir vos messages de condoléances au : www.cooperativefunerairemauricie.com 

Entreprise membre de la Corporation des thanatologues du Québec.

Coopérative funéraire
de la Mauricie

819.537.8828
www.cooperativefunerairemauricie.com

ÉMILE SAUVAGEAU
1939 - 2018 

Au CIUSSS MCQ-Centre d’hébergement Cooke de Trois-Rivières, le 15 octobre
2018, est décédé à l’âge de 79 ans, M. Émile Sauvageau, fils de feu Josepha 
Sauvageau et de feu Gertrude Deshaies.
La famille accueillera parents et ami(e)s au Centre Funéraire Rousseau

3300, boul. des Forges,Trois-Rivières, QC G8Z 1V6
Heure d’accueil : mardi, jour des funérailles, à partir de 10 h.

Une liturgie de la Parole sera célébrée le mardi 23 octobre à 14 h au 
Mémorial du centre funéraire. L’inhumation aura lieu au cimetière St-Michel.
Il laisse dans le deuil, ses soeurs, ses beaux-frères et sa belle-soeur : Pauline 
Sauvageau, Alice Sauvageau (Daniel Voyer), Ginette Sauvageau (Yvon 

Chauvette), Louise Sauvageau, René Verville (feu Solange Sauvageau), Cécile St-Louis (feu Jean-Marie 
Sauvageau); un ami de longue date Michel Moquin, ainsi que ses neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s.
Un merci au personnel du Centre hospitalier régional pour les bons soins prodigués.

Centre funéraire Rousseau
819.374.6225

www.centrerousseau.com

MME HÉLÈNE LEMIRE
(NÉE O’SHAUGHNESSY)  

1946 - 2018  

Accompagnée de sa famille au Centre d’hébergement Cooke
du CIUSS MCQ de Trois-Rivières, le 15 octobre 2018, est décé-
dée à l’âge de 72 ans et 3 mois, Mme Hélène O’Shaughnessy.
épouse de M. Réjean Lemire, demeurant à Trois-Rivières 
(secteur St-Louis-de-France). Fille de feu M. Normand
O’Shaughnessy et de feu Mme Alice Raiche.

La famille accueillera parents et amis à la Résidence 
Funéraire André Trudel Béland, 2845, boul. Thibeau,
Trois-Rivières, Qc, G8T 1G1. Heures d’accueil le vendredi
19 octobre de 19 h à 21 h. Samedi jour des funérailles à 
partir de 12 h. Les funérailles auront lieu le samedi 20
octobre 2018 à 14 h en l’église St-Louis-de-France de la
paroisse Père-Frédéric-Janssoone. L’inhumation aura
lieu au cimetière St-Louis-de-France à une date 
ultérieure.

A son départ Mme O’Shaughnessy laisse dans le deuil outre son époux M. Réjean Lemire, ses enfants:
Chantale Lemire (François Bousquet), Michel Lemire (Marie-Pierre Ricard), Étienne Lemire (Vickie
Lalonde); ses 5 petits-enfants : Loïc et Pierre-Hugo Bousquet; Bastien et Logane Lemire; Lya Lemire;
ses frères, soeurs, beaux-frères et belles soeurs : M. Leslie O’Shaughnessy (Mme Mariette Germain),
M. Gérald O’Shaughnessy (Mme Francine Gélinas), M. Andrew O’Shaughnessy (Mme Denise 
Provost), M. Gilles Lemire (Mme Madeleine Picotte), M. Lucien Lemire (Mme Diane Plourde), M. Clé-
ment Lemire (Mme Margot Plourde), Mme Gisèle Lemire (M. Jean Vaudrin), M. Jacques Lemire (Mme
Michèlle Dessureault); sa filleule Éliane O’Shaughnessy ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins,
cousines et amis. L’ont précédée ses deux soeurs : Dorothy et Carole O’Shaughnessy.

La famille désire témoigner sa reconnaissance au personnel du B-2 du CHSLD Cooke pour tous les
bons soins prodigués et leur grande humanité.

Des dons à la FONDATION RSTR  : 731 , rue Ste-Julie , Trois-Rivières , Québec G9A 1Y1 seraient
appréciés .

Renseignements : 819 372-0407     Courriel : rfatb@hotmail.com     Télécopieur : 819 538-3074 

Membre de la Corporation des thanatologues du Québec.

GEORGES PELLETIER
1922 - 2018

Au CIUSSS MCQ - Centre Cloutier-du Rivage de Trois-
Rivières, le 13 octobre 2018, est décédé à l’âge de 96 ans et
3 mois, M. Georges Pelletier, époux de feu Mme Cécile
Frappier, demeurant à Trois-Rivières.

La famille accueillera parents et ami(e)s au
Centre Funéraire Rousseau 

3300, boul. des Forges
Trois-Rivières, QC G8Z 1V6

Heure d’accueil : dimanche 21 octobre, jour des 
funérailles, à partir de 9 h 30.

Une liturgie de la Parole sera célébrée
le dimanche 21 octobre 2018 à 12 h 30 

au Mémorial du centre funéraire.
L’inhumation aura lieu au cimetière de 

Ste-Sophie-de-Lévrard, en privé, à une date ultérieure.

Le défunt laisse dans le deuil, ses filles : Ginette Pelletier, France Pelletier (Claude Poirier); ses petits-
enfants : Marie-Ève Poirier (Louis-Patrick Houle), Annie Poirier (Daniel Larocque), Jean-Michel 
Poirier (Pierre Luc Du Sablon); ses arrière-petits-enfants : Raphaëlle et Félix Larocque, Alice Houle;
ses soeurs, ses beaux-frères et belles-soeurs : Anita Pelletier (feu Jean-Guy Rivest), Jeanne 
Pelletier (feu Maurice Gosselin), Murielle Pelletier (feu Normand Bonenfant), Colette Baril (feu 
Rodrigue Pelletier), Noëlla Frappier (feu Ludger Lefebvre), Gilles Frappier (Marie-Jeanne Bédard),
Laurette Frappier (Yvon Robitaille), Agathe Frappier (feu Marcel Frappier), Lisette Frappier (Aurélien
Malo), Yvon Frappier (Denise Lafasanella) ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines 
et ami(e)s.

L’ont précédé sa fille Denise Pelletier, son frère, sa soeur, son beau-frère et sa belle-soeur : Réal 
Pelletier (Elmire Mailhot), Marguerite Pelletier (Armand Pelletier).

La famille désire témoigner sa reconnaissance au personnel de l’Unité de courte durée de gériatrie
de Cloutier-du Rivage.

Toute marque de sympathie peut se traduire par un don à la fondation ou à l’organisme de votre choix.

Centre funéraire Rousseau
819.374.6225

www.centrerousseau.com
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COLOMBE BOISSONNEAULT PICHÉ
1944 - 2018

À Trois-Rivières, le 8 octobre 2018, à l’âge de 74 ans, est décédée madame
Colombe Boissonneault, épouse de feu Pierre-Paul Piché, fille de feu Hormidas
Boissonneault et de feu Charlotte Laing, domiciliée à Trois-Rivières.

La famille accueillera parents et ami(e)s au : Centre funéraire Châteaudun,
971, boul. Thibeau,Trois-Rivières, Qc, G8T 7B1, samedi, jour des 
funérailles, à partir de 12 h 30.
Une célébration de la Parole aura lieu le samedi 20 octobre 2018 à 15 h au 
Centre funéraire Châteaudun.

Mme Boissonneault laisse dans le deuil ses frères et sa soeur : Raymonde (Gilles Paquin), Yves (Danielle Garneau),
Réjean (Yvonne Simoneau), Denis (Gisèle Boudreau), Alain (Linda Vaillancourt) et André (Nancy Cathpan);
sa belle-fille Catherine Piché (Éric Robillard); les membres de la famille Piché.
Elle était la soeur de feu Hélène. Elle laisse également dans le deuil plusieurs oncles, tantes, neveux, nièces, cou-
sins, cousines et de nombreux ami(e)s.

Pour renseignements :
Groupe Garneau Thanatologue 819-375-2414

Site web : www.groupegarneau.com
Entreprise membre de la Corporation des thanatologues du Québec

Entreprise certifiée par le Bureau de normalisation du Québec

Châteaudun
819.375.2414

www.groupegarneau.com

M. WALTER PRONOVOST

Au Centre d’hébergement Laflèche du CIUSSS MCQ, le 13 octobre
2018, est décédé à l’âge de 100 ans et 2 mois, M. Walter Pronovost,
époux de feu Gertrude Beauchamp, fils de feu Rosaire Pronovost et de
feu Adèle Germain, demeurant à Shawinigan.

Une cérémonie privée a eu lieu au salon funéraire et l’inhumation
a eu lieu au cimetière Saint-Joseph de Shawinigan.

Le défunt laisse dans le deuil la famille de Willey Hill (Colette Grenier);
ses belles-soeurs : Pierrette Perreault (feu Arthur Beauchamp) et Denise
Tousignant (feu Paul Beauchamp); son beau-frère Lucien Paquin

(feu Florence Beauchamp) ainsi que plusieurs neveux et nièces, cousins, cousines et ami(e)s.

La famille désire témoigner sa reconnaissance au personnel du 4e étage du Centre d’hébergement
Laflèche du CIUSSS MCQ pour les excellents soins prodigués.

Salon Oscar St-Ours, 2203 av. Champlain, Shawinigan, G9N 2L5
Tél. : 819-536-3717    Fax : 819-536-4259

Courriel : salonoscarst-ours@bellnet.ca     Internet : www.oscarstours.ca

Entreprise membre de la Corporation des thanatologues du Québec

Salon funéraire Oscar St-Ours
819.536.3717

www.oscarstours.ca

MONSIEUR JACQUES RHEAULT

Au CIUSSS MCQ-CHAUR de Trois-Rivières, le 11 octobre 2018,
est décédé à l'âge de 79 ans, monsieur Jacques Rheault, fils de
feu Germain Rheault et de feu Thérèse Hardy, conjoint de
Denise Bergeron demeurant à Saint-Sylvère.

Selon les volontés de Jacques, la famille se réunira à la Salle
communautaire de Daveluyville ,1, 9e avenue Daveluyville
(derrière l’aréna) le samedi 20 octobre 2018 de 10 h à 16 h pour
accueillir parents et amis et un buffet sera offert vers 12 h.

Il laisse dans le deuil sa conjointe Denise, ses enfants, Line, Serge (Suzanne Larin), 
Dominic (Annie Paillé), ses petits-enfants, Laurence Rheault, Jean-Philippe Rheault et David
St-Louis, la fille de sa conjointe, Julie Levasseur (Pascal Marcoux) et leur fils Thomas, ses
soeurs et frères, Monique, Jean-Guy (Jacqueline Goudreau), Richard, Réal (Marcelle Ray-
mond), Suzanne (André Rancourt), André (Francine Comtois), Nicole, Diane (Michel Reynold),
Pierre (Diane Vigneault), ses beaux-frères et belles-soeurs, Jacques (Céline Bilodeau), France
(Réal Jutras), Louise, Claire (Germain Martel), Sylvie, Jean-Pierre, Manon (Gaétan Deshaies)
ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s.

Services funéraires  L. G. Gaudet
819.297.2928

www.lgastongaudet.ca
info@lgastongaudet.ca

MME ANNE-MARIE ROCHON-DUPONT

Au CIUSSS MCQ - CHAUR de Trois-Rivières, le 10 octobre 2018,
est décédée à l'âge de 92 ans, Mme Anne-Marie Rochon épouse
de feu M. Jean Dupont, demeurant à Trois-Rivières.

La famille accueillera parents et ami(e)s à la Maison Funéraire
Richard & Philibert, 1350 rue Ste-Marguerite à Trois-Rivières.
Heures d'accueil : samedi, jour des funérailles, à partir de 
9 h. Les funérailles auront lieu le samedi 20 octobre 2018 à  
13 h en l'église St-Michel-des-Forges. L'inhumation aura lieu
au cimetière St-Michel-des-Forges.

La défunte laisse dans le deuil ses enfants : Alain (Hélène Massicotte), Lucie (Richard  
Galarneau) et Louis (feu Liette Dufresne); ses petits-enfants : Marc-André et Alexandre Dupont
(Marco Noël), Jean-Philippe (Josée Matteau) et Jean-Sébastien Galarneau (Sabrina Charette);
ses arrière-petits-enfants : Magie, Éliot, Émeric et Naomie; ses beaux-frères : Raymond  
Gravel (feu Gilberte Rochon) et Jacques Dupont (Huguette Bellerose) ainsi que plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s.

condoleances@richardphilibert.ca
www.richardphilibert.ca

Téléphone : 819.378.3838
Télécopieur : 819 375.8146

M. CLÉMENT VEILLETTE
1923 - 2018

Selon ses volontés, il est décédé à son domicile de Saint-Tite,
le 12 octobre 2018, à l’âge de 95 ans, monsieur Clément  
Veillette, époux de madame Françoise Trépanier, fils de feu
Albert Veillette et de feu Léopoldine Frigon, demeurant à Saint-
Tite.

La famille accueillera parents et ami(e)s au
Centre funéraire

J. M. Lacoursière et fils inc.
341 rue du Moulin
Saint-Tite G0X 3H0

Heures d’accueil : vendredi de 19 h à 21 h 30
et samedi, jour des funérailles à partir de 9 h.

Les funérailles auront lieu le samedi 20 octobre 2018
en l’église de Saint-Tite à 10 h 30.

L’inhumation aura lieu au cimetière paroissial.

M. Veillette laisse dans le deuil, l’amour de sa vie, Françoise Trépanier, ses enfants : Gilles (Diane
Paquette), Lise (René Lafontaine), Marcel (Gaétane Ratelle), Denise (Louis Leclair), Raymonde (Rufus
D’Cruz), Mario (Cathy Veillette); ses petits-enfants : Pascale Veillette (Luc Rocheleau), Renée-Anne
Lafontaine, Luc Veillette (Marie-Ève Côté), Isabelle Veillette (Patrice Simard), Martine Veillette  
(Olivier Jacques), Mathieu Veillette (Marie-Soleil Gonthier), Julie Veillette (David Dupuis), Catherine
Leclair (Nathalie Moisan et sa fille Maxim), Marie-Hélène Leclair (Guillaume St-Onge), Audrey-Rose,
Sacha-Lilly et Simon-Clément D’Cruz, Benjamin, Thomas et leur mère Martine Veillette, ainsi que les
enfants de Cathy, Émile, Rosalie et Florence; ses arrière-petits-enfants : Jacob et Arnaud, Mélina et
Laurent, Laurie et Philippe, Béatrice et Mariane, Eva , Kelly; ses belles-soeurs : Sylvie Marchand  
(feu Maurice Veillette), Angéline Mallet (feu Jean-Paul Trépanier) ainsi que plusieurs neveux, nièces,
cousins, cousines et ami(e)s.

La famille désire témoigner sa reconnaissance au personnel du Soutien à domicile et 
particulièrement à son infirmière Cathy.

Un merci spécial à Karen Hamel pour sa présence et ses attentions.

Des dons à  Autisme Mauricie seraient appréciés.

Renseignement : 418 365-6322
Courriel : salonlac@cgocable.ca

Centre funéraire
J. M. Lacoursière et fils Inc.

418.365.6322
salonlac@cgocable

Centre d’hébergement pour 
itinérant(e)s et sans-abris

Le temps de retrouver ton chemin

705, rue Viger
Shawinigan

536-4169
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M. CAMILLE ROUSSEAU

À Lebel-sur-Quévillon, le 11 octobre 2018 est décédé à l'âge de 70 ans
et 5 mois, M. Camille Rousseau, époux de Mme Noëlla Hébert.

La famille rencontrera parents et amis à l'église de St-Jean-des-
Piles le samedi 20 octobre 2018 à compter de 13 h. Une célébra-
tion de la Parole suivra à 14 h et l'inhumation aura lieu au cime-
tière de St-Jean-des-Piles.

Camille était le fils de feu Omer Rousseau et de feu Pauline Langlois.
Il laisse dans le deuil ses fils : Francis (Annie Bourgeois), Tommy 
(Véronique Gendron), Marco (Nathalie) et Kévin; les enfants de son

épouse : Patrick Giroux (Nathalie Malo), David Giroux (Francine Pelchat), Jean-François Giroux;
ses frères et soeurs : Marie-Jeanne, Paul-Émile, Fernand (Lise) et Sylvie; ses beaux-frères et
belles-soeurs : Daniel (Francine Lampron), Louis (Ginette Côté), Marcel (Guylaine Gaudet), Hélène
(Jean-Pierre St-Louis), 10 petits-enfants, oncles, tantes, cousins, cousines, neveux, nièces.

La famille désire remercier le personnel soignant : médecins, infirmiers(ères), préposées pour les 
excellents soins et l'attention que Camille a reçus.

Toutes marques de sympathie peuvent se traduire par un don à la Fondation Lebel, 950, boulevard 
Quévillon Nord, C.P. 5000, Lebel-sur-Quévillon, QC J0Y 1X0 (formulaires disponibles).

La dépouille a été confiée à la Coopérative funéraire de l'Abitibi-Témiscamingue.

SINCÈRES REMERCIEMENTS

M. CLAUDE BOURGON
Décédé le 15 août 2018

Il restera de toi ce que tu nous a donné. En nous fleurira ce que tu
as semé.

Merci du fond du coeur à tous les parents et ami(e)s qui nous ont
apporté la chaleur de leur sympathie et le réconfort de leur amitié.

Denise, Claudette, Normand, Michelle, Nathalie, Stéphane, Élaine,
Marc et Anne.

Un merci spécial à Marie-Michelle Gamache.

SINCÈRES REMERCIEMENTS

MME PAULINE GAUTHIER
Décédée le 1er septembre 2018

Le départ de Pauline ne doit pas nous faire oublier son sourire et sa
joie de vivre.

Vos témoignages et marques d'affection que vous nous avez 
témoignés ont été une source de réconfort pour affronter cette

épreuve.

Merci pour vos messages, vos dons et votre présence.

Elle n'est plus là où elle était mais elle est partout où vous êtes.

Sa famille Daniel, Nathalie, Bruno, Simon, Raphaël, Catherine, 
Jean-François, Hugo et Rémy

SINCÈRES REMERCIEMENTS

« Je ne vous quitte pas, mes yeux sont fermés, mais du haut du ciel
je veille sur vous. »

Merci du fond du coeur à tous les parents et ami(e)s qui nous ont
apporté la chaleur de leur sympathie et le réconfort de leur amitié

lors du décès de

M. JEAN ROCHELEAU
(survenu le 14 juin 2018)

Que chacun et chacune d’entre vous retrouvent ici l’expression
de notre reconnaissance et considèrent ces remerciement

comme personnel.

Son fils Jean-Pierre (Claudine Bolduc) et son petit-fils Dany.

Sincères
remerciements

Jacqueline
St-Cyr Mongrain

décédée le

18 septembre 2018 Nos plus sincères mercis,
à vous qui, lors du décès
de notre chère Jacqueline,
avez témoigné votre amitié

et votre soutien par votre présence,
par vos messages réconfortants

(appels, cartes, courriels, télécopies),
par vos dons, fleurs, offrandes

de messes et toutes vos marques
d’affection.

Merci de considérer ces remerciements
comme personnels.

Ses enfants, Pierrette, Agathe,
Michel, Danielle, leur conjoint(e)

et ses petits-enfants.

1er ANNIVERSAIRE

LOUISE BERTRAND ROUSSEAU

Décédée le 17 octobre 2017

Déjà un an que tu nous a quittés et ton absence se fait sentir
à tous les jours.
Merci à tous ceux qui se joindront à nous en pensée
et qui se souviendront de toi pour tout ce que tu as accompli
au cours de ta vie.

Ton époux René, tes enfants
France et Guy, ton petit-fils
Philippe ainsi que toute la
famille.
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MESSE 1er ANNIVERSAIRE

MME ANGÈLE BEAUDRY-GARCEAU

Déjà un an s’est écoulé depuis ton départ. On ne perd jamais la 
personne que l’on aime, car elle reste toujours bien vivante dans nos
pensées et dans nos coeurs.
On peut perdre sa présence et sa voix mais ce que nous avons appris
d’elle et qu’elle nous laisse restera toujours en nous.
Maman, le temps ne pourra jamais effacer tout l’amour, toute la bonté
et la générosité dont tu m’as enveloppée.Tu vis au plus profond de mon
coeur et pour te revoir, je n’ai qu’à fermer les yeux.
Chaque jour, je pense à toi ! Je sais que ton amour pour moi est 
éternel que tu me protèges et que tu veilles sur moi à chaque instant.

Aide-moi à continuer le chemin. Repose en paix, chère maman.

Ta fille qui t’aime. Jeannine

Une messe anniversaire sera célébrée le dimanche 21 octobre 2018 à 11 h
en l’église de Pointe-du-Lac à la mémoire de

Mme Angèle Beaudry-Garceau
Décédée le 3 octobre 2017

Merci à tous ceux et celles qui se joindront à moi en pensée ou par leur présence,
à cette célébration.

MESSE 10e ANNIVERSAIRE

M. ERIC CLOUTIER
Décédé le 23 octobre 2008

Il y a
Ceux qu’on aime…
Ceux qui nous font rire…
Ceux qui nous font pleurer…
Ceux qui nous font vivre…
Ceux qui ne sont plus là…
Mais qu’on n’oubliera jamais…

Le samedi 20 octobre 2018, à 16h, en l’église St-Antoine de Padoue
de Louiseville, aura lieu une célébration commémorative 

10e anniversaire en souvenir d’Eric Cloutier.

Merci à tous ceux et celles qui se joindront à la famille pour la tenue de
cette célébration.

MESSE 1e ANNIVERSAIRE

M. MARTIAL LAURENDEAU
Décédé le 22 octobre 2017

À tous ceux qui sont encore attentifs à la douleur de son absence 
physique, à qui il a légué cette connexion spirituelle de l’être spécial

qu’il était vraiment nous disons :

MERCI

pour tout le réconfort apporté par le partage des meilleurs 
souvenirs.

Une messe anniversaire sera célébrée 
le dimanche 21 octobre 2018 à 9 h

en l’église Saint-Joseph de Maskinongé.

Son épouse Céline, ses enfants :
Stéphane (Sophie), Vickie (Paul) ainsi que

ses petits-enfants : Nicolas, Antoine et Amy.

MESSE 1er ANNIVERSAIRE

Une année est passée, mais ta présence est encore bien vivante dans
notre coeur et nos pensées.

Une messe anniversaire sera célébrée le samedi 20 octobre 2018
à 16 h en l’église Saint-Lazare à la mémoire de 

M. JEAN-BAPTISTE LEFEBVRE
Décédé le 20 septembre 2017 

Merci à tous ceux qui se joindront à nous, en pensée ou par leur 
présence, lors de cette célébration.

Ses enfants Lise, Sylvie, Jean-Pierre, André et leur conjoint(e),
ses petits-enfants et arrière-petits-enfants 

MESSE 1er ANNIVERSAIRE

MME RACHEL RANCOURT
Décédée le 18 octobre 2017

Une année s’est écoulée. Le temps n’efface pas la tristesse de la 
séparation, et le vide que ton départ a laissé ne se comblera jamais.
La mémoire reste le seul pouvoir que l’on détient pour te garder auprès
de nous et dans nos coeurs à jamais.
Que tous ceux qui t’ont connue et aimée aient une pensée pour toi en
ce jour.

Une messe anniversaire sera célébrée le dimanche 21 octobre 2018
à 11 h à en l’église Saint-Laurent à Trois-Rivières.

Parents et amis sont invités à y participer. Merci aux personnes qui se joindront à nous en pensée,
par la prière ou pour la célébration.

Tes enfants : Francine, Sylvie, Jasmine, Josée et Stéphane

Cellule Albatros
Trois-Rivières
Métropolitain

Information :
  819 375-1429

SPIRITUALITÉ

SESSION BIBLIQUE
Naissance et Enfance de Jésus par Nor-
mand Provencher o.m.i. Les mercredis: 
24-31  oct. et  7-14 nov. de 13h30  à  
15h30 au sous-sol de la Basilique 
Cap. Évangile de l’Enfance selon Luc 
et Matthieu.

RENCONTRES - CONFÉRENCES 
- ATELIERS

FADOQ - YAMACHICHE 
Le 17 octobre: rencontre mensuelle au 
sous-sol de l’église à 19h15. Invitée: Diane 
Gélinas-Côté, préposée aux bénéficiaires.
Info: Louise, prés. 819 296-3835

Le 18 octobre: dîner mensuel au sous-sol de 
l’église à midi. Réservations: Suzanne 819-
296-3686. Les cartes de membres sont 
disponibles au local lors des jeux du jeudi de 
13h à 15 h. Info: Yvan 819-448-1776

CLUBS SOCIAUX

FILLES D’ISABELLE CERCLE 
NOTRE-DAME-DU-CAP
Le 18 octobre à 19 h 30 à maison de la fa-
mille 45 Dorval. Paiement accepté pour les 
cartes de membres. Info: Mélanie Turcotte 
819 384-8797.

ACTIVITÉS

CITÉ DES MOTS
Dans le cadre de la semaine de prévention 
des incendies, invité: Jean-Claude Turcotte. 
Le 18 octobre à 14 h au 465, 5e rue de la 
Pointe à Shawinigan. Info 819 537-1055.

SOCIÉTÉ D’HISTOIRE ET DE GÉNÉALOGIE 
DE LOUISEVILLE
Documentaire sur Jacques-Ferron: Ainsi te 
voici donc dans ton pays natal présenté au 
Cinéma Le Tapis Rouge à 19h30 le 18 oc-
tobre prochain. Pour informations et réser-
vations: 819-228-9656.

BABILLARD

BÉCANCOUR (MR) — La Ville de Bécan-
cour informe la population que les Forces 
armées canadiennes tiendront un entraîne-
ment annuel de routine sur le territoire de 
Bécancour les 19, 20 et 21 octobre.

Organisé par le Centre de Simulation Médi-
cale et Tactique de l’Est, cet exercice majeur 
de simulation militaire mettra en scène dif-
férents acteurs et donnera lieu à l’utilisation 
de divers équipements spécialisés tels que 

des appareils d’effets spéciaux produisant 
fumée et effets sonores.

Pour des raisons de sécurité, l’accès à cer-
tains secteurs (une partie du chemin Louis-
Riel) sera restreint et autorisé seulement 
au personnel ayant obtenu une autorisa-
tion préalable auprès du Centre de Simu-
lation Médicale et Tactique de l’Est. Pour 
plus d’information, on peut consulter le  
www.csmte.com.

BÉCANCOUR 

Exercice militaire majeur de simulation
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Agence France-Presse

WASHINGTON — Donald Trump a nié 
mercredi chercher à «couvrir» ses alliés 
saoudiens dans l’affaire Jamal Khashoggi, 
ce journaliste qui aurait été assassiné à 
Istanbul par des tueurs envoyés par Ryad.

«Je ne couvre pas du tout» les Saoudiens, a 
assuré le président des États-Unis à des jour-
nalistes à la Maison-Blanche. «Je veux juste 
savoir ce qui se passe», a-t-il ajouté, expli-
quant s’attendre à ce que la vérité éclate 
«d’ici à la fin de la semaine» alors que sont 
publiés dans la presse des détails effroyables 
sur le possible assassinat.

Un prochain indice de la position améri-
caine devrait venir de la décision du secrétaire 
au Trésor Steven Mnuchin, qui a promis de 
décider jeudi, «sur la base du rapport du secré-
taire d’État Mike Pompeo» de retour d’Arabie 
Saoudite, s’il se rend ou non à une conférence 
économique organisée à Ryad et boycottée 
par un nombre croissant de personnalités.

Signe de la complexité du dossier pour les 
Américains, Donald Trump, dont le mandat 
a été jusqu’ici marqué par un resserrement 
des relations avec la monarchie du Golfe, n’a 
pas cherché à masquer les énormes intérêts 
stratégiques qui lient les États-Unis à l’Arabie 
Saoudite.

Il a souligné que Washington avait besoin 
du royaume sunnite dans la lutte contre le 

terrorisme et contre l’Iran chiite. Et insisté 
une nouvelle fois sur la coopération militaire 
et sa dimension économique, soucieux, dit-
il, de ne pas perdre «un énorme contrat» 
d’armement qu’il chiffre à 110 milliards $ — 
même si l’essentiel des ventes ne s’est pas 
encore concrétisé.

«CONFLITS D’INTÉRÊTS»
«Les Saoudiens sont d’excellents parte-

naires» sur beaucoup de sujets, «et il faut 
bien garder à l’esprit qu’on a beaucoup des 
relations importantes, des relations finan-
cières entre des sociétés américaines et 
saoudiennes, des relations gouvernemen-
tales», a renchéri Mike Pompeo.

À cet égard, des sénateurs démocrates 
ont réclamé que le président Trump rende 
publics ses éventuels liens financiers avec 
le géant pétrolier, s’inquiétant d’éventuels 
«conflits d’intérêts».

Sous une pression croissante, les autorités 
saoudiennes nient avoir connaissance du 
sort de Jamal Khashoggi, qui s’est installé 
aux États-Unis en 2017 après être tombé en 
disgrâce à la cour. Mais de nouveaux indices 
accréditent la thèse d’un assassinat du jour-
naliste au consulat saoudien d’Istanbul, 
où sa trace s’est officiellement perdue le 
2 octobre.

Des informations du New York Times, 
photos à l’appui, renforcent les soupçons 
à l’encontre de Ryad : selon le quotidien, 
l’un des hommes identifiés par les autorités 

turques comme faisant partie du commando 
de 15 agents dépêchés par Ryad et suspec-
tés de l’avoir tué fait partie de l’entourage du 
prince hériter saoudien Mohammed ben 
Salmane, dit «MBS». Trois autres apparte-
naient aux services de sécurité rattachés au 
jeune dirigeant.

«NETTOYAGE DIPLOMATIQUE»
Washington continue malgré tout de 

ménager Ryad, qui nie toute implication. 
Mike Pompeo s’est entretenu mardi dans la 
capitale saoudienne avec le roi Salmane et le 
prince héritier, considéré comme l’homme 
fort du royaume.

Le Washington Post, pour lequel écrivait par-
fois Jamal Khashoggi, a accusé Donald Trump 
et son gouvernement de mener une «opéra-
tion de nettoyage diplomatique» pour pré-
server MBS, en épinglant «le large sourire» de 
Mike Pompeo lorsqu’il a rencontré le prince.

«Pourquoi l’administration Trump fait-elle 
le ménage pour le compte de l’Arabie Saou-
dite?» s’est demandé le quotidien.

Les autorités turques ont fouillé mercredi 
la résidence du consul saoudien à Istanbul et 
une partie des enquêteurs s’est rendue dans 
la soirée au consulat tout proche, la deuxième 
fouille cette semaine. Elle se poursuivait dans 
la nuit, selon un photographe de l’AFP.

AFFAIRE KHASHOGGI

Trump se 
défend de 
couvrir Ryad

ANKARA — Le journaliste saoudien Jamal 
Khashoggi a été torturé avant d’être «déca-
pité» dans le consulat de son pays à Istanbul, 
a affirmé mercredi le quotidien turc Yeni Sa-
fak qui dit avoir eu accès à un enregistrement 
sonore des faits.

L’éditorialiste critique de Ryad s’est rendu 
au consulat le 2 octobre pour des démarches 
administratives en vue de son mariage. Il n’a 
pas été vu depuis.

Affirmant avoir eu accès à des enregistre-
ments sonores de ce qui s’est déroulé en-
suite, Yeni Safak explique que M. Khashoggi 

a été torturé au cours d’un interrogatoire et 
que ses doigts ont été coupés par des agents 
saoudiens.

Il a ensuite été «décapité», selon le 
quotidien progouvernemental, qui ne 
précise pas comment il a eu accès à ces 
enregistrements.

Des responsables turcs ont accusé Ryad 
d’avoir fait assassiner le journaliste par une 
équipe spécialement envoyée sur place, mais 
les autorités saoudiennes ont démenti.

Certains médias, dont le Washington Post 
pour lequel écrivait M. Khashoggi, avaient 

auparavant rapporté l’existence d’enre-
gistrements audio et vidéo prouvant que 
le journaliste avait été «interrogé, torturé 
puis tué» à l’intérieur du consulat, avant que 
son corps ne soit démembré.

Mais c’est la première fois qu’un mé-
dia turc dit avoir eu accès à de tels 
enregistrements.

Selon Yeni Safak, le consul saoudien Mo-
hammad Al-Otaibi peut être entendu sur 
l’un des enregistrements, disant : «faites ça 
dehors, vous allez m’attirer des problèmes». 
Ce à quoi un individu non identifié lui répond : 

«si tu veux vivre quand tu reviens en Arabie 
Saoudite, tais-toi».

M. Al-Otaibi a quitté Istanbul mardi.
Le site Middle East Eye, se basant sur les 

mêmes bandes sonores, a affirmé que l’as-
sassinat avait duré sept minutes et que les 
agents saoudiens avaient commencé à le 
découper en morceaux alors qu’il était en-
core en vie.

Les États-Unis ont demandé à avoir accès 
à cet enregistrement «s’il existe», a assuré 
Donald Trump. Mais Mike Pompeo ne l’a pas 
écouté au cours de son déplacement.  AFP

Khashoggi torturé puis «décapité», affirme un quotidien turc

Les autorités turques ont fouillé mercredi la résidence du consul saoudien Mohammad Al-Otaibi à 

Istanbul en lien avec la mort du journaliste Jamal Khashoggi. — PHOTO AFP, YASIN AKGUL
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NICOLET — Pour une septième 
année, le Séminaire de Nicolet a ren-
du hommage mercredi à certains 
anciens élèves avec une remise de 
médailles dans sept catégories de 
mérite. Et un clin d’œil spécial fut 
réservé aux anciens membres du 
personnel.

Ainsi, le Mérite religieux s’est trans-
formé en mérite collectif parce qu’on 
a voulu rappeler tous les religieux 
(prêtres, religieuses et frères) qui 
ont participé à la mission forma-
trice de cette institution depuis plus 
de 200 ans. «Nous avons décidé 
d’inclure aussi les laïques qui se 
sont joints à eux avec les années», 
a précisé le responsable du Centre 

d’archives régionales, Michel Héroux. 
Un Mérite à titre posthume fut 

décerné à Yvon Lauzière. Décé-
dé l’an dernier, il portait au cœur 
l’empreinte du Séminaire de façon 
presque indélébile, dit-on, particu-
lièrement avec et pour ses confrères 
de classe. «On peut dire qu’il a servi 
de lien entre eux par ses messages de 
communication réguliers durant des 
années et par ses implications dans 
l’organisation de leurs rencontres. 
Il fit aussi partie du comité de notre 
tournoi de golf annuel auquel il don-
na le nom de SN Open», explique  
M. Héroux.

Par ailleurs, c’est un spécialiste 
important au Québec en Écono-
mie Agricole, Yvon Proulx, qui a 
reçu le Mérite professionnel. Après 
ses études au Séminaire, il a com-
plété un baccalauréat en sciences 

agronomiques et une maîtrise en 
économie rurale à l’Université Laval. 
Attaché à cette université comme 
professeur, il a obtenu un doctorat 
en 1973 à l’Université du Michigan, 
tout en faisant aussi une maîtrise en 
économie générale.

Revenu enseigner à Laval, il fut 
rapidement promu à la direction 
de son département. Puis, tout en 
restant chargé de cours, il acheta la 
ferme familiale à Baie-du-Febvre 
en 1980 pour l’exploiter et y faire de 
la recherche-terrain. Il devint aussi 
consultant en économie et politique 
agricole jusqu’en 2000, particulière-
ment en Afrique, en Haïti et au Pérou. 

De plus, le Mérite éducatif fut 
remis à l’abbé Jacques Duhaime. Ce 
prêtre-éducateur œuvra au Sémi-
naire durant 13 ans comme anima-
teur et professeur et poursuivit son 
enseignement, lors de la fermeture, 
au niveau du scolaire durant plus de 
20 ans. Ce qui le distingue, c’est qu’il 
a pendant un long moment rempli 
aussi le mandat de curé de paroisse. 
Une double vocation d’éducateur, 
pourrait-on dire.

Il est aussi un passionné d’histoire 
régionale, particulièrement pour 
son patelin de naissance, soit Sainte-
Angèle, et sa paroisse pastorale, soit 
La Visitation. En bon éducateur, il s’est 
soucié de publier ses recherches et 
de s’impliquer dans des actions de 
préservation du patrimoine à la Ville 
de Bécancour. «Les Anciens ici pré-
sents se souviennent de son grand 
dévouement pour l’éducation», a-t-
on rapporté.

C’est à Camil Lauzière qu’est reve-
nu le Mérite socio-communautaire. 
Cet ancien du Séminaire de Nico-
let aura fait une carrière de policier 
à Drummondville. Il s’est impliqué 
comme grand bénévole auprès des 
jeunes dans le quartier Saint-Joseph 
de sa ville. Il y est connu comme 
fondateur du Comité des Loisirs, 
puis plus tard, en tant que bâtis-
seur du Centre de Loisirs du même 
endroit. Son action ne s’arrêta pas 
là : il présida à un suivi par le déve-
loppement d’un vaste complexe de 
sports et loisirs pour lequel il devint 
agent de développement. On dit que 
son projet maintenant bien installé 

bénéficie à environ 350 jeunes de  
7 à 17 ans.

L’œuvre de M. Lauzière porte main-
tenant son nom. Et celui-ci en préside 
alors la Fondation qui lui permet de 
recueillir des fonds et de poursuivre 
sans cesse son apport communau-
taire exemplaire.

En ce qui concerne le Mérite cultu-
rel et artistique, il fut réservé à Claude 
Parenteau. C’est par son lien avec la 
musique que cet ancien du Sémi-
naire se distingue. «Il l’a maintenu 
toute sa carrière et dans sa vie, de 
façon exemplaire et féconde», fait-on 
valoir. Après des études avancées en 
musique chez les sœurs de l’Assomp-
tion de Nicolet et à l’Université de 
Montréal, il fut embauché au départe-
ment de musique du Cégep de Trois-
Rivières pour y enseigner et faire des 
tâches de coordination pédagogique. 
Son instrument principal fut le piano.

Au-delà de ses fonctions scolaires, 
son curriculum vitae témoigne de 
réalisations de projets musicaux, 
de composition, de mises en place 
d’orchestres en région, d’organisa-
tion d’importants concerts et même 
d’utilisation de sa résidence pour des 
activités musicales. 

Finalement, Marion Rock est repar-
ti avec le Mérite dévouement envers 
l’institution. Il fut l’un des deux pre-
miers laïques à siéger au conseil 
d’administration de la Corporation 
du Séminaire. Il y accepta la fonc-
tion de secrétaire et l’occupa plu-
sieurs années. Ses procès-verbaux 
étaient écrits avec soin et fidélité. Ils 
constituent un chapitre important 
dans les archives des affaires de la 
Corporation.

Le récipiendaire fut actif et dévoué 
dans le dossier du déménagement 
du Séminaire à partir du Musée des 
religions du monde vers l’Évêché et 
de la nouvelle organisation du Centre 
d’archives. 

REMISE DES MÉDAILLES DE MÉRITE DU SÉMINAIRE DE NICOLET

Hommage posthume à Yvon Lauzière

À l’avant , Yvon Lauzière, Gaétanne Lagacé et Christianne Dupont-Champagne. 

À l’arrière, Claude Allaire, Claude Parenteau, Camil  Lauzière, Marion Rock, 

Jacques Duhaime et Simon Rousseau, président de la  corporation du séminaire 

de Nicolet. — PHOTO: SYLVAIN MAYER 

lo
to

q
u

eb
ec

.c
o

m
/lo

te
ri

es
lo

to
q

u
eb

ec
.c

o
m

/lo
te

ri
es

lo
to

q
u

eb
ec

.c
o

m
/lo

te
ri

es

lo
to

q
u

eb
ec.co

m
/lo

teries
lo

to
q

u
eb

ec.co
m

/lo
teries

lo
to

q
u

eb
ec.co

m
/lo

teries

En cas de disparité entre cette liste et la liste officielle de Loto-Québec, cette dernière a priorité.

Jour Mois Année Signe- - -
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31 AOÛT 64 POISSONS

08 21 27 30 37

3 3 4 2 2 2 5 3

07 08 14 21 38
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x
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Maximumnormal

Minimumnormal

Recordmax

Recordmin

AUCANADACOUPD’ŒILMÉTÉO

LESMARÉESLESOLEIL

Demain
Max. 12
Min. 8

Percées de soleil
Précipitations : 30%
Vents du sud-ouest
23 km/h

Baie-Comeau
BarrageGouin
Calgary
Charlottetown
Edmonton
Fredericton
Gaspé
Gatineau
Halifax
Îles-de-la-Mad.
LaMalbaie
La Tuque
Ottawa
Québec
Regina
Rimouski
Rivière-du-Loup
Saguenay
Sept-Îles
Toronto
Val-d’Or
Valleyfield
Victoria
Victoriaville
Yellowknife

Variable 4 -1

Variable -2 -5

Beau 16 1

Plu ou nei 5 1

Beau 14 1

Variable 5 -2

Plu et nei 5 -2

Ensoleillé 4 1

Variable 6 1

Averses 6 4

Variable 4 -1

Variable 1 -4

Ensoleillé 4 1

Variable 4 -2

Soleil 18 2

Ave neige 3 -3

Variable 3 -2

Neige fond 2 -3

Plu et nei 4 -3

Variable 8 5

Ave neige 0 -2

Beau 3 1

Ensoleillé 17 8

Variable 3 -3

Ave neige 1 -10
7h11
Durée du jour : 10h47

17h58

Coucher : 0h34

24oct. 31 oct. 07 nov. 15 nov.

Lever : 15h39

3

-2

4

-2

2

-2

3

-3

Sherbrooke

Shawinigan

Victoriaville

Québec

©MétéoMédia 2018

4

-1

Trois-Rivières

4

-1

Drummondville

4

1

Montréal

Samedi
Max. 11
Min. 2

Faible pluie
Précipitations : 80%
Vents du sud-ouest
28km/h

Dimanche
Max. 4
Min. -2

Ciel variable
Précipitations : 20%
Vents du nord-ouest
22 km/h

Lundi
Max. 3
Min. -2

Neige fondante
Précipitations : 40%
Vents de l’ouest 15
km/h

LaPérade Trois-Rivières

Hre Ht/m Hre Ht/m
2h54 0,7m
7h00 1,3m
16h03 0,7m
20h06 1,2m

4h48 0,8m
8h09 0,9m
17h57 0,8m
21h15 0,8m

LALUNE ALMANACH

12,0°
1,6°

25,6°/1947
-6,1°/1972

LEMONDE

Amsterdam
Athènes
Boston
Bruxelles
Buenos Aires
Hong Kong
Lisbonne
Londres
Los Angeles
Madrid
Mexico City
Moscou
NewYork
Paris
Rio
Rome
Tokyo
Washington

Acapulco
Bermudes
Barbades
Cancun
FortLauder.
Freeport
KeyWest
LaHavane
Martinique
MyrtleBeach
MontegoBay
Orlando
Phoenix
PuertoPlata
PuertoVallarta
SanJosé
Tampa
WestPalmB.

AUSOLEIL

Variable 17 7

Averses 23 14

Soleil 8 2

Variable 17 9

Variable 24 18

Pluie 24 23

Averses 23 14

Variable 16 10

Soleil 29 16

Averses 19 15

Averses 21 14

Soleil 16 9

Soleil 10 5

Soleil 20 10

Variable 30 24

Ensoleillé 26 14

Variable 20 15

Soleil 12 6

Orages 29 26

Averses 27 20

Orages 28 26

Orages 28 26

Orages 31 26

Orages 31 25

Orages 32 28

Ensoleillé 30 26

Orages 31 24

Ensoleillé 21 11

Orages 31 26

Beau 32 24

Soleil 26 16

Orages 29 24

Variable 32 25

Pluie 26 22

Ensoleillé 32 23

Orages 31 25

1

-4

LaTuque

1

-1

Mont-Tremblant
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UNIVERSITAIRE
LIGUE DE L’ONTARIO

Division Est
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Queen’s 3 3 0 0 0 9 1 6

UOIT 4 3 1 0 0 17 9 6

McGill 4 2 1 1 0 12 10 5

Ottawa  2 2 0 0 0 8 3 4

RMC 4 2 2 0 0 9 16 4

Nipissing 2 1 1 0 0 9 9 2

Concordia 3 1 2 0 0 6 7 2

UQTR 3 1 2 0 0 6 11 2

Carleton 3 0 1 0 2 8 12 2

Laurentienne 2 0 2 0 0 6 12 0

Division Ouest
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Ryerson 3 3 0 0 0 20 6 6

Windsor 3 3 0 0 0 15 6 6

Brock 3 3 0 0 0 12 8 6

York 3 2 1 0 0 9 9 4

Waterloo 4 1 2 1 0 10 20 3

Lakehead 2 1 1 0 0 4 6 2

Toronto 3 1 2 0 0 7 11 2

Western 3 1 2 0 0 8 11 2

Guelph 3 0 1 0 2 9 12 2

Laurier 3 0 3 0 0 8 13 0

Mardi 16 octobre
Laurentienne 4 Nipissing 7

Mercredi 17 octobre
Brock 4 Guelph 3 (F)

Vendredi 19 octobre
Waterloo à Carleton, 19h

Lakehead à McGill, 19h

Brock à RMC, 19h

Windsor à UQTR, 19h

Toronto à Nipissing, 19h30

Guelph à Queen’s, 19h30

Laurier à Ottawa, 19h30

Ryerson à UOIT, 19h30

York à Concordia, 19h30

Western à Laurentienne, 19h35

MLS
EST
 MJ V D N BP BC Pts
Atlanta 32 20 6 6 67 39 66
New York 32 20 7 5 60 33 65
New York City 32 15 9 8 55 41 53
Philadelphie 32 15 12 5 48 46 50
Columbus 32 13 10 9 39 41 48
D.C. United 32 13 11 8 57 49 47
Montréal  32 13 15 4 45 52 43
N.-Angleterre 32 9 12 11 47 51 38
Toronto 32 9 17 6 55 61 33
Chicago 32 8 17 7 47 59 31
Orlando 32 7 21 4 41 72 25

OUEST
 MJ V D N BP BC Pts
Dallas 32 16 7 9 51 39 57
Los Angeles FC 32 16 8 8 65 48 56
Seattle 32 16 11 5 47 34 53
Kansas City 31 15 8 8 56 38 53
Portland 32 14 9 9 50 46 51
Salt Lake 32 13 12 7 51 54 46
Los Angeles Gal. 32 12 11 9 61 60 45
Vancouver 31 12 12 7 49 60 43
Minnesota 32 11 18 3 46 65 36
Houston 32 9 15 8 53 53 35
Colorado 32 7 19 6 34 62 27
San Jose 32 4 20 8 48 69 20
Mercredi 17 octobre
Seattle 2 Orlando 1
Toronto 0 D.C. United 1
Kansas City à Vancouver, 22h.
Jeudi 18 octobre
N.-Angleterre à Salt Lake, 21h.
Dimanche 21 octobre
New York City à D.C. United, 
15h.
Toronto à Montréal, 15h.
New York à Philadelphie, 15h.
Columbus à Orlando, 15h.
Chicago à Atlanta, 15h.
FC Seattle à Houston, 17h.
Kansas City à Dallas, 17h.
Salt Lake à Portland, 17h.
Colorado à San Jose, 17h.
Los Angeles Gal. à Minnesota, 
17h.
Vancouver à Los Angeles FC, 
17h.

LIGUE NATIONALE
Vendredi 12 octobre
L.A.Dodgers 5 Milwaukee 6
Samedi 13 octobre
L.A.Dodgers 4 Milwaukee 3
Lundi 15 octobre
Milwaukee 4 L.A. Dodgers 0
Mardi 16 octobre
Milwaukee 1 Dodgers 2 (13m.)
Mercredi 17 octobre
Milwaukee 2 L.A. Dodgers 5
(Dodgers mènent la série 3-2)
Vendredi 19 octobre
Dodgers à Milwaukee, 20h39

SÉRIES DE CHAMPIONNAT
LIGUE AMÉRICAINE
Samedi 13 octobre
Houston 7 Boston 2
Dimanche 14 octobre
Houston 5 Boston 7
Mardi 16 octobre
Boston 8 Houston 2
(Boston mène la série 2-1)
Mercredi 17 octobre
Boston à Houston, 20h39
Jeudi 18 octobre
Boston à Houston, 20h09

FOOTBALLLIGUE NATIONALE DE HOCKEY
LCF
ASSOCIATION DE L’EST
 MJ V D N BP BC Pts
Ottawa  15 8 7 0 375 367 16
Hamilton 15 8 7 0 441 361 16
Montréal  15 3 12 0 253 448 6
Toronto 15 3 12 0 324 474 6

ASSOCIATION DE L’OUEST
 MJ V D N BP BC Pts
d-Calgary 15 12 3 0 451 296 24
Saskatchewan 16 10 6 0 386 404 20
Winnipeg 16 9 7 0 497 365 18
Edmonton 16 8 8 0 417 405 16
C.-B. 15 8 7 0 356 380 16
Vendredi 19 octobre
Hamilton à Ottawa, 19h.
Edmonton en C.-B., 22h.
Samedi 20 octobre
Montréal à Toronto, 16h.
Saskatchewan à Calgary, 19h.

MIDGET AAA
SECTION LA COOP
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Lévis 14 14 0 0 0 90 24 40
T.-Rivières 13 9 3 1 0 52 29 27
St-François 14 10 4 0 0 51 42 27
Jonquière 14 5 6 1 2 39 46 16
N.-Dame 12 1 10 0 1 24 68 4

SECTION TACKS
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Magog 13 11 0 1 1 75 28 35
C.C.-LeMoy. 14 7 5 1 1 49 52 22
Lac-St-Louis 14 6 7 0 1 42 47 18
St-Hyacinthe 15 5 9 1 0 39 52 13
Châteauguay 11 3 6 2 0 27 42 10

SECTION C.C.M.
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Gatineau 12 9 1 2 0 40 24 27
L.-Montréal 14 7 5 0 2 42 39 23
C.E.-Blondin 13 5 8 0 0 42 47 14
St-Eustache 13 5 7 1 0 33 61 14
Amos 14 3 9 2 0 32 76 10
Mercredi 17 octobre
L.-St-Louis 7 C.C.-LeMoy. 1
Vendredi 19 octobre
N.-Dame à St-François, 19h.
St-Hyacinthe à L.-St-Louis, 19h.
Gatineau à St-Eustache, 19h15.
L.-Montréal à Lévis, 19h30.
Samedi 20 octobre
L.-Montréal à N.-Dame, 13h.
Châteauguay à Magog, 13h30.
L.-St-Louis à Gatineau, 16h.
Jonquière à Amos, 19h.
Dimanche 21 octobre
Jonquière à Amos, 13h.
Châteauguay au C.E.-Blondin, 
13h30.
C.-LeMoy. à St-Eustache, 13h45.
T.-Rivières à Lévis, 14h.
Magog à Saint-Hyacinthe, 14h.

LHJAAAQ
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Princeville 13 11 2 0 0 77 51 22
Granby 14 11 3 0 0 73 43 22
Terrebonne 12 10 2 0 0 56 36 20
La Côte du Sud 10 7 2 1 0 47 36 15
Montréal-Est 12 7 4 0 1 55 48 15
St.-Gabriel 13 7 6 0 0 52 61 14
St-Jérôme 15 5 7 2 1 58 52 13
Longueuil 11 5 5 0 1 47 48 11
Chambly 11 4 5 2 0 36 47 10
Lac St-Louis 14 5 9 0 0 32 53 10
Valleyfield 12 3 6 1 2 40 59 9
Gatineau 13 3 8 2 0 44 62 8
Montréal-Nord 12 3 8 1 0 33 54 7
Jeudi 18 octobre
Mtl-Est à Valleyfield,  19h30.
Vendredi 19 octobre
Chambly à St-Jérôme, 19h.
Princeville à Côte du Sud, 19h30.
St.-Gabriel à Longueuil, 19h30.
Mtl-Nord à Terrebonne, 19h30.
Granby à Gatineau, 20h.
Samedi 20 octobre
Côte du Sud à Princeville, 20h.
St.-Gabriel de Brandon à Lac 
St-Louis, 20h15.
Dimanche 21 octobre
St-Jérôme à Côte du Sud, 14h.
Terrebonne à Gatineau, 14h.
Granby à Lac St-Louis, 14h45.
Longueuil à Montréal-Est, 16h.
Valleyfield à Chambly, 19h.

LNH
Mardi 16 octobre
Dallas 0 New Jersey 3
Colorado 2 N.Y. Rangers 3 (F)
Vancouver 3 Pittsburgh 2 (P)
Floride 5 Philadelphie 6 (F)
Caroline 2 Tampa Bay 4
Arizona 1 Minnesota 2
Edmonton 5 Winnipeg 4 (P)
Buffalo 1 Vegas 4
Mercredi 17 octobre
St. Louis 2 Montréal 3
N.Y. Rangers 3 Washington 4 (P)
Boston à Calgary, 21h30.
N.Y. Islanders à Anaheim, 22h.
Jeudi 18 octobre
Colorado au New Jersey, 19h.
Pittsburgh à Toronto, 19h.
Philadelphie à Columbus, 19h.
Detroit à Tampa Bay, 19h30.
Vancouver à Winnipeg, 20h.
Arizona à Chicago, 20h30.
Boston à Edmonton, 21h.
Islanders à Los Angeles, 22h30.
Buffalo à San Jose, 22h30.
Vendredi 19 octobre
Floride à Washington, 19h.
Minnesota à Dallas, 20h.
Nashville à Calgary, 21h.
Samedi 20 octobre
Colorado en Caroline, 13h.
New Jersey à Philadelphie, 13h.
Buffalo à Los Angeles, 15h30.
Arizona à Winnipeg, 16h.
St. Louis à Toronto, 19h.
Chicago à Columbus, 19h.
Detroit en Floride, 19h.
Montréal à Ottawa, 19h.
Tampa Bay au Minnesota, 20h.
Boston à Vancouver, 22h.
Nashville à Edmonton, 22h.
Anaheim Vegas, 22h.
Islanders à San Jose, 22h30.

LHJMQ
SECTION EST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
B.-Comeau 11 8 2 0 1 47 35 17
Rimouski 11 7 4 0 0 51 27 14
Chicoutimi 10 5 3 1 1 34 28 12
Québec 10 5 4 1 0 32 34 11

SECTION OUEST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
R.-Noranda 10 9 1 0 0 52 24 18
B.-Boisbriand 10 5 4 1 0 34 30 11
Gatineau 11 5 5 0 1 36 35 11
Val-d’Or 10 2 7 1 0 27 47 5

SECTION MARITIMES
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Halifax 11 9 2 0 0 47 29 18
Moncton 11 6 3 2 0 44 34 14
Charlottetown 11 5 5 1 0 33 39 11
Cap-Breton 11 4 6 0 1 38 44 9
St-Jean 11 2 6 2 1 26 57 7
A.-Bathurst 9 3 6 0 0 27 37 6

SECTION CENTRE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Drummondville 11 7 4 0 0 47 36 14
Victoriaville 10 5 4 0 1 31 35 11
Sherbrooke 10 4 5 1 0 33 36 9
Shawinigan 10 3 7 0 0 28 60 6
Mardi 16 octobre
Drummondville 5 B.-Boisbriand 3
Mercredi 17 octobre
Halifax 5 Moncton 4 (P)
Jeudi 18 octobre
Rimouski au Cap-Breton, 18h.
Val-d’Or à Drummondville, 19h.
A.-Bathurst à Sherbrooke, 19h.
Québec à Chicoutimi, 19h30.
Vendredi 19 octobre
Shawinigan à Charlottetown, 
18h30.
A.-Bathurst à Québec, 19h.
Halifax à Victoriaville, 19h.
R.-Noranda à B.-Comeau,19h30.
Val-d’Or à B.-Boisbriand, 19h30.
Drummond. à Gatineau, 19h30.
Samedi 20 octobre
R.-Noranda à B.-Comeau, 16h.
Victoriaville à Chicoutimi, 16h.
Halifax à Sherbrooke, 16h.
Rimouski à Charlottetown, 18h.
Cap-Breton à Saint-Jean, 18h.
Shawinigan à Moncton, 18h.
Québec à B.-Boisbriand, 19h.
Dimanche 21 octobre
Cap-Breton à Saint-Jean, 14h.
Shawinigan à A.-Bathurst, 14h.
Rimouski à Moncton, 15h.
Halifax à Drummondville, 15h.
R.-Noranda à Chicoutimi, 16h.
Val-d’Or à Gatineau, 16h.

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Toronto 7 6 1 0 0 6 33 23 12 2-1-0-0 4-0-0-0 6-1-0-0 G-5
Montréal 6 4 1 1 0 3 21 15 9 3-1-0-0 1-0-1-0 4-1-1-0 G-3
Boston 5 4 1 0 0 4 22 13 8 3-0-0-0 1-1-0-0 4-1-0-0 G-4
SECTION MÉTROPOLITAINE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Caroline 7 4 2 1 0 4 25 22 9 2-0-1-0 2-2-0-0 4-2-1-0 P-2
New Jersey 4 4 0 0 0 4 17 4 8 4-0-0-0 0-0-0-0 4-0-0-0 G-4
Washington 6 3 2 1 0 3 24 22 7 3-1-0-0 0-1-1-0 3-2-1-0 G-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Ottawa 6 3 2 1 0 3 24 22 7 2-1-1-0 1-1-0-0 3-2-1-0 G-2
Tampa Bay 4 3 1 0 0 2 15 9 6 3-1-0-0 0-0-0-0 3-1-0-0 G-2
Columbus 5 3 2 0 0 3 16 19 6 1-1-0-0 2-1-0-0 3-2-0-0 P-1
Pittsburgh 5 2 1 1 1 2 17 20 6 2-1-1-0 0-0-0-1 2-1-1-1 P-2
Buffalo 6 3 3 0 0 3 12 17 6 2-2-0-0 1-1-0-0 3-3-0-0 P-1
Philadelphie 6 3 3 0 0 2 22 25 6 1-2-0-0 2-1-0-0 3-3-0-0 G-1
N.Y. Rangers 7 2 4 1 0 1 18 24 5 2-2-0-0 0-2-1-0 2-4-1-0 P-1
N.Y. Islanders 4 2 2 0 0 2 11 10 4 1-1-0-0 1-1-0-0 2-2-0-0 P-1
Floride 4 0 2 0 2 0 12 16 2 0-2-0-0 0-0-0-2 0-2-0-2 P-4
Detroit 6 0 4 1 1 0 14 30 2 0-1-1-0 0-3-0-1 0-4-1-1 P-6

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Nashville 6 5 1 0 0 5 19 12 10 3-1-0-0 2-0-0-0 5-1-0-0 G-3
Chicago 5 3 0 2 0 3 22 21 8 1-0-1-0 2-0-1-0 3-0-2-0 G-1
Colorado 6 3 1 1 1 3 21 15 8 2-0-1-0 1-1-0-1 3-1-1-1 P-2
SECTION PACIFIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Anaheim 6 4 1 0 1 3 17 14 9 1-0-0-1 3-1-0-0 4-1-0-1 G-1
Vancouver 6 4 2 0 0 4 22 19 8 1-0-0-0 3-2-0-0 4-2-0-0 G-3
Calgary 5 3 2 0 0 3 18 16 6 1-0-0-0 2-2-0-0 3-2-0-0 G-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Winnipeg 6 3 2 1 0 3 15 16 7 2-0-1-0 1-2-0-0 3-2-1-0 P-1
Dallas 6 3 3 0 0 3 18 18 6 3-1-0-0 0-2-0-0 3-3-0-0 P-2
Minnesota 6 2 2 1 1 2 14 19 6 2-0-1-1 0-2-0-0 2-2-1-1 G-1
Vegas 7 3 4 0 0 2 15 20 6 1-1-0-0 2-3-0-0 3-4-0-0 G-2
San Jose 6 2 3 1 0 2 17 19 5 0-1-0-0 2-2-1-0 2-3-1-0 P-2
Los Angeles 6 2 3 1 0 2 12 16 5 1-0-1-0 1-3-0-0 2-3-1-0 P-2
Edmonton 4 2 2 0 0 2 10 14 4 0-0-0-0 2-2-0-0 2-2-0-0 G-2
St. Louis 6 1 3 2 0 1 17 23 4 1-2-1-0 0-1-1-0 1-3-2-0 P-3
Arizona 5 1 4 0 0 0 4 11 2 0-2-0-0 1-2-0-0 1-4-0-0 P-2

HOCKEY

HOCKEY

RENDEMENT - CANADIEN
NOTE: en date du 16 octobre.
 MJ B A PTS
Tatar  5 3 4 7
Byron  5 3 2 5
Petry  5 0 5 5
Gallagher  5 3 1 4
Domi  5 0 4 4
Drouin  5 2 1 3
Lehkonen  5 1 2 3
Danault  5 0 3 3
Hudon  5 2 0 2
Armia  5 1 1 2
Shaw  4 1 1 2
Kotkaniemi  5 0 2 2
Peca  4 0 2 2
Plekanec  2 1 0 1
Juulsen  5 0 1 1
Reilly  5 0 1 1
Mete  5 0 0 0
Benn  5 0 0 0
Ouellet  5 0 0 0
Price  3 0 0 0
Niemi  2 0 0 0
Alzner  0 0 0 0
Scherbak  0 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Price  2 1 1 7 0 2,32 ,909
Niemi  2 0 0 6 0 2,88 ,893

RENDEMENT - SÉNATEURS
NOTE: en date du 17 octobre.

 MJ B A PTS
Tierney  6 2 6 8

Chabot  6 2 6 8

Lajoie  6 4 3 7

Tkachuk  4 3 3 6

Duchene  6 0 6 6

Smith  6 2 3 5

Demelo  6 1 4 5

Boedker  6 1 4 5

White  6 2 1 3

Stone  6 2 1 3

Ryan  6 1 2 3

Wideman  6 2 0 2

Anderson  5 0 1 1

Borowiecki  6 0 0 0

Pyatt  6 0 0 0

Paajarvi  6 0 0 0

Carey  3 0 0 0

Harpur  2 0 0 0

McCormick  1 0 0 0

Condon  1 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Anderson  3 1 1 15 0 3,02 ,925

Condon  0 1 0 5 0 5,00 ,828

MARQUEURS
NOTE: en date du 17 octobre.
 B A Pts
Matthews, Tor 10 6 16
Rielly, Tor 3 10 13
Aho, Car 4 8 12
Tavares, Tor 6 5 11
Bergeron, Bos 5 6 11
Marner, Tor 4 7 11
Radulov, Dal 4 6 10
Seguin, Dal 3 7 10
Marchand, Bos 1 9 10
Pastrnak, Bos 7 2 9
Debrincat, Chi 6 3 9
Toews, Chi 5 4 9
Kuznetsov, Was 4 5 9
McDavid, Edm 4 5 9
Malkin, Pit 1 8 9
Rantanen, Col 1 8 9
Mackinnon, Col 7 1 8
Pettersson, Van 5 3 8
Kane, Chi 5 3 8
Kessel, Pit 4 4 8
Benn, Dal 4 4 8
Kapanen, Tor 4 4 8
Marchessault, Vegas 4 4 8
Giroux, Phi 3 5 8
Tierney, Ott 2 6 8
Gaudreau, Cal 2 6 8
Voracek, Phi 2 6 8
Chabot, Ott 2 6 8

HOCKEY

LHSAAAQ
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Cap-Madeleine 4 3 1 0 0 17 13 6
Windsor 3 2 0 1 0 15 12 5
Louiseville 2 2 0 0 0 13 5 4
La Tuque 2 2 0 0 0 9 3 4
Bécancour  2 1 0 1 0 8 8 3
Nicolet 3 1 1 1 0 12 13 3
Joliette 2 1 1 0 0 11 11 2
Plessisville 3 1 2 0 0 12 14 2
Waterloo 2 0 2 0 0 6 12 0
Donnacona 3 0 3 0 0 6 18 0
Vendredi 19 octobre
Waterloo à Windsor, 20h30
Plessisville à Nicolet, 20h30
Joliette à Cap-Madeleine, 20h30
Louiseville à Donnacona, 21h
Bécancour à La Tuque, 21h
Samedi 20 octobre
Joliette à Waterloo, 19h30

BASEBALL

LNAH
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Sorel-Tracy 4 4 0 0 0 19 9 8
Thet. Mines 3 2 1 0 0 9 4 4
Riv.-du-Loup 3 2 1 0 0 12 14 4
Jonquière 4 1 3 0 0 11 18 2
St.-Georges 3 1 2 0 0 10 12 2
Berlin 3 0 3 0 0 7 13 0
Jeudi 18 octobre
Thet. Mines à Sorel-Tracy, 20h.
Vendredi 19 octobre
R-du-Loup à Jonquière, 20h.
Sorel-Tracy à St-Georges, 20h.
Berlin à Thet. Mines, 20h30.
Samedi 20 octobre
St-Georges à R-du-Loup, 19h30.
Jonquière à Berlin, 19h30.

NFL
ASSOCIATION AMÉRICAINE
SECTION EST
 G P N Moy. PP PC
N.-Angleterre 4 2 0 ,667 176 148
Miami 4 2 0 ,667 130 145
N.Y. Jets 3 3 0 ,500 165 139
Buffalo 2 4 0 ,333 76 138

SECTION NORD
 G P N Moy. PP PC
Cincinnati 4 2 0 ,667 174 158
Baltimore 4 2 0 ,667 153 77
Pittsburgh 3 2 1 ,583 171 154
Cleveland 2 3 1 ,417 128 151

SECTION SUD
 G P N Moy. PP PC
Tennessee 3 3 0 ,500 87 107
Houston 3 3 0 ,500 135 137
Jacksonville 3 3 0 ,500 109 126
Indianapolis 1 5 0 ,167 152 180

SECTION OUEST
 G P N Moy. PP PC
Kansas City 5 1 0 ,833 215 172
L.A. Chargers 4 2 0 ,667 175 144
Denver 2 4 0 ,333 120 154
Oakland 1 5 0 ,167 110 176

ASSOCIATION NATIONALE
SECTION EST
 G P N Moy. PP PC
Washington 3 2 0 ,600 106 104
Dallas 3 3 0 ,500 123 103
Philadelphie 3 3 0 ,500 137 117
N.Y. Giants 1 5 0 ,167 117 162

SECTION NORD
 G P N Moy. PP PC
Chicago 3 2 0 ,600 139 96
Green Bay 3 2 1 ,583 148 144
Minnesota 3 2 1 ,583 140 148
Detroit 2 3 0 ,400 125 137

SECTION SUD
 G P N Moy. PP PC
La N.-Orléans 4 1 0 ,800 180 140
Caroline 3 2 0 ,600 121 114
Tampa Bay 2 3 0 ,400 141 173
Atlanta 2 4 0 ,333 167 192

SECTION OUEST
 G P N Moy. PP PC
L.A. Rams 6 0 0 1,000 196 118
Seattle 3 3 0 ,500 143 117
Arizona 1 5 0 ,167 82 139
San Francisco 1 5 0 ,167 148 179
Jeudi 18 octobre
Denver en Arizona, 20h20.
Dimanche 21 octobre
Tennessee à L.A. Chargers, 9h30.
Detroit à Miami, 13h.
Minnesota à N.Y. Jets, 13h.
N.-Angleterre à Chicago, 13h.
Cleveland à Tampa Bay, 13h.
Buffalo à Indianapolis, 13h.
Caroline à Philadelphie, 13h.
Houston à Jacksonville, 13h.
N.-Orléans à Baltimore, 16h05.
Dallas à Washington, 16h25.
L.A. Rams à San Fran., 16h25.
Cincinnati à Kansas City, 20h20.

BASKETBALL
NBA
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 G P Moy. Diff.
New York 1 0 1,000 —
Boston 1 0 1,000 —
Toronto 1 0 1,000 —
Brooklyn 0 1 ,000 1
Philadelphie 0 1 ,000 1

SECTION SUD-EST
 G P Moy. Diff.
Orlando 1 0 1,000 —
Charlotte 0 1 ,000 1
Miami 0 1 ,000 1
Atlanta 0 1 ,000 1
Washington 0 0 ,000 —

SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff.
Detroit 1 0 1,000 —
Milwaukee 1 0 1,000 —
Indiana 1 0 1,000 —
Cleveland 0 1 ,000 1
Chicago 0 0 ,000 —

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION SUD-OUEST
 G P Moy. Diff.
La N.-Orléans 1 0 1,000 —
Houston 0 1 ,000 1
Memphis 0 1 ,000 1
Dallas 0 0 ,000 —
San Antonio 0 0 ,000 —

SECTION NORD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Oklahoma City 0 1 ,000 1/2
Portland 0 0 ,000 —
Minnesota 0 0 ,000 —
Denver 0 0 ,000 —
Utah 0 0 ,000 —

SECTION PACIFIQUE
 G P Moy. Diff.
Golden State 1 0 1,000 —
Sacramento 0 0 ,000 —
Phoenix 0 0 ,000 —
L.A. Lakers 0 0 ,000 —
L.A. Clippers 0 0 ,000 —
Mardi 16 octobre
Philadelphie 87 Boston 105
Okl. City 100 Golden State 108
Mercredi 17 octobre
Memphis 83 Indiana 111
Brooklyn 100 Detroit 103
Milwaukee 113 Charlotte 112
Miami 101 Orlando 104
Atlanta 107 New York 126
Cleveland 104 Toronto 116
La N.-Orléans 131 Houston 112
Minnesota à San Antonio, 20h30.
Utah à Sacramento, 22h.
Denver à L.A. Clippers, 22h30.
Dallas à Phoenix, 22h30.
Jeudi 18 octobre
Chicago à Philadelphie, 20h.
Miami à Washington, 20h.
L.A. Lakers à Portland, 22h30.

SOCCER
LAH
ASSOCIATION DE L’EST
Section Atlantique
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Charlotte 4 4 0 0 0 18 8 8
Hartford 6 3 2 1 0 19 18 7
Scranton 4 3 1 0 0 12 6 6
Springfield 4 2 0 0 2 19 11 6
Lehigh Valley 3 2 1 0 0 11 14 4
Bridgeport 4 1 2 1 0 10 14 3
Providence 5 1 4 0 0 14 20 2
Hershey 6 1 5 0 0 12 23 2

Section Nord
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Rochester 6 4 2 0 0 23 19 8
Binghamton 5 3 2 0 0 18 19 6
Laval 5 3 2 0 0 15 11 6
Cleveland 5 3 2 0 0 15 13 6
Utica 6 3 3 0 0 22 25 6
Belleville 4 2 2 0 0 13 9 4
Syracuse 3 1 2 0 0 7 12 2
Toronto 5 1 4 0 0 22 27 2

ASSOCIATION DE L’OUEST
Section Centrale
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Chicago 4 4 0 0 0 18 8 8
Milwaukee 4 3 0 1 0 17 12 7
Iowa 3 3 0 0 0 16 5 6
Texas 5 2 1 1 1 18 17 6
Rockford 4 2 2 0 0 13 14 4
San Antonio 4 1 3 0 0 9 9 2
G. Rapids 5 1 4 0 0 11 21 2
Manitoba 4 1 3 0 0 6 19 2

Section Pacifique
 MJ V D DP DF BP BC Pts
San Jose 5 4 0 0 1 20 11 9
Tucson 4 3 0 0 1 13 10 7
Colorado 4 2 1 1 0 8 10 5
Bakersfield 4 2 2 0 0 13 10 4
Ontario 4 1 1 1 1 16 20 4
Stockton 4 1 2 1 0 15 24 3
San Diego 3 1 2 0 0 12 14 2
Mercredi 17 octobre
Rochester 6 Utica 1
Binghamton 2 Belleville 5
Texas 6 G. Rapids 3
Hershey 3 W./B. Scranton 2
Hartford 2 Laval 5
Milwaukee à Ontario, 22h.

St. Louis 2
Montréal 3
Première période
1. Montréal, Domi 1 (Lehkonen, 
Reilly) :39
Pénalité(s) — Benn Mon 1:56, 
Maroon STL 1:56, Gallagher Mon 
12:20, Steen STL 15:23.

Deuxième période
2. St. Louis, Dunn 2 (Tarasenko, 
O’Reilly) 3:21 (an)
3. Montréal, Reilly 1 (Hudon, 
Drouin) 7:42 (an)
Pénalité(s) — Schwartz STL 0:23, 
Hudon Mon 2:03, Bouwmeester 
STL 6:25, Maroon STL 16:18.

Troisième période
4. St. Louis, Schenn 3 (Steen, 
Perron) 16:31 (an)
5. Montréal, Gallagher 4 (Tatar) 
19:49
Pénalité(s) — Armia Mon 3:10, 
Hudon Mon 12:38, Peca Mon 
15:15.

Tirs au but
St. Louis 3 11 11 — 25
Montréal 10 7 6 — 23
Gardiens — St. Louis: Jake 
Allen (P, 1-2-2); Montréal: Carey 
Price (G, 2-1-1).
Avantages numériques — St. 
Louis: 2-5; Montréal: 1-4.
Assistance — 20,137.
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entre vous et moi
CLAUDE LORANGER    collaboration spéciale, claude.loranger@icloud.comlenouvelliste.ca   claude.loranger@icloud.com

 › CHAPEAU BAS DEVANT 
RÉJEAN DUBORD!

 › MONTEMBEAULT 
EN FEU!

 › ANDRÉ MORAND, GOLFEUR 
SENIOR DE L’ANNÉE

Le très dévoué président CLAUDE BÉLIVEAU avait les conditions gagnantes 
lors de la clôture de la saison chez les seniors du club Métabéroutin. Quelque 
120 convives étaient du rendez-vous... Parmi les invités à la fête, il y avait 
notamment RÉAL MASSÉ de sa pourvoirie de Saint-Zénon, accompagné de 
sa fille NANCY et GILLES HUET, ainsi que les professionnels RENÉ CHASSÉ 
et LUC ROCHEFORT... La gent féminine était représentée par ANNIE 
LADOUCEUR, FRANCE POLIQUIN et CLAUDETTE BÉLIVEAU... ANDRÉ 
MORAND, que l’on aperçoit ici en compagnie de FRANÇOIS LEGENDRE 
et JACQUES GIRARD, a été proclamé le senior de l’année.

 › RENÉ GUIMOND Y ÉTAIT
Champion en marketing et communications et ancien de l’organisation des 
Expos de Montréal, RENÉ GUIMOND (à gauche) a réjoui YVES GABIAS 
et JEAN ROY en assistant à la rencontre des ex-hockeyeurs et coachs du 
STR (1975-1985). Ils se sont souvenus de cette belle époque.

 › MARC-ANDRÉ CARRÉ DOMINE

 › QUI AURA LE MEILLEUR?
Accompagnés de quelques invités, dont JOCELYN BORDELEAU et l’ath-
lète paralympique YVES BOURQUE, les maires JEAN-GUY DUBOIS de 
Bécancour et YVES LÉVESQUE de Trois-Rivières ont procédé à la mise 
en jeu protocolaire lors de l’ouverture officielle du Formule Fitness, qui 
recevait le Climatisation Cloutier, devant les capitaines WILLIAM COU-
TURE des locaux et OLIVIER TARDIF des visiteurs. Et nos espions disent 
que le tandem Dubois et Lévesque se serait engagé dans un pari amical 
dont l’enjeu reste à déterminer.

 › RETOUR DANS 
LE TEMPS

Reconnaissez-vous ce beau jeune 
homme dans le maillot des Ducs 
de Trois-Rivières? Il a connu une 
belle carrière sur la planète hockey 
jusqu’à la LAH. Il a aussi appartenu à 
l’organisation du Canadien. Aupara-
vant, il a porté avec fierté l’uniforme 
des Patriotes de l’UQTR. Nonobs-
tant sa carrière de hockeyeur, il a 
connu la bosse des affaires mur à 
mur. Et il n’hésite pas à délier les 
cordons de sa bourse pour venir en 
aide à la gent sportive et plus en-
core. Saluons ALAIN LABRECQUE, 
un vrai de vrai!

Excellent début de saison de SAMUEL 
MONTEMBEAULT avec le club-école 
des Panthers de la Floride. Il a enregis-
tré deux victoires le week-end dernier. Il 
a de plus réussi un coup de pinceau lors 
de son premier match de la saison contre 
Allentown, la filiale des Flyers de Phila-
delphie, en stoppant les 35 tirs dirigés 
contre lui. Ne soyez pas surpris s’il est 
rappelé pour disputer quelques matchs 
avec le grand club au fil de la campagne.

À sa 38e saison de course sur route, 
le vieux routier RÉJEAN DUBORD a 
de nouveau laissé sa marque dans le 
maillot du club Milpat avec quelques 
belles sorties... Pour clôturer sa 
saison, il a couru trois courses de 
10 km, soit la course de la Fête fami-
liale de Saint-Pierre-les-Becquets 
avec un temps de 1:04:42 par une 
température torride; celle du Vieux 
Moulin de Grondines en 1:02:12; et fi-
nalement le marathon de Bécancour 
en 58:37. Chiffre impressionnant: le 
coureur de 76 ans a enregistré au 
compteur sa 21e course de l’année et 
sa 533e course depuis 1981. Comme 
le bon vin, le septuagénaire Dubord!

L’attaquant MARC-ANDRÉ 
CARRÉ (photo Marie-Lou Ca-
bana) du Climatisation Cloutier 
domine la colonne des comp-
teurs dans la LHSAAAQ avec 
un cumul de 9 points en quatre 
matchs... Le nouveau venu ZA-
CHARY BEAUDOIN, de la for-
mation trifluvienne, a réussi un 
truc du chapeau à son premier 
match contre Joliette qui, en 
passant, seront les visiteurs 
vendredi (20 h 30) à l’aréna 
Jean-Guy-Talbot... BEAUDOIN, 
FRANCIS CHARETTE du Bel-
lemare de Louiseville et le gar-
dien de but STEVEN VEILLEUX 
des Loups de La Tuque, dans 
l’ordre, sont les étoiles de la 
semaine dans le circuit senior.
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TROIS-RIVIÈRES — Déjà quali-
fiées pour les séries, les Patriotes 
de l’UQTR ont maintenant un autre 
objectif dans le viseur, à l’aube du 
dernier week-end de la saison. Les 
protégées de Durnick Jean veulent 
s’assurer d’une place dans le top 3 
du circuit universitaire provincial. 
Rien de moins!

Pour ce faire, les Trifluviennes 
(6-1-5) n’ont besoin que d’une 
victoire lors des deux prochains 
matchs. Leur première occasion se 
présentera vendredi lors d’une visite 
au Vert et Or de l’Université de Sher-
brooke (2-8-2). En cas de triomphe, 
cela pourrait même mettre la table 
pour un match déterminant pour le 
deuxième rang du classement géné-
ral avec le Rouge et Or de l’Universi-
té Laval (7-2-3), dimanche au stade 
Gilles-Doucet de Trois-Rivières. Un 

tel scénario relevait pratiquement 
de l’utopie en début de campagne!

«On veut d’abord se concentrer 
sur le premier match à Sherbrooke. 
On a déjà un gros enjeu, car on peut 
s’assurer du troisième rang. On 
s’occupera du match de dimanche 
quand on aura réglé celui de ven-
dredi. Pas avant», lance sagement 
l’entraîneur-chef des Patriotes, 
admettant au passage que l’am-
biance est fort positive dans l’entou-
rage des Trifluviennes cet automne.

Ça se comprend. Il faut remonter à 
1997 pour retrouver la dernière édi-
tion de l’UQTR à avoir participé aux 
séries en soccer féminin. «On a juste 
une défaite en 12 matchs. On joue 
bien. On sent beaucoup de fierté 
chez les filles. L’équipe a eu un gros 
boost de confiance en faisant match 
nul avec Laval en début d’année. Et 
les filles ont compris de quoi elles 
étaient capables en équipe quand 
elles ont fait match nul contre Mon-
tréal, il y a deux semaines.»

PRÈS DU TOP 10
Le rendement des Patriotes, au-

delà des attentes, leur a même per-
mis de faire partie des discussions 
dans la composition hebdoma-
daire du top 10 national. Sans avoir 

obtenu de place dans le classement 
officiel, les Patriotes font partie des 
équipes à avoir été considérées. Sur 
le plus récent relevé, deux équipes 
du RSEQ en faisaient partie, soit 
l’Université de Montréal (deuxième) 
et l’Université Laval (troisième).

«C’est loin d’être quelque chose 
à quoi on aurait pu penser avant 
de commencer l’année. C’est tout 
un honneur d’être considéré pour 
ce classement. Peut-être que si on 
accède au championnat canadien, 
on va y avoir notre place», admet 
Jean.

DEUX BILLETS  
POUR LES NATIONAUX

Justement, comme les Carabins 
de l’Université de Montréal sont 
championnes canadiennes en titre, 
le circuit québécois déléguera deux 
équipes au rendez-vous national 
de fin de saison. Le premier laissez-
passer sera octroyé aux monarques 
du calendrier régulier tandis que le 

second appartiendra aux cham-
pionnes des séries. S’il s’agit de la 
même équipe, les finalistes obtien-
dront alors le deuxième ticket pour 
le tournoi canadien.

D’où l’importance de terminer 
dans le top 3, question d’éviter la 
meilleure équipe du plateau en 
demi-finale.

LES GARS S’ACCROCHENT
Du côté masculin, les Patriotes 

(4-4-2) s’accrochent toujours à 
l’espoir de s’insérer dans le tableau 
éliminatoire. Présentement classés 
cinquièmes, les équipiers de Shany 
Black accusent trois petits points 
de retard sur les Redmen de McGill 
(5-4-2), mais possèdent un match 
en main.

Les Patriotes vont d’ailleurs 
conclure leur saison régulière avec 
une visite à Sherbrooke (0-8-2) ven-
dredi avant d’accueillir le Rouge et 
Or de l’Université Laval (6-2-2), 
dimanche.

SOCCER FÉMININ

Un objectif à la fois pour les Patriotes

Les Patriotes peuvent encore espérer 
terminer au deuxième rang du circuit. 
—PHOTO: OLIVIER CROTEAU

La Presse canadienne

MONTRÉAL — Il faut l’admettre: 
l’annonce du retour de Jean Pas-
cal en combat de championnat du 
monde en a surpris plusieurs. Et de 
le voir affronter le champion Dmitry 
Bivol laisse croire à plusieurs qu’il 
sera négligé.

Ça fait bien l’affaire de tout le clan 
Pascal.

Son étoile avait possiblement pâli 
dans l’oeil de plusieurs dans les 
derniers mois. Après sa défaite très 
honorable contre Eleider Alvarez, 
Pascal est allé livrer son «dernier 
combat en carrière» contre Ahmed 
Elbiali, en Floride. Puis, surprise! Il 
sort de sa retraite pour affronter... 

Steve Bossé, qui n’est absolument 
pas un boxeur du même calibre que 
Pascal.

Après avoir facilement déclassé 
Bossé, l’ex-tenant du titre du Wor-
ld Boxing Council (WBC) chez les 
mi-lourds devait livrer un affron-
tement face à l’obscur Gary Kopas 
pour le titre canadien des lourds 
légers en Nouvelle-Écosse, au début 
novembre.

Mais c’est plutôt un duel face à 
Bivol (14-0, 11 K.-O.) pour le titre 
des mi-lourds de la World Boxing 
Association qui attend Pascal (33-5-
1, 20 K.-O.).

«En fait, Jean s’alignait pour se 
battre contre Sean Monaghan à la fin 
septembre, raconte son entraîneur, 
Stéphan Larouche. Il s’est entraîné 
tous les mois d’août et septembre, 

mais ça n’a jamais eu lieu. Il faut 
donner le mérite à son agent, Greg 
Leon, qui fait un travail extraordi-
naire avec lui. Il le garde vivant, il 
lui fait gagner des combats, il lui fait 
faire de l’argent, il le garde actif. Il lui 
a dit: ‘Jean, si t’es dans le gymnase, 
je vais peut-être te faire vivre ton 
rêve de livrer un dernier combat de 
championnat du monde’. Un gérant, 
un agent, c’est à ça que ça sert.

«Même si certains pensaient 
qu’on allait passer chez les lourds 
légers, Jean n’a même pas atteint la 
limite permise de 200 livres pour 
son combat contre Bossé. À tous les 
jours dans le gymnase, Jean est entre 
188 et 192 livres. Lors de ce combat, 
il pesait environ 192 livres. Il n’y a 
donc rien qui a vraiment changé. 
Avec ce combat (contre Bossé), on 

a vu qu’il fallait laisser (les cham-
pionnats chez les lourds légers) aux 
autres. On a vu que s’il voulait vivre 
un autre championnat du monde, 
ça se passerait chez les mi-lourds. 
Malgré tout ce qui s’est passé, Jean 
est demeuré un mi-lourd.»

Le clan Pascal a été contacté il y a 
deux semaines environ par celui de 
Bivol. On a donc raconté un men-
songe pieux quand on a affirmé que 
le combat face à Kopas était annulé 
en raison du décès du père de Pas-
cal, qui se rendra d’ailleurs en Haïti 
au cours des prochaines heures pour 
assister à ses funérailles.

«Quand t’es champion du monde, 
tu décides quand et contre qui tu 
vas te battre. Quand tu n’es pas 
champion et que tu veux le rede-
venir, tu attends le téléphone. 

Stratégiquement, personne ne t’ap-
pelle trois mois d’avance. Un cham-
pion qui t’appelle trois mois d’avance 
joue contre les principes de base de 
la boxe.

«En n’étant plus champion, Jean 
devait être dans le gym. Ça s’est pas-
sé rapidement: quand on l’a su, nous 
étions à sept semaines du combat.»

Larouche a accordé 10 jours de 
répit à son protégé en raison du 
décès de son père, mais le camp 
reprendra de plus belle dès lundi.

Le «portier»
Pour le clan Bivol, Pascal ne se veut 

qu’une formalité, un nom à ajouter 
à leur tableau de chasse. En anglais, 
on parle d’un «gatekeeper»: un por-
tier. Un boxeur qui sert à valider ses 
acquis, à faire un pas de plus dans sa 
progression.

Jean Pascal sera négligé
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En sept matchs, 
les Diablos ont 
encaissé un but

VINCENT GAUTHIER
vincent.gauthier@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Déçus d’avoir 
raté leur promotion en première 
division l’an dernier, en raison de 
résultats en deçà des exigences 
sur le terrain, les joueurs de soc-
cer des Diablos de Trois-Rivières 
ont répliqué avec panache cet au-
tomne en s’offrant un calendrier 
parfait de sept victoires en autant 
de matchs!

En plus de dominer leurs rivaux à 
l’attaque, avec 27 buts, les protégés 
de l’entraîneur Shelden Black ont 
surtout épaté par la qualité de leur 
étanchéité défensive, en deuxième 
division du réseau collégial mas-
culin.  En 630 minutes de jeu, les 
Rouges n’ont permis qu’un seul but 
à leurs adversaires! Il s’agit là d’un 
contraste important avec les huit 
buts encaissés en 2017 au cours 
de leur saison de quatre victoires 
et quatre défaites.

«Les Diablos ont déjà eu des sai-
sons régulières parfaites, mais ça 
fait longtemps qu’on n’en a pas eu 
une aussi parfaite que ça! Accor-
der un seul but, c’est tout à l’hon-
neur des gars qui ont travaillé fort 
pour cet accomplissement», sou-
rit l’entraîneur-chef de la formation 
masculine.

Pourtant, après les ratés de l’an 
dernier, avec une équipe à matu-
rité, les aspirations n’étaient pas 
aussi ambitieuses que par le pas-
sé dans le vestiaire trifluvien. «On 
a accueilli plusieurs joueurs de 
première année alors les objectifs 

n’étaient pas aussi élevés. Malgré 
cela, il faut croire que le gâteau 
a levé rapidement!», se réjouit le 
pilote qui écoule sa deuxième sai-
son complète à la tête des Rouges.

Dans ce groupe de recrues, Émile 
Boivin a particulièrement braqué 
les projecteurs en sa direction. Le 
porte-couleurs du Club de soccer 
de Trois-Rivières en saison esti-
vale a touché la cible à chacun 
des matchs où il a été utilisé, com-
plétant la campagne avec six buts 
en six matchs. «On a eu de belles 
surprises cette saison. Il y a plu-
sieurs recrues qui poussent dans 
le dos des vétérans. Ça entraîne 
une belle compétition à l’interne», 
note Black.

Inévitablement, une telle saison 
ramènera sur la table la possibili-
té de faire passer les Diablos de la 
deuxième à la première division. 
Pour l’instant, aucune demande 
n’a été transmise en ce sens au 

RSEQ par l’établissement trifluvien. 
Si jamais le dossier devait aller de 
l’avant au cours des prochaines 
années, les Diablos devraient 
notamment maintenir des perfor-
mances de qualité pendant deux 
saisons de suite.

Chose certaine, la perfection de 
l’automne 2018 vient mettre un 
baume sur la saison précédente. 
«Ça montre que c’était seulement 
une erreur de parcours l’an pas-
sé. Ça fait du bien aux joueurs de 
connaître une aussi belle saison», 
explique l’entraîneur, rappelant du 
même souffle que le travail n’est 
pas encore terminé.

Dans une dizaine de jours, les 
Diablos auront en effet rendez-
vous à Saint-Hyacinthe pour le 
championnat de conférence. Ils 
voudront à ce moment mériter leur 
invitation au championnat provin-
cial. «On ne doit pas se satisfaire 
seulement ce qu’on a accompli. On 

a encore d’autres matchs à gagner», 
souligne Black.

La dernière présence des Dia-
blos au championnat provincial 
remonte à 2016 alors qu’ils avaient 
remporté la médaille de bronze. 
Quant au titre provincial, la der-
nière conquête trifluvienne en 
soccer masculin date de l’automne 
2000.

LES FILLES EN ÉLIMINATOIRES
Du côté du réseau féminin, les 

Diablos ont bouclé le calendrier 
régulier avec cinq victoires et deux 
revers, un rendement qui leur offre 
le troisième rang de la deuxième 
division. Les équipières de Geof-
frey Jouvin tenteront maintenant 
de mériter leur place au champion-
nat de conférence ce week-end lors 
des séries éliminatoires régionales 
qui se tiendront à Trois-Rivières. 
Les Diablos se mesureront d’entrée 
de jeu aux Inouk de Granby.

SOCCER COLLÉGIAL

Saison parfaite au Cégep!

En soccer masculin, les Diablos ont éclipsé la compétition en saison régulière avec une fiche parfaite de sept victoires. 
—PHOTO: FRÉDÉRIC CHAMPOUX

VINCENT GAUTHIER
vincent.gauthier@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Et si le Cana-
dien devenait les Golden Knights 
de 2018-19?

Ravalez votre café et prenez le 
temps d’y réfléchir.

Au-delà de la sempiternelle atti-
tude, se pourrait-il que Marc Berge-
vin se soit inspiré des finalistes de 
la Coupe Stanley pour remodeler 
sa formation?

En survolant l’alignement du 
Canadien, on aperçoit bien peu de 
noms de grandes vedettes. Outre 
Carey Price, dont l’étoile a consi-
dérablement pâli, les abonnés au 
match des étoiles sont rares chez les 
Glorieux... un peu à l’image de leurs 
rivaux de la ville du vice.

Au lieu de miser sur des gros 
canons pour transporter l’équipe, 
Claude Julien doit s’en remettre à 
l’effort collectif soutenu, avec des 
joueurs rapides et allumés qui 
embêtent l’adversaire en échec 
avant. Du jeu simple, sans artifice, 
mais diablement efficace. Exacte-
ment la formule qui a mené au but 
gagnant de Brendan Gallagher.

Philip Danault en a fait l’apologie 
cette semaine. Le Canadien a besoin 
de l’apport de chacun pour mener 
l’équipage à bon port. Le moindre 
soldat récalcitrant peut tout faire 
dérailler. Jusqu’à maintenant, il faut 
croire que le vétéran entraîneur du 
Tricolore a l’oreille de tout le monde. 
À titre d’exemple, les neuf derniers 
buts ont été marqués par huit 
joueurs différents. Il revient aux lea-
ders de s’assurer que le bien collectif 
demeure au sommet des priorités.

Après tout, un peu tout le monde 
y trouve son compte. Tomas Tatar a 
retrouvé l’élan des beaux jours, Jona-
than Drouin commence à noircir la 
feuille de pointage, Mike Reilly fait 
même passer Marc Bergevin pour 
un génie – il s’est donné des airs 
d’Erik Karlsson (!) sur son but, mer-
credi. À travers tout ça, les quelques 
arrêts-clés devant le filet sont égale-
ment bienvenus. Il faudrait cepen-
dant trouver une façon de s’éloigner 
du banc des pénalités...

C’est bien documenté, quand 
l’équipe cartonne, tout le monde 
veut sa part du gâteau. Il revien-
dra ensuite à Claude Julien de bien 
distribuer les morceaux. C’est long, 
82 matchs. Heureusement pour les 
partisans du Bleu-blanc-rouge, le 
coach en a vu d’autres.

Tout ça nous ramène à la ques-
tion initiale: et si le Canadien réus-
sissait à maintenir la cadence pour 
surprendre la planète LNH? Il n’y a 
peut-être que six parties au comp-
teur, mais tout apparaît possible en 
cette grisaille d’octobre...

Des Golden 
Knights 2.0?

COMMENTAIRE

LOS ANGELES (AP) — Clayton Ker-
shaw s’est bien relevé d’une contre-
performance en brillant pendant 
sept manches et les Dodgers ont 
battu les Brewers 5-2, prenant ainsi 
les commandes de la série opposant 
Los Angeles à Milwaukee, 3-2.

La série de championnat de la 
Nationale va se poursuivre vendredi 
soir, au Miller Park. Le gaucher des 
Brewers Wade Miley, qui a donné 
un but sur balles à Cody Bellinger 
pour amorcer le cinquième match, 

se mesurera à Hyun-Jin Ryu.
Les Dodgers ont ravi la foule de 

54 502 personnes. Ils sont à un gain 
d’accéder à la Série mondiale pour 
une deuxième année de suite. Les 
Dodgers n’ont pas atteint la Série 
mondiale deux années de suite 
depuis 1977 et 1978. L’an dernier, ils 
avaient été vaincus par Houston.

«De revenir à Milwaukee avec une 
avance de 3-2 plutôt que de tirer 
de l’arrière 3-2, c’est énorme pour 
nous, a déclaré Kershaw. Ç’a été une 

bataille lors de chaque match que 
nous avons joué contre eux jusqu’à 
présent. Nous ne nous attendons 
pas à ce que ce soit différent à leur 
domicile.»

Les deux formations avaient eu 
moins de 15 heures pour se repo-
ser, parce que les Dodgers l’avaient 
emporté en 13 manches la veille, 
grâce à un simple de Bellinger.

Kershaw était pour sa part frais et 
dispos, n’allouant qu’un point, trois 
coups sûrs et deux buts sur balles 

en sept manches. Il s’est bien res-
saisi après avoir connu son plus 
court départ en carrière en séries, 
lors du premier duel de cette série 
de championnat.

«Je ne sais pas si j’étais bien meil-
leur, mais l’exécution l’était peut-être, 
a dit Kershaw. J’ai peut-être lancé un 
peu plus de balles courbes que lors 
du premier match.» Les Dodgers ont 
marqué tous leurs points de la cin-
quième à la septième, notamment 
avec quatre simples d’un point.

Les Dodgers à une victoire de la Série mondiale
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CHIFFRE
DU JOUR

2
LE LUTTEUR QUÉ-
BÉCOIS KEVIN 
OWENS EST 
PASSÉ SOUS LE 
BISTOURI DANS 
LES DERNIÈRES 
HEURES. IL A DÛ 
ÊTRE TRAITÉ 
POUR DES BLES-
SURES À SES 
DEUX GENOUX. 
LA WWE A PRÉ-
CISÉ QUE OWENS 
RATERA PLU-
SIEURS MOIS 
D’ACTIVITÉS. 

LA PRESSE CANADIENNE 
ET LA PRESSE

MONTRÉAL — Jacob De La Rose 
devra déménager. Les Red Wings 
de Detroit ont réclamé le Suédois 
de 23 ans, mercredi. Le choix de 
deuxième tour en 2013 (34e au 
total) n’a jamais vraiment été en 
mesure de devenir le joueur que 
le Canadien espérait. Cette sai-
son, il n’avait pris part à aucun 
match après avoir été victime d’un 
malaise cardiaque le 29 septembre. 

En 119 matchs en carrière, il a 
récolté huit buts et 11 aides.

Par ailleurs, Shea Weber a patiné 
une fois de plus en solitaire mer-
credi, mais cette fois un peu plus 
longtemps, passant près d’une 
heure sur la glace. Claude Julien a 
toutefois insisté pour freiner l’en-
thousiasme des plus optimistes. 
«Ça ne veut pas dire qu’il est en 
avance sur son programme de 
réhabilitation.» Le retour de Weber, 
qui a été opéré le 19 juin, est prévu 
pour la mi-décembre. 

OTTAWA: TKACHUK ABSENT 
POUR UN MOIS

Les Sénateurs d’Ottawa seront 
privés des services de l’ailier recrue 
Brady Tkachuk pour un mois en 
raison d’une déchirure ligamen-
taire à la jeune.

L’entraîneur-chef Guy Boucher 
a dévoilé mercredi la nature de la 
blessure lors de l’entraînement des 
siens, qui avait lieu à Gatineau.

Tkachuk n’était pas sur la glace.
Quatrième choix au total au 

dernier repêchage a raté les deux 

premiers matchs de la saison en 
raison d’une blessure à l’aine. Il 
avait été blanchi à sa première ren-
contre, le 8 octobre.

Depuis, le patineur de 19 ans a 
marqué trois buts et ajouté trois 
aides en trois rencontres.

Surprenants depuis le 
début de la  campagne 
avec une fiche de 3-2-1, les 
Sénateurs ne joueront pas 
avant samedi, alors qu’ils 
accueilleront le Canadien 
de Montréal.

Jacob De La Rose à Detroit
premiers matchs de la saison en 
raison d’une blessure à l’aine. Il 
avait été blanchi à sa première ren-

Depuis, le patineur de 19 ans a 
marqué trois buts et ajouté trois 

Surprenants depuis le 
début de la  campagne 
avec une fiche de 3-2-1, les 
Sénateurs ne joueront pas 
avant samedi, alors qu’ils 
accueilleront le Canadien 

Il marque 
avec 11 secondes 
à jouer pour 
donner la victoire 
aux siens

MICHEL LAMARCHE
La Presse canadienne

MONTRÉAL — Un but de Brendan 
Gallagher avec 9,7 secondes à écou-
ler au temps réglementaire a pro-
curé au Canadien de Montréal une 
victoire in extremis de 3-2 face aux 
Blues de St. Louis mercredi soir au 
Centre Bell.

C’est un revirement de Colton 
Parayko, profondément dans sa 
zone, qui a permis à Gallagher d’ins-
crire son quatrième but de la saison, 
aidé de Tomas Tatar.

Mike Reilly a mené l’attaque mon-
tréalaise avec son premier but dans 
l’uniforme tricolore, après avoir 
obtenu une mention d’aide sur celui 
de Max Domi, son premier égale-
ment avec le Canadien marqué au 
tout début du match.

Le défenseur Vince Dunn, au deu-
xième vingt, et Brayden Schenn, 
avec un peu plus de trois minutes 
à jouer à la troisième période, ont 
déjoué Carey Price.

Les deux buts des Blues ont été ins-
crits avec l’avantage numérique.

À son retour après une absence 
de deux matchs, Price a bien fait les 
choses en bloquant 23 rondelles. Le 
Canadien a obtenu 23 tirs en direc-
tion de Jake Allen.

Du coup, le Canadien complète ce 
premier séjour à domicile avec un 
dossier de trois gains et un revers.

Les hommes de Claude Julien 

auront deux journées complètes 
pour se préparer pour leur duel 
contre les Sénateurs d’Ottawa same-
di soir au Centre Canadian Tire.

À l’instar du Tricolore, les Séna-
teurs (3-2-1) connaissent un départ 
intéressant et arriveront frais et dis-
pos puisqu’ils en seront à leur pre-
mière sortie depuis leur victoire de 
4-1 lundi soir contre les Stars de 
Dallas.

Toutefois, les partisans des deux 
équipes seront privés d’un autre ren-
dez-vous entre Jesperi Kotkaniemi 
et Brady Tkachuk, ce dernier ayant 
subi une déchirure ligamentaire à 
une jambe. Tkachuk devrait être au 
rancart pendant environ un mois.

DÉPART-CANON
Contrairement à ce qui s’était pro-

duit jeudi dernier contre les Kings 
de Los Angeles, une formation du 

même style que les Blues, le Cana-
dien a connu une solide première 
période.

Aidée par le premier but de Domi 
avec le Canadien, inscrit dès la 
39e seconde de jeu, la troupe de 
Julien n’a laissé aucune marge de 
manoeuvre aux visiteurs, qui ont été 
limités à trois tirs vers Price pendant 
les 20 premières minutes de jeu.

Le Canadien n’a cependant pas été 
en mesure de bonifier son avance, 
notamment lors d’une pénalité 
mineure à Alexander Steen tard au 
premier vingt.

Artturi Lehkonen a profité d’une 
occasion en or à la suite d’une belle 
passe de Joel Armia, mais il a fendu 
l’air à son premier essai avant de 
voir Allen s’interposer à la deuxième 
tentative.

Ce manque d’opportunisme du 
Canadien est revenu le hanter 

lorsque Dunn a déjoué Price d’un 
puissant tir sur réception de la ligne 
bleue, pendant une pénalité pour 
obstruction à Charles Hudon tôt en 
deuxième période.

Hudon a cependant fait amende 
honorable quelque quatre minutes 
plus tard en obtenant une mention 
d’aide sur le but de Reilly, également 
inscrit pendant qu’un rival se trou-
vait au cachot. Non seulement a-t-il 
ajouté un point à sa fiche, il a créé un 
peu d’espace sur la patinoire pour 
permettre à Reilly de manoeuvrer 
plus à l’aise.

Après avoir tenu le coup pen-
dant des punitions à Joel Armia 
et à Hudon en troisième, le Cana-
dien a finalement flanché à sa troi-
sième infériorité numérique quand 
Schenn a marqué son troisième de 
la saison. Ça sentait la prolongation 
jusqu’au but décisif de Gallagher.

Brendan Gallagher 
délivre le Canadien

Tomas Tatar et Brendan Gallagher forment une paire redoutable à l’attaque. —PHOTO: LA PRESSE
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payables à Ameublements Tanguay au moment de l’achat. Le montant payable en versements égaux exclut les taxes de vente (TPS et TVQ) et les écofrais. Si un versements vient en souffrance, un intérêt
sera calculé à compter de la date d’échéance du versement au taux annuel de 19,5% et sera chargé mensuellement au compte du client par Accord D Desjardins. (Ex. : solde en souffrance de 100$, l’intérêt
pour une période de 30 jours sera de 1,63$). Non jumelable à une autre promotion. Photos à titre indicatif. Prix, produits et modalités de paiements sont sujets à changements sans préavis. Détails en
magasin. Cette annonce est en vigueur jusqu’au 21 octobre 2018. Livraison gratuite partout au Québec.

tanguay.ca.ca LIVRAISON GRATUITE
PARTOUT AU QUÉBEC

EXEMPLES DE FRAIS DE CRÉDIT

SOLDE QUOTIDIEN MOYEN

ACHAT COURANT

ACHAT PAR VERSEMENT ÉGAUX ET
ACHAT À PAIEMENT REPORTÉ

Taux d’intérêt
annuel

Coût pour cycle de
facturation de 30 jrs Coût annuel

100$ 500$

1,64$ 8,18$

1,64$ 8,18$

19,90%

19,90%

100$ 500$

19,90$ 90,50$

19,90$ 90,50$

CONCOURS

PROFIL CLIENT
À GAGNER

POUR PARTICIPER :
Allez au tanguay.ca ou textez «SALON»

au 1 800-TANGUAY (826-4829)

Une valeur de 1 79999$

Un sectionnel 2 morceaux

Micro-chaîne audio PTR-678401

• 2 canaux • Lecteur de CD et MP3

ÉPARGNEZ

100$

39999
399,19 + écofrais de 0,80

courant : 499,99
120 WATTS

Téléviseur intelligent OLED,
4K, HDR, HCX PTR-705972

Lecteur Blu-ray
avec Wi-Fi intégré
PTR-651573

Téléviseur intelligent 4K,
HDR, HCX PTR-677013

Système de barre
sonore avec caisson
d’extrêmes graves
PTR-675407

3 22399

1 323

40079

10999

3 199,99 + écofrais de 24,00

1 299,99 + écofrais de 24,00

399,99 + écofrais de 0,80

109,19 + écofrais de 0,80

55 PO

courant : 3 999,99

courant : 1 999,99

courant : 469,99

courant : 119,99

ÉPARGNEZ

800$

Caméra numérique
PTR-643439

• Objectif Leica DC Vario-Elmar
• Écran ACL 3 pouces
• Stockage intégré

ÉPARGNEZ

30$36999
369,74 + écofrais de 0,25

courant : 399,99 12,1 MP 30 XZOOM
OPTIQUE

QUANTITÉ LIMITÉE

1 32399

ÉPARGNEZ

700$
58 PO

ÉPARGNEZ

70$
200 WATTS

12,1 MP 30 XZOOM

• 2.1 canaux
• Dolby Pro Logic II
• Dolby Digital
• Support 3D (HDMI 1.4)


